
A propos de ce livre

Ceci est une copie numérique d’un ouvrage conservé depuis des générations dans les rayonnages d’une bibliothèque avant d’être numérisé avec
précaution par Google dans le cadre d’un projet visant à permettre aux internautes de découvrir l’ensemble du patrimoine littéraire mondial en
ligne.

Ce livre étant relativement ancien, il n’est plus protégé par la loi sur les droits d’auteur et appartient à présent au domaine public. L’expression
“appartenir au domaine public” signifie que le livre en question n’a jamais été soumis aux droits d’auteur ou que ses droits légaux sont arrivés à
expiration. Les conditions requises pour qu’un livre tombe dans le domaine public peuvent varier d’un pays à l’autre. Les livres libres de droit sont
autant de liens avec le passé. Ils sont les témoins de la richesse de notre histoire, de notre patrimoine culturel et de la connaissance humaine et sont
trop souvent difficilement accessibles au public.

Les notes de bas de page et autres annotations en marge du texte présentes dans le volume original sont reprises dans ce fichier, comme un souvenir
du long chemin parcouru par l’ouvrage depuis la maison d’édition en passant par la bibliothèque pour finalement se retrouver entre vos mains.

Consignes d’utilisation

Google est fier de travailler en partenariat avec des bibliothèques à la numérisation des ouvrages appartenant au domaine public et de les rendre
ainsi accessibles à tous. Ces livres sont en effet la propriété de tous et de toutes et nous sommes tout simplement les gardiens de ce patrimoine.
Il s’agit toutefois d’un projet coûteux. Par conséquent et en vue de poursuivre la diffusion de ces ressources inépuisables, nous avons pris les
dispositions nécessaires afin de prévenir les éventuels abus auxquels pourraient se livrer des sites marchands tiers, notamment en instaurant des
contraintes techniques relatives aux requêtes automatisées.

Nous vous demandons également de:

+ Ne pas utiliser les fichiers à des fins commercialesNous avons conçu le programme Google Recherche de Livres à l’usage des particuliers.
Nous vous demandons donc d’utiliser uniquement ces fichiers à des fins personnelles. Ils ne sauraient en effet être employés dans un
quelconque but commercial.

+ Ne pas procéder à des requêtes automatiséesN’envoyez aucune requête automatisée quelle qu’elle soit au système Google. Si vous effectuez
des recherches concernant les logiciels de traduction, la reconnaissance optique de caractères ou tout autre domaine nécessitant de disposer
d’importantes quantités de texte, n’hésitez pas à nous contacter. Nous encourageons pour la réalisation de ce type de travaux l’utilisation des
ouvrages et documents appartenant au domaine public et serions heureux de vous être utile.

+ Ne pas supprimer l’attributionLe filigrane Google contenu dans chaque fichier est indispensable pour informer les internautes de notre projet
et leur permettre d’accéder à davantage de documents par l’intermédiaire du Programme Google Recherche de Livres. Ne le supprimez en
aucun cas.

+ Rester dans la légalitéQuelle que soit l’utilisation que vous comptez faire des fichiers, n’oubliez pas qu’il est de votre responsabilité de
veiller à respecter la loi. Si un ouvrage appartient au domaine public américain, n’en déduisez pas pour autant qu’il en va de même dans
les autres pays. La durée légale des droits d’auteur d’un livre varie d’un pays à l’autre. Nous ne sommes donc pas en mesure de répertorier
les ouvrages dont l’utilisation est autorisée et ceux dont elle ne l’est pas. Ne croyez pas que le simple fait d’afficher un livre sur Google
Recherche de Livres signifie que celui-ci peut être utilisé de quelque façon que ce soit dans le monde entier. La condamnation à laquelle vous
vous exposeriez en cas de violation des droits d’auteur peut être sévère.

À propos du service Google Recherche de Livres

En favorisant la recherche et l’accès à un nombre croissant de livres disponibles dans de nombreuses langues, dont le frano̧ais, Google souhaite
contribuer à promouvoir la diversité culturelle grâce à Google Recherche de Livres. En effet, le Programme Google Recherche de Livres permet
aux internautes de découvrir le patrimoine littéraire mondial, tout en aidant les auteurs et les éditeurs à élargir leur public. Vous pouvez effectuer
des recherches en ligne dans le texte intégral de cet ouvrage à l’adressehttp://books.google.com
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https://books.google.fr/books?id=cwqghvu6ua8C&hl=fr
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.De ton» vez/le pouvoir tout :ormai/ì

1" érenduë

_Le/¿ul ŕruitfdè tmrnom exprime la

.` terreur.

' - P R I Е R Е. ‘

S`x­: 1 G N EU к ‚делай штado

rable 1 -

_Da Menargue des Lira fermé le

grand cœur ,_

„Feria“ qu"il vive lángtempr , :mint ç

aime', redoumóle ,„ -«

_,ll regne peur ш gloire @pour nôzre

' ôbnbeur. ’

‘ч/Ъоътвт. e

QVe lez Ligue , Grand Roy , de

nouveaufe ‚ .déploye ,

ь
A

a. ,'
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_Qa troublmzt dè 14 Paix lè.r plu:

f¢creQ concerts ‚

Elle 'vezzille c/:anger nos Ville: en

dcferfs ,

SN rforts ne fgzzuroienf Друид’:

nqlre \ joya..

ё
Р/ш‘ /âge ,‚ plm' wzíllkmt' qu le!

\ нет: do Troy: ,

Ти mai/îri/èk le/ort', ni êmves/È:

I'CVCl“S’,

Deja ‚щи Rivuuz áë bontefont

сотен

D‘1mo rage inutile ils dfviennentlfz

А Próyà.

e ё
Dfe tex rare: 'comu te! Neveu»

Sur le Rolin-,Д’ lo Pô ,fom re ее‘;

етЬгПйзц

ŕPirie! 1&5

Ef таит’ en foo givin

_ répanduë»

\

\
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5 __ ‘GALSAHT ц

Mnùßde'leureoarro1ex­4¿aprouvant'

’ la , fù’ ГСП!’ д.

Tu дикие: д Íeurfougue une libre

De ol*Í’niver.f entier 21: /eran: 14

terreur.

VII. S-ONNET.

ТАпдй que де Дом 1 3 ' Í’-eten..

‚ xian: е lo e,
‚Ее millefânfêuerriers onîîgndy/er

‚ concerts ‚

in ï'ebnmp‘».vïde:frr$ (зенит: ß»

т: óienro/ŕ " defcrzs

Onрифм ies mk falcon:-de Мит

’ joyc.

‚ ._ "ё .
О: ‘glmeux Него.‘ :fu du fung de

— _Troye

О
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.Leu1~ß:ree­ die Deßin: e’pm4­uer les

‚ ' reve rs.,

Il ne mnreberez: paintfpezr -des che -g

тт: соьшсгзц

Е‘ í’AigL'e audeeeìeuxefem /ez riebe

proyß.

_ ‚ ё
De/ê:.=f`¢it: éeleztez п: „пецЧе/йе: ern»

’ A bellis

.Parfument PI/niver: de Podeurj de

fe! I.'Ís",

3,1 glezêreeß â „доп .draz'¢en"tou4 lieux

répanduë.

Son green-ele cœur-¿e_/on ¿nu Летят.

шт lez furcu r.

Fe-ra defonfehvoir reßŕntir 1"ёесп

,Én inßirant Рлшеш’ „м; que lez

A rerrcun
gl

Е:

О

-_r

I

duë.
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G§-ÃL ANT sa
Atdominabirurfâ mari ufquc ad

_V _nä mgre , бс à Humine ufque ad

terminos orbis terrarum. Р]:

7x. ‘и. I5. A

ai?

д. .

ч?»

г 2 Sddomindfian unjourfem/I ¿elle

welle im fétendant de l’une «ì

läzutre Mer ,

­ Etfozu un Empireß rlzer

_ Sem la Terre unwerfelle.

  

.,"îs`§?ç
«`

\

’

. “K

—.‚‘. „=.MeHîre François Armand

.. de Rohan , connu fous le

_‘/'_'1‘,\_c>m de М‘ le Prince de

Mombafon, Fils de Charles

de Rohan, Duc de Momba.¿

fon, Prince de Guemene',

~Pair«\de France' , reçeur lc 5.’

du mais paffé l’agre'mem du

_ -_"faille: 170:.. ` _C —

д; д.‘

_d-.

\ - f

/ `,
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Roy pour еРсге Colonel du

Regimen: de Picardie. Sa

марше fir connoìlìre pour
lors l’ePrimie qu’elle а -rou-jours

ещё. pour cette illußre' Maifoh

alliée depuis bien des Siecles

â prefque nous les Souverains

de l’Europe : М‘ le Prince' de

Guemené parla. long temps

en particulier au Roy qui luy

donna de grandes marques

d’eí`rime,en difanr qu'il ne

douroir pas que М‘ le Prince

de Monrbafon ne fe difìin.

guaû , â, quoy Sa_ Majelié

ajoura en propres termes que

fon Regimen: le fuivroir par

4
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I

ц

v'?".­Íî.""T_"_ _"‘ _ -

' . ' \ h. ’ `

„
ё Тоссабоп de

ces paroles qu’on a fai; cene

_-._ .Ep1gramme.

'__._„; AM. L~1-2 PRINCE

„ч.- '

'DE MGNTBASON,

Colon-el du Regimen;

de Picardie.

P.Ärtrz , Prince д fogne(

«_ 1 »vos generaux Soldars,

Il: attendent pour 'vaincre E

marcher `fur 'vos pas 5

Ils vous fuivrontepar кот;

CЕ}? fauguße prffogc.

QN formé down: 'vous 12:15

‘vimîilfle Louis, ' I
" A С '
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Pour «Лиге: де 'vous де: c:ePÍoi.¢

inouïf? _

‘Dignefo ng де: Rubans, enflzut

il davantage È

Comme ce Regiment eß:

un des plus confiderablcs de

toute l’a.rmée du Roy , apres

celuy des gardes de Sa M3

jeüé , ie ne crois pas qu’il foi;

inugiîe de dire cc qui le com.

Hofe. _ —

l-î г: rroîs bataillon ‚ don:

chacun еРс de rreizc Compa.

gnies commandées par au

tant de Capizaincs, excepté la

premiere qui n'cn а que dou~
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ze. Voicy l'ordre 5: les noms

des Oíïiciers.

REGIMENT D E.

' PxcARDxn.

Premier Bataillon.

CA1>v_rA1NEs,

Мг де Vcrbois. Gcn._

Mr de Selve,Licu:cnanr Со

lonel. ‹ ' ‘

De Château Bourg. ‘ '

De Saint Pe'. ~
DeCrerot. â

Du Four. _

De Paulien.

De Lancfpcde;

с и;



г’ MERCURE

De Bafìide.

Brochet.

De la Pommeraye.

Puget. _ ‚

LmuTENANS,`

Mrs de Rouviere.

De Selve.

De la Garderie.

De la Barche.

De la Bourdonniere.

De Bequin.

de Gairin.,

De Caffan.

De Lovanne.
Vincent. l

Bouquerro.

De la Boiflîere.



_. GALANT“ gr

Lirutemms reform: ц qui doi ­

'vent ‘remplir les premieres

Lieurenancer qui viendront À

fèldtqutf,

Mrs de Talmonr.«

De Gaueourì Enfegne, ‚

Duparc. À ’De Monier.

De Sain: Cyr;

Barthelemy. _

Du Ни. p

De 'S olignae. ‚

Barbier.
de Verbois. P

De Pìgnan. `

A ~ l D т;



gz. 'MÈR CURЁ

А‘ Sceond Bataillon.

` CAP1TA1NEs.

Mrs de Bagneaux gen.

De Grand- Máifon.

Du Qicfnoy.

Qc Maynac.

De Monrchoify.

De la Dùeze.

De Beaulieu.

Du Parc. _

De Chambray.

DulJuifl`0n.

De Boifmárfal.

De Villers.

De Pognan.

„ Lu=.u'rzNANs.`

Mrs d’Alberaye. А



G»ñLAï\'fî` 3;

Du Chenay. '

Danrriefe. _ ‘

Deia Forcß. '

Quclmon.

Du Buvier.

Deßcllerochc. '

De la Barxhc.

De Condat.

De Bufqueur.

De Mericoun.'

Des Landes. _
De Guergrous. ‘ е

Lmu­rr.=.NANs Rnronmnz.

Mrs Charin.

Des Noyers de Brufîî.

De Vìteffe. `

De Creiïonnicre. 1

_ г
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De Morfonraine.

Не Sain: Manin, ‚

Dolly. °

Dubal.

De Clinchamps¿._

»D'E.ßival. .

D’Orgemonr2.

De Brulard. _

De la Mofelleß »

Troißëme ßalaìllmf-.

L|Eu'PEN¿N«s.

Mrs de Chavaille вен;

De Ric-ou_rt¿. 1

D’OrnaiÍon.

De Chàilly, ”

Du Tronche:-.

De Maupas..

м
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De xuranve. ,

De ]ouiHard.

De Bpullais.

Pepin.

De Rouvilŕeä

De la Coffe.

De Chavaille.

Linurnnáiwâl —

Mrs de Villebrung

De Bernard.

'De Beaucbampa

De B0r¢ì. ‚

Saint Hilaire. _

Des Vareßre.

De Pronville. ‹ —

De Servìere.

De Carre.
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De _Verdun. — е

De la Haute Maifon.’ A"

De VE-lpìne. p ‚

Ducin.

- LiEu­raNANs Rnronmaz

Mrs де Verprë. _‘

De Fericourt.

De SainrA'ubin.

Dublefel. _

De Broqnigny.

De Сайт. f

Cllalielain,

De la Fin; ‚

De la Filotiereg

De Vidal.

Foucault. ‚

В: Carragnac.
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\

еььлмт fp

ETAT MAIOR.

Mrs , des Pics , Major. _

— Du Parc , Aide Major.

Brulard. t

De Dampierre."

De Vernon Marechal des

Logis.

Du Garonne, Prevoll'.

De la rouë Lieurenanc.

Bonne foy, Greŕlier. °

Le Pere Pott , Aumonier.

Le Prince ‚ Chirurgien.

I__.’arricle qui fuir a èflé ri

té d’une leurre qu`on a reccuë

de Guienne. Une partie des
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Payfans de ce quarxier ont

pris les armes pour extefmi

ner des belles qui y paroif-­’

fen: ', fans“ qu’on fçache дед

elles viennent. Cfců une ell

pcce де loup de la parc des

Levriers d'arrache. On en

а veu plufìeurs dans la partie

d'entre deux mers fituée cn._

tre la Garonne, ôc`la Dordo­'

gne, ì deux ё: trois lieues

де Bordeaux.: Elles courent

la Campagne êconc atraque' ,

ôc bleffé un grand nombre де

perfonnes де tous âges. Le

Courier де la Rochelle paf

fann dans ce pays là courant



ц‘ "г -1 ‘из.
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ф 1еьььнт е 3;

<‘Ien1«;aÈgï11ïde её: animaux fe

ietŕáfur fon Cheval ЧМ! ток;

¿dis Наcroupeêc ä la cuiíïe. ôc

,fqticaqua mefme le Couric;

qui le deH’encli: avec fon fa

­bre.‘ ‘Des Payfans attroupez

om tué deux де ces animaux,

don: Гоп auroi: devoré une

Bergcre [ans le fecours qui

luy fue donne'.

‹ je vous envoye les obfer-'

various qui ont еде faires par

le Sieur Louis Sauré Chirur-I

gian, en préfeiice' де Мг Soli
inier , noéìeur en ‘Medecine ,

fur l’o_uveru.xre du Cadavre'

‚
.

‘ I '
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d"un homme mort fubiteß

ment. Les mortsfubites font

toujours terribles , б: l’on ne

peur prendre des précautions

trop fortes pour les éviter s'il

еРс роШЫс ‚— puiÍqu’ils font

ordinairement plus â rcclon.

ter pour lame que pour le

corps.

Le ‚в. du mois pafféà huir

heures 8c démy aprés midy

un nomeßiqne du College

du Pleflîs , nommé le Cocq ‚

natifde Normandie А, fut farli

cl’une foibleffe qui le Ht chan

celer quelques pas , öc enfin _il

1

’ .

„Í-„_"I



 
-„ I, «-|l1--- -.--«1"~"“Y "

  

Е?
\‹‘

. ‚.‹‘‚‚ д.

‘ЁАЁЁЪЁТ 14

¿fe läií~l`a tomber. .On couru:
З 1Ну;ч& aull`1..t.ol_l on Герои

tafi1r=fonlir. Cn luy litune

legere fa-ignée ‚ ôz prendre де’

ГЕтейстпе’ ‚ mais le tout inn"

tilement. Il ne vêcuft plus:

Cfu'une d-emi» heure , pendant;

laquelle il perdi-t Yufage де

la- pïarol-le Ё: devint para»liti~

que detour le colle' gauche:

du corps. e

'Le -1.7.. aprés midyon Et

l’ouVert~ure du Cadavre. N

prés lf’ini~`pe6’riosn=. des. parries

con-tenuës dans Fábdomem

on trouva. toutes-cl1ol"es en.

bon étale. On y remarqua.

:fuiller r7o'z.. D
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feulemem une dilatation fort

coníïclerable dans toute l’é.

tencluë cle l­`a-re de lintellíne

€oÍum-,„ б: un grandlretreßif

femcnt du» melma intellin

dans la partie lonalaalre gau

ehe d-ansp toute Vefpaee ой fe

forme Г: fle r~on_1aine, on trou..

va le pancrcas«eort°1me fchir.

teuxoou rempli de petites. du?

r-etezt. On remarqua-aufli une

di-laeation G conůderable de

puis» la bifurcation de la. vei

ne cave afcencl­ant­e depuis

1-’hy pogall-te jufqu'à l’orifico~.

de Fauréillce ’ droite du

eosin ‚ que la groffeur de eet.
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G~ALP*¥“lT ‚ 42
te veine ne_d1H`croit point de

celle де ,Vintelìin fejunu-mf од

де Гдеит; е — »

‚д . A liouverture де la poitri

ne on remerqua une adhe

rence да poumon dans- ton'

гс \а=сарзс&1ё Se lurface inte

rieure de cette cavité. Cette

adherence elicit mefme con#

tinuèe da-ns toute la furfqce

де Ьдрагкйе Mule-ulc-ufe du

D-iafragme. '

"= Aprés avoir ouvert le cœur

on le trouva entierement vui

де де fang dansel’un 8: dans

Кант: де fes Venttìeules-,

fans же“ poly-pe , quoyque.

ua;
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се nommé le Cocq full d'une

.Conflitution allez r­eplete ,

avec de la graiífe en allez bon»

ne qu_antite.On ouvritla lub»

[lance des poumons 8: оп les

trouva allez fainsà la referve

(Тип leger abcés qui paroif.

foi: dans quelques incifxons

faites en la partie moyenne

du lobe gauche. On ouvrit

aufiì la telic ,' ¿Se on trouva

le cerveau affez fain, excepté

que dans le Ventricule an.te~

rieur fuperieur du lobe gau

che ,il y avoit prefque gros

comme le poing .dey {энд

_nouvellement épanché qui
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Í»
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c
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1
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¿agis
В’

  

Á х

_ .'r

J
‘и

_;«­Jr_f¥§. ;. ­­­. г’ —-;- . - .

..._„.. у. .

.". Ь.‘ц ,.e..

. ,äì'fen.§„AeN? ‚д

‚з; ¿enen a eeaguié.

{Как oblerver que ce та:

дцЪНоТг convalefcent d’u­

_ ¿-'maladie de poitrine ‚

.¿qn’on' avoit attribuée â une
fîtfpecel de pleurefie, quoy que

.-'dans cette ouverture on n’en

ait _trouvé aucun veilige en

toute'l’e'tendu‘e` de la Pleuvre.

On trouva. feulemenrdanrs le

lobe gauchedu poumon_une

matiere liquide écumeufe б:
qui paroiffoit enquelquelrlua.

niere purulcnte. Pendant

cette maladie , le Malade

avoit eu une elpece cle leger

tranfport au cerveau. Le jour
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тайне qu’il mourut , il avoir:

fait une efpece cle реп‘: regale;

avec un de fes amis qui eíloiz-I

venu- le voir. ll ell à prélu

тег que le peu de v-in Чай?

avoit bfûï elloit capable de

rn errre fon fangen Район ‚ де

le rareiier , ôc- de le mettre en

un mouvement extraordinaiaî

re я се qui fut caufe que ce

fangpar foin mouvement cir»

eulaire eilant- porté avec pre

cipitation dans les parties du

corp-5,8: principalement dans

laefubllvance дцСешсаи ‚Чай

ell aíl`ez\-tenedre , ôc dont' les

m-er_nbranes~ elloiene еще

\

к

и
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aioitìé ¿léchirées par les gran

- rapidité à la tupìure de quel

ques vc nales ou ar-tferioles

dans ce lobe du Cerveau , б:

ееПа donna- lieu â сене extra;

‚ vafation de fon fang extraer;

e dinaire , de forte que ce fang

ainfi extravafé comprima- en

éeactantfvfiolemrnent les pèr

ties du Cerveau. du lieu о‘?

геРсГаЕ: ce dépollf, ce qui-ePc~

facile ä comprendre ‚ _puifque

l'ex~periencc fait voir qu’une

liqueur paffanr-ellun petit ea­'

де! douleurs de telle qu`il<`

:voit , _8c par le terafnfport-qu’il"

avoit её ‚ eontrìbua» par fa»
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nal dans une capacité plus»

grande, quoique la force qui

poulie cette liqueur ne [oit

que mediocre . cette melme

liqueur ne lai-fle pas de feite

un elforr. conůderable pour

ecartcr- де toutes parts Vin.

terieur de cettecapacité plus

grancle â l’occa{ion de cette

comprellion qui {ей faire à la

dilationdu ventrìcule où s-’elì

fait cec épanchement , il eff

arâvé quie le cours des efprits

animaux qui Ге fîltrent dans

la fuebllancee cendré: du Cer

veaua efìélntcrompu ‚_ де

forte que les lubLlances.fpi­.

ritucufes

’
/
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ritueufes ne fc poitant point

affez abondamment aux and

tresjpatties du corps du mel'

‚еще collé ей s’cfi fait cet é

’pancheme_nt,eÍì devenuë pa?.

ralitique , 8c cnůn que les

fonéìions de l’ame ont en

tierement eûé interompuës;

dont la mort inévitable a ren

du un témoignage funeûe.

Ucxpericnce fait connoillrc

qn'une eompreflion du Сег

veau un peu forte eil capable

де caufer la mort. Lorfqtfon

prcife la telle d`un Идет);

en appliquant le pouce furle_

[emmer ôc-le doigt indice pan

ЕЩЁ! !7°":— e Ё

.‚ а -
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le дедов: , cette compteílioß

caule la mort en peu cle

temps , cela fe fait ordinai

rement |orfqu’on fait ,mourir

des petits Oifeaux. On peut

juger de la mefme maniere

des autres animaux ‘Ii prof

portion.

Mr l°Abbe' Anfelme,fi ce;

lebte par (es excellentes Pre..

dications, a fait en Latin l'E­'

pitaphe да Roy d'Angleterrc

Jacques ll. 8c tous ceux qui

Гоп: Iûë , Гоп: aclmirée. Mr

le Ch. G. en а fait la Para

phrafe , «Sc Гоп у а trouvé des

beaute: qui ne vous échape,

ron: pas.

‚ »

Q_
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PARAPHRASE
A, .

DE ЕЕ PITAPHE

DU кот вжысъвтвхкв;

Regi Rcgum , felicique Memoriœ

Jacobi Il. Majoris Britanniœ Regis.

„4u Roy quifaír ‘един tofu“ les Rois

de 14 terre ,

Etpour tmnfmettre auxfíerlex. I

‘шт’ _ _

Le preeieux дед]! de l’/zeureux/'eu

vemr е

Dßgmn¿R0yIAC(Щ! S ‘РАН:

gleterfe.

Quifua hic viiìtera condi voluit," I

Conditus Ipiì: in vifceribus Chriiìi. '

'Ce lieufaine, e/ìlßegìle , 4ìr§ßqu’zf§

1ИрцШ#‚_ ”‘»

Е Í _ »

‹ И .
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’ De р: Enzmille: venemlle: .

‚ Etl1¢`ì-mémegoìl}l§f?ui2 , д _

_De fé: vertu inoomffzraôlef ,

Dkny lüzgilo _éternel du/¿in de ]2~j

sus-CH1«.1s'r. Á _ е

_Y *_ ff lÍ`È' ..; ' 'Forticudinc bellicâ nulli fecunda: ‚

Fide Clirißianâ cui non par г

_Nxl/ne parmi plm /uut liz gloire

Qs'/ni: l¢ pmfuite jvaleur 5

Е: рт la pure Fai qui pregndl :lan:

I ,f0î1¢‘œ1lr,‘ —щ -

A qui no pouzzon ‚м; comparerfiz

‚ memoire 3 ‘ p _

. _
`

— Per _alteram quid non aufus а

Propte: álteram quid non palfusz

El-il quelque :bemin aux grande:

' идти —

912 ne luirpar conduit l’4rdeur_ de

“Да courage г’ _I

_ ~. I
о а у

A_,.. _,_A



GÀLÀHT gj

E/Lil deeoup nßîexx de revolution;
Qu'daß I’ier¿n"u'1`ile/z‘é lepartngeg

’ ~ 1- ma plufqunm Heros ,`

Iûâ propè Martyr.

Il‘тут ¿'unHт: lupin: waff;

` de*/in

Tundra qafilfut guidépur/Zr verts

morale .~

Et dun! ee qu’iÍ/orgfrif ,_/$1 Foifrlg

`l _pre/Ígue ¿gale ‘

д_ln Foz' mêmede: Мтуп;

Pide _fortis , acccnfus ptriculis ,'

3 _„ Ercélus advcrfis.
ц *Wl

For: Je rette forze ßzálime ;

Son спирт: „мм agire’

'Parue dans les peril: toujour: flag

mngnnnime , ` `

‚Ецд/ш уши! :jan: Padveg/fri,

. E. iïl



_..,„_.,

54 MERCURE

Nemo Rex magis cui Казна quatuor ,

Ãnglia , Scotia, Hibernia. Ubi quatum 2

Ipfe БЫ,

Уэштепеуапдде! I dem lepau.

‘дойдут’me

Eueqemtre Empire/âue_/2: lâix ;

Ídngleterre, Ú» l’Eeeßè, й- 112‘:

leende 4` la fözif ,

Etqueleßaìt qimtïiëme .1_ o

Celui qui le rendit /Èzge entre le!

grands Roi: ,

L’em_pz're qu’z'l eut_/§¢r_/òì­même,'

‘fria eripi potuerc , @arturo intaâum

maníit. ‹

Priorum defeníîo Exercitus, qui defe

Cëflllll ,

Poûremi tutela Virtutes , nunquamt

' nansfugœ. ‘

Der freiepremier:/Sempeine е’: 4pá

le priore ,„
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GALANTe ц

Lorfqzfon vizßr Troupe: reóeller,

Loin «le perirpaur ler /Èzuver,

Paeßer leur; диеты‘: ju/`qu"èДайте’ ;

Мшд: du dernier les Gardes ima

mortelles

Ser Veren: , dm: in paixДети:

le ronferver ,.

Erlnyfuren: m1ijvarrf£¿1eller.‘

‘i (lijn necilïa trñr erepra omninbß

In fla: Reguorum ell Ludovicushofpes.

Sarei: amicitiaralie tanta: Íkcrilegia per

— fîdire;

Impcsac адГшс quific exular.

Encaneenmlâ ,guay qr¢’enva£i.e ;

Ne Íreyfurenzjwe même enfierement

741116 5

Erdans/ón ¿œuf , magre’-lee /èzrríles

ge andare

De ferne de frime: inaüif , ‘

q в т; ~



f .

‚в Manconi;
L’Heßimlif¿ de LoU 1 s

Remplir nôendnmment 14р14с:

Юг.‘ elreitxfezerqdu Trône z`na’ign¢«..

mene zmlnzf, 1

Les nugu/ier lien: «Pam amifz'e'_/i
‘ ferte I

.Dam 14 grnndeur Royale ent/¿afg

nuff: jeun; _

Е/Ъ‘: exilé ele 14/me

.N’eß-cepa луга’ 101210101;

Moritur , ut vixir , Fide plenus ,

Eòque advolat , què Fidel дней;

Ubi nihil perŕìdia potcfì.

Enßn Д: vive Fzyfßznŕlz'/in/2: vie ‚’

Conßmma par _/2: more fa tendu

Pietŕ ,

Et l’enlevn dan: 14 fìliciee' ,

De no/ire celeße Parri: ,

Inezeeeßìále aux emit: de l’In_;i`¢le¢

lire'.

К

г

‚

‹

\
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GALANT g`7

Non Heribus hîc, Canticis locus ell ,

Aut fi ŕlendmn , fleuda Anglia.

_lie de Cantique: feint: ce Tom;

leem rezentzße ,

.Et que toûjourr- on en äeznnzßè

Е: les leerme: @fles douleurs:

Ом fil у fourpleurer, .Hilferuf qzion

' у gemzlê

four l’An¿lee,er/eßule , ilfeznt vcfg

_/er des glenrr. ‚ '

Ie vous ay parlé plufieurì

fois de М‘ l'Abbé Richard en

vous donnant avisdcs livres

qu°il а fait. Vous ferez bien

aife d'apprendre que dans le

temps qu’il alloit faire impri

mer l’hi[lo`xre de toutes lcs“



58 MERCURE

Academies д‘: Royaume ;

avec les noms ,__ les qualite:

ôc un abrcgé de la vie des

Acaclemiciens, il a elle -prié

de travailler È la vie de lïlluß

tre Pere Iofeph- Capuci­n,Rè­~

formateur del’Ordre de Fon~~

tevrault, lfnûituteur des Filles

du Calvaire , employé par le

Roy dans les plus importan
tes affaiires de l’Efìat nommé'

au Cártlinalat. Cette vie pa

roìll en deux volumes. Le

Public y trouvera des traits

d'H'il’coire tres eurieu:t„ Se

quïl n'a veut dans aucun aru

rte endroit. On peut dire

._„~



БАЗА??? 59

que ce livre eil l'HiPtoire A-,

necdote du Cardinal de Ri

chelieu depuis 1ы7. iufqu’en

161.8. Tout le monde parle

de ce fameux Capucin , mais

peu de gens le Connoiffent â

fond comme М“ ГАЫэё Ri

chard» D’ab-ord , il faievoie'

un jeune homme de qualité

bien élevé , qui fàcriŕie tout

pour entrer malgré les pareils

dans ГOrdre де: Capucins ,

oůle PereAnge Duc deIoyeu­¿

fe luy donna Fhabir. ll y rem@

pli: toutes les premieres che-ar.

ges avec dißnnélion. Son ее;

Ее, fa pietéöc la faience paru

\
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60 MiiRCURB

rent dans les Millions 8c dans

les ouvrages qu'i’l Ht impriá

mer. ll eut par là occafion

de connoiílrc l'Abbe(le de

Fontevrault , де réformer ce

grand Ordre ‚б: d'e'tablir la

Congregation des Filles du

Calvaire avec Madame An­.

toinette d'Orleans~ ll lia

endant fes Millions en Poi:

Fou ‚ une étroite amitié avec

l'Evef ue de Lu on, devenu

depui?Cardinal‘;de Richelieu

par Fintrigue de ce Gapucin ‚

comme il е?‘ jufciñe' dans cet.

te vie ,il fe rendit fi recom

m§ndabl'e à la Cour par le



Y .”«'_“1;l!,!.P'”"""""""i

‚ ._.y _ ‚ ‚‚ V

' ‘ÜÈLÍ 61

traité де Loudun 8: par les

Negotiations qu’il fit auprés

dela Reineâ Angoulefme öc

Angers que le Cardinal de

venu gMinil?çre , l’a[i`ocia dans

le Gouvernement des aflaires

d’Eůat les plus fecrettes б: les

plus importantes.

Mais le fait qui íntereílc le

plus , dell un éclaiteiifement

fervant d’«Apologie .au Pere

jofeph _contre une affreufe

calomnie qui le trouve dans

une _lettrelatinc de Morifot.

O_n prétend que le Pere ]o­

fephiìt venir. chez luy , le

pgéìqßg Riclier pour luy eg

n­, ­

‚

- м .- _ д‘

 



52. MERCURE

torquer par le moyen de qua

tre -Scelerats aimez de poi

gnards, une «изданы с1е

lon livre. De lapuwänce Ecl¢­

faßique д‘ Politique ЧМ! 1139:,

б: qu'il mourut depuis demi

jours aprés. L`Auteur develo

pe cette importante affaire

qui a fait tant de huit autre

fois, ce qui ell encore aujour.

d’huy regarde’ difïetemment

par tous les gens de lettres qui

prennent tous patti pour ou

contre Richer. 'Ce livre fe

trouve chez lacquer» le Fevrc

Libraire ruë 'Saint Severin,

au Soleil d'or 8: le vend troie

livtcs (eze fols.“ °
v .. _.
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„(ЪАЬАНЧТ в;

1.,» Me l'Abbé Richard ed

«папы а (ш le choix den

bon Direâeur. '

«gît La Vie de Mr le Vachet.

Le ­' Traité des Penůons

Royales. » _'

гнщьм: des Fondations

Royales. .‚‚

i L’Hilìoire des Academies.

ll paroi: un livre nouveau ‚

qui fera d’un* grand fecours

pour ceux qui voudront ap

prendre en peu de tempsà te.

nir les 'livres de comptes â

parties doubles 8:-iîmples par

débit б: crédit. C'elì'un in.
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folio qui a pour titre le Comé,

merce en[т four. М‘ Gobain,

Sindic des Ecrivains рис: de

la Ville i de Bordeaux , en ell:

l'Aute¿ur. Il Га divife' en trois

parties.'La premiere ell: un

Traité nouveau touchant les

changes des Pays Etrangers ,

orne' de plulieurs traits d§hif

toire auili curieux qu'u-tiles.

La feconde :enferme les

quellions les plus délicates

_du Commerce avec leur folu.»

tions, б: la troifiéme ell: un

modelle brief d’un Brouil­­j

lard ‚ Journal 8: grand livre,

le tout appuyélur lesloi; 8;
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' > тъьььыт: ~ 6:
les Ordonnances , éc tiré des

meilleurs Auteurs , tant An:

ciens que Modernes. Се li-'

‘не eff imprimé ì Bordeaux д

б: (е«ъ’епд 5 Paris chez le S“,

Ícan Guignard’ , две Saint

речи: ‚ à flmage S. lean..

м
.ar _q _

\¿_

l Мгde Vertron dont je vous

ay parlé tang de fois, а fait le

Dialogue ffuivanr , fur ее

qtfgue' aimable Demoifelleg

â laquelle_'rl_donne le nom de

Silvie, difoit ,que Helle avoit

du goût pour le Sacrement

de Matiage_,_.elle ne v.ondroie"

pas íeïmariet avec пишите’

Íßiffff ‘т’: е Е .

. ì/ _ /

- nl

‚д‘ __



se MERCURE

quifiû des Vers , fuíl'»`enr.i-ls»

de la de_rn.ier'e beauté, Se fut.

il d:'ai«lleurs pourveu des plus

belles qualitez , tant elle
avoir. idfa-verůon pour celle

де Poëte r ‘ ’

\

DIALOGUE

on :ga Pnosn

ET' DE L_A.PO.ESl.E'¿

LA PRO.-SE.;

уE ne/ia)/, Jod vientre: fîerte",`

fM4 ' шт‘. ‚

LA POESIE. '

ф}: ne fia] mqy­-nel/ìßf »'

4 .4
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Efoù te vient cette тайги‘ ¢xtrê:~

me t — _

7ет51рре21е: ш [ем Е guerre ф’
гишгпггё‘! е

_Mîoy rez/Zeer! 14‘

’ Pf!ro e

LA P K Ó S_Ё.

Утуйтепёшогд lien entreÍ Э

uo 1 1§un"e_/ŕ pm та œur I“
’ly LA„ PQE _

non ‚„ je ne la ДЕ.‘ рт д:

Pen/,7­tn», 'que' mon Да‘; 115112433

A toyß muelle?

i4£¢,!`ßj_’eeoi: tei fear ,_ ш /Eroi-.g­

mon ëgezle;

` E R3 P R Ф’ 5 Е’;

Рлгсетге egelfee ,_ gni tìnldfme

Кон", _

Ie nefpuy , qui olé nous [дай mier@

_g4rfnge'e_ ;„ ` _ _

` E ’

\
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68 MERCURE
Tourer deux , en лифт: ‚ nous

avons même [дм , А

‚Е! 2и‘п’ё›’ tout au pla: , ("ат peu

mieux nrrezngëe.

L A P О Е S I

Non ,_ ma nnzßnnce 'viene des

C'l`eux ; _ [ jnlouße ‚

1: me 'voy tous les jours , mnlgré м

¿lßzß d /ez mêle des Dieux ,

Comme eux , je те nourrir de Nee

шг ‚ ЖАтИфе ,

‚Етэш gloire ф .effen recormuë т

tous lieux-, ‘ -

L A Р R O SE.“

Ne reviendra» tu point de гещ

pbrene/îe? ‚

От‘ enyîn tu mefnís pitié ,'

Е: je voudrais te rendre р? Q

Pur un trait de ¿anne amitie.

Ta «vœux des Immortels etfeffer Ig

langage , .­ _ `
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GÀLÀÍÜTJ 69

‘ C’eß un enfêtemenefeml , 4

Et tu lenzen: fipa# , т leparle ß

_‚ — mal , -

Qzfezuxßßetf alu Puôlìc ta¢„‘/Èftife

' - fexpe/É :

L A Р OE S I Е.

Sije le parle mez/ , je „при: рт‘

la cnaf* 5' -

Certain; тёг/шпз‘ Auteur: m’ne¢5il­

lent de :fewer: ­. —

Мах’: éeeeiee , entre под: , .Vil ф’

de meeneem ver: г "

Il e_/2 ¿ien de méebeznte Profe.

‹‘ ` L А Р R O S Е.

Г‘?! convient , comme toy 3 je me

.plains des Aneeur: ,

[21: me renden: fument ‚гиды тап
vezi: effe: ,­ V

je parle de termin! novice: 5

Щ! prennent le nvm de Dn'

_ÍIÍIÍJ д

ч



7o- MEKCUKÈ

Délr q1¢’il.i font forti: du Cof..

ege к е —

@nerven pour [ел ‚„3‚„‚‚‚ы:‹„‹ un

Privilege 5’

011 trouve ezutmême prix Je: ]l»£dr­»

elmnr des «Leíìeurr ,

Etpezrfäis :le: Appraßatenrr ;

Mais» nejn"rron.r-»pali de /4‘­Tl:e/'e' ,~.

_'Z-"bur ees Auteur: ,.. ne "т déplair

[ё „Ne fbìrzrnŕ-pour nz"eontre'noú: 3; ‘

157’гхдт!:оп1 ig» , fue ne/irem-en e.

Ponrguoy traites-tu dèjerloux .

Berßnrimenr dïzmiei, 012.14 pine

m’in'w`te г» fonQui de- naar parle' mieres. r4ì­q

Tuf.=¿Íis,] gine tenelnnggagee/2 taxe@

ie, „

Щ/оп п’гпхепв°ргфие‚ ‚т; dán: ce;

fonrpeuxjmgqnïi _ А



GALANT _ 7%;

ggz 14 fomlre mélancolie- , `

Où ton ame ф’ enfevelie ,

Tefairprendre un eßòrjouuent bor.:

de Дари ‚с

Ад э pour parler aux Dieux , [ёл

eoy­ dere langage ,_ `

Fante en ferme: guinde-g_l’l1onnenr

‹1г1:ш’$ Aute-ls ; '

Мai5 pourparler À- des Martell ,_

`lV'e monrre~qn’^un éclate, qui finit- À.

‚ lenrnfage. ’

LA. _P OE S Г Е;

ïefay long ­ temp: lazßá parler ,_

.Penn voir, jrg/`qu"oeì pourroir-aller ,_

Ge langage- plein ¢l"in/'olenre«?'

`Maisje dzfëroi.¢ 11 йтр4/ё1_[1:п«

С?‘ ,. ` ‚ —

Те: onerage: iroìenr :rop loin

Tu- me dì: ,_ en-ßelele - amir

gue» lajoirié fìnvizea guerir ma.

_ fülle 5,
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Щг ‘или: фа.‘ roue deux dem une

même ¿cole ,­

El que jf dans le monde onze imite

de folle ,'

Il ф‘ т même odeur que toy. ’

En efe: ‚ pourjmrler de бензина‘: ‚`

¢Í’e/clezz/ege, _

Pour @ervoer en Soleil: rreznrformer

deux beaux)/eux ,

‚‚ _Il парашюта faire de mieux ,

Qin de рт!” toâjaufs .ton ói/hrm

langage :

Рот‘ moy ‚ loin eìemprzrneer an _/I

wein omement , ‚

je parle naturellement,

Е‘): ßei: en amour June di/ette ех

treme ;

Car enjfn zel ¿yi man deßin ,

' 0¿‘epre’r avoir die, je vous_ai~

me ,

je/isi: 41.6081‘ ele man latin.
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GALANT — 7;

L А Р О Е S I Е. .

Иди; done ш conviens , que/ùr tgl

je Pemporte , '

.Du moins en n moar;

е L A Р R O S E.

que m’impo r 'e

je trouve ¿ien ailleurs à те дает

‚ИЛЗЕТЁ

L A P O E S LE

Uependeznt /»ors Z’./lmour tout lem,

gui: dun: In те;

Та devroelf moin: le negliger,

‚7 LA PROSE.

Il uáefoin de moy, gunna' il nfen

prend enr. ie ‚

L A P O Е S I Е.

En quo] -e

’ L A P R O S Е.

L‘ignore­tu , toy qui dtßenfdfy

Cieux ?

1’emc­tu méconnaître le:Die1u¢ 5

. „ _Gij



»
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,L’Hj/men ф‘ il шип! de leur nfl’/Í.

' leem: Empire г

L А Р О Е S I Е.

Кап; та}: рт leì que иешс-гв

ez':'1e ‚ I ’.

‚Е: ele eens ee; grand: mm quel ф’ le

#eßelzeze .? ‘

L А Р RO S Е. ‚

Му! je ne ne ‘псих elire autre

che/e , ‚

¿Sinon ‚ que pour l’hQ/men „, ilfezuz

un bon Cantiere ,

Etqzfun Comm: /¿fait en Pre/è.«

I.. A Р О Е S I Е.

Quay ! «taufe mpußnnce een Ceшт:

ße reduit г

V4 , je п)‘ рог‘: point el’enw'e ’,'

Alfa/z"­§ee\ez11ee Рмтлд/г Silvie 3

,Eefde lnSezgeß`e il ne/2 point elew
i леди!‘ ,

a_ime.mieux garder т 4/0110,’



GA¥..AN'T­ 77

‘Un Canmzt lee/eral n0m_,.l¿4 ‘тещу’

der Атдт , ` ` _

‚Дели/я ¿zam le птиц; iq/i`gu"e:s«'

le prononeeâï

Br leurs plus rigoureux ‘ватт;

Sont morn: dur:,gue ferte rápon/ê ;

Z"hQ«men~ ,.~ ш le /kuis ¿ien , dé

’ шт: en т: fenljaur

Tous ler ngrémenr a‘el"¢zmo1¢r,

LA. Р КО SE..

Pònxfmrenir re: aveznfager“,

Tm' ИМ! imgortrm ne.мтш 121
. Mdr?. I C C

P O Е S I Е.

fe ne zlirplur qu’un‘mor¿ apré: guey'

1_: me rais-5@ qq

IZ ф Èeaueoup de feu: _‘_ il ф‘

¿ien pende fzzgefs r ‘

‹ Ergo je l’empartefur tay ',

Pug/que Гаага)‘ toujour: pour may

En 1_7/urfzliré des ßßrnges. '

G iiji.

ik



78 MERCURE

Une Dame d’cf`prit,„quî prend

le пота de Doris ‚ afait les Vers

que vous allez lire. _

SONNET. ’

МАplume , il ф rem: de vang

faire ,

.Faites ce généreux efvrt,

Еп vous repreßfntant le tort

_Que vous enfle: de vouloirplaire.)

' Ё
‘Unefèmme /ëxagénaìre

Ne' doi:plus ¿o enfer ,_qu'2_ la mort5»

Lailfeg-mo] prendqe man слёт

Pour fe grandpa: queje daíffßìfß.

о I É '

Vous m’aveg_f`azrpaßer des jour:

А produire de vain: di/cour: ,

Qai _ fone voir aujouzeflnfy им

bonte:
nf



#GALANT ’ 79

ye veux vous perërepourjdmair ,

Afin' e¿"`examiner le compte' '

Der ¿>ee];eg_g1ì=‘ez‘uer vousj"d_yfÈ¢if;;

Un' galant Iiormne ‚ qui ne

veurparoître que fous le nom

ele Corid'on~,- f`á«itu­n1-e rêpon-fc

it lafage St. (garante Doris-. ‚ —

«o sonner

DOH: auxplnzßr: inneren: _

@’exez`xoient en nom Verf д}

,_

Renonre , ф» 'veur pour лит rloofè

Garder le ‘фа defer eins.

La атм ф- /zo nimm: рифм‘

0112 fêziz rette mérdmorphofe» ;

Mon. ‘та’ , ezdoron«:­en le миф ,.

_ G iii д



70 MBRCURЁ

Delf' фей} fuir fenix du Cof..

е е :: ‹
€'Ím_mngpour fin eugene „Мел: un

Privilege 51

011 trouve nu»même prix ей: Jlffar.

ebnns , des -Lefŕenr: ,

ÍEt‘pnrfois des Approôezteur: ï

Маг.‘ ne__/o"rrons­puß de /n­»Tbe/'e' р,

nur ees Auteurs ,„ ne fen.- dejolais

ß’~ »
Ne fonrnifpour ni* eonire~noús 5.

N’examinons ig» , gue nq/ŕremerite.

Pourquoy trniee.t­iu efejaloux .

Der/ênrimens дате, où. In pitié”

m’inw'ee 2» [ fon 5;

Qui de- nous parle miente- mi

Tuffuis , que tonilnngugeeß t¢xe'f'*
L defelie„

@on nìnteniffprefèuel rien Jän: eef

foqoeuxjarggnfiu -



GÀLÀN'¥` ‘д
_Que lafônzórei mélancolie- ,_ _ '

Où ten ame ф’ en/Évelie , '

Tefaitprendre un eßerfesueni /vere

4‘ ß“ß’” ›=
Ад ъ рот‘ parler anx_D1`eax_, férr

ea] de-ce langage ,__ `

Vance en terme: guzfnde-g_l’lzvnnere1e

de leurs Aare-le ~, ’

Mai5 pourparler А der Мопед ._

Ne montre quin», éclata, geit' finit- À.

lenrnfage. `

LA. _P OE S- РЕ;

$912)’ long ­ temp: lai/lé parler ,_

Four» voir, jrg/au"e:l pourrait. aller ,_

@ei langage- plein elfìnßzlenre- г

ßeafeßja атм: 2 c’~imp¢yê`r_ßlen».

56’ ,. ` —

Te! outrage: iraient trop" loin.-­ ’

Та me ¿is ,_ enfeiele - amie»

Que' la pitié диод: el дат!’ та’

. fßffß’ s»
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7 ъ MERCURE
Tnponrroia' t`e'pezrgner‘te/âin,Í

Et tel' , qui " de'folle me traite ,

I/onolroit devenirfeu , pour devenir

Poète ,a ‚\

Lnfolie eßnolle è ceprix: `Comóien en connoz2f­je В Pern.:

Щ! voudraient renonterà leurfìoide

дат? r

_Pour cette doffe Ó' fníntey'lJrtW_fÈ„.

Qi prendfon Маги’: les Cieux;

_Dont elle tientfon origine г

Ст‘ il! /invent „эль ej/Í dirvi-;

пе 5 `

Майпе ponvantńzpproprier =

'Un /ezngetge qui /er /ittllmfle ,

Jl; prennent «prêt leur digrnre '

Le perni de me дети г’

Cependant comme le plm[др

А des дыма; quelquefois; V

Si-to/l qtfilsfönt re¢nge§_’_/on/¿f ¿qi

C _momujîs loite , ‘
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'Ils ont reeour: ei ee langage,

Dont ш olie que féelar ‘Шу! par ài

-leur nfage,

L A P R O S Ё.

Il фига} ‚ j’~en conviens , tu faie

ту’ en amour ,

je te cede eee avantage ; -

Eepoorfinßnu-er , zu pren: un eer
tain four, P

Queja n’aztrape qzfavecpeinei 5

Е: ßeß apparemment regni te rend

[щита з ' ‘

Maaßje reparloa avec/ìneen'ze',`

Tn raßarerois êeauconp ele cette va

nité ,

Etje n’anroo`: pour te confondre ‚ ‚‚ ‚ Q

L A P О Е S I E. _

,Et qne[1on_rroi:`-en me repondre 2 '

I.. A Р. R O S E. ’

Д’е direi: que l’,.4monr ave;

roy ,

Juillet 17oz¿

. ч



\
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Ще voue (Де: roue deux dem une

même ¿cole ,­

Et que fi dem le monde onze .traite

de folle ,'

Il ф en même odeur gue toy. ’

En efe: ‚ pourjmrler de íangueurr ,’

¿’e/cleavage, _

Pour @avoir en Soleil: transformer

deux áeeinxyeax ,

, Il neрешит faire de mieux ,

_Q¿¢e de ради toûjoufr _ton áifezrrt

langage :

Pour moy , loin d°em_/:fainter un _/I

wenn ornement , —

je perle nemerellemenf,

Е‘):/Pei: en amour al’une dzfette ex

ífêîüe’ ;

Cnr infn rel ey? mon deßin ,

' g¿‘e¢pre'r ат!’ dit , je v0us_2Í~

me ‚

je/en au ¿out de man latin.
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L А Р О Е S IE. .

Hinß done zu eonviem , gue/ùr toy

je Pemporte , '

Du moin: en ez morir; i

‚ L А Р R O S E.

que _nz’im[fe r 'e

je ironie ¿ien nilleuf: д те dédom

Ínûgfrâ

L A P O Е S LE

Cependant bon- l’Amour tout lan,

gait dans la т;

2"u детей moin: le neg/iger.

LA PKOSE. i

Il náefoin de moy, quand il мы;

freud ene. ie ‚

LA POES IE.

En quo] г

'I L A P R O S Е..

.L’ignore­tu , roy qui drying; dg;

Cieux .?

Pe#x­t1¢ méconnaître маме»;

«i ou
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,L’,Iíylnen ej/l il ¿anni Je leur _~lri‘l­

lam.' Empire г

L A Р О Е S ­'I Е.

Nan; mai; par la que veux-is

dire , ’_

Е: de eens ce: grand: mat: quel ф’ le

îeßtlial .-7 '

-'L A Р RO SE, ‚

¿May-.' je ne ne 'z/eine dire autre

cbaß' ,

.Sinau ‚ que paar l’I-1:;/men , ilfa-ne

un lan Centrar,

§Etqze’nn Contrat ßfaiten Pra/2'.

L A P _O Е S I Е.

Quay I tante ¿apn/.lance an C'a нем:

fe rjdnir г

Va , je п)‘ роте: paint elenvie ,`

1«`z¢ß­­ce\a1/ec l’airnalle Silvie 5 A

,Ee/ide laSageß2» il „вуз paintelau

' .trefrnir ,

a метла» garder т а[‚01!е,р'
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'Un Contrat lee/eul nom~,.la ferien(

' der Aman: , _

,leurva уже’ le taut",/Í z’q¢`q9"‘o1r

le jlrononteâï

Et leur: plut rigoureux tourmens

Sont moin: durr,que сет re’pon/ê ;

‚ёЁЬфтеп‘ у tu le /irai: ¿ien , olé

truit en un /‘euljour

Tous les agrément «le l’amoßrg q

LAL P K.O"SÈ}- _

Pourfoutenir te: avanfagef',

Ton äaórïl imjgortunne. tariroit ja
_ май; A C

1}AÍ P Ó ESIE.

ïe ne dir plus qu’un‘mot, apré; que]

je me ‘ай’; ф}
Il ey? áeautoup de fout 5 il C ey?

_lien pende fage; 5 '

‚ Ergo je l’enz_po1teß4r т"; __

Pug/que Гаага)‘ toujour: pour may
laf/uralité des ßt¿j"rage.r_ Ä

G ii):

bf
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Une Dame d’el`prït,_quî prend

le noîn de Doris ‚ а fait les Vers

que vous allez lire.

SONNET. ’

МАplume , il e/i tem: ele von;

_ faire ,

.Faites ее ge'ne'reux e'/left,

En vous repreßnr-ane le :ore

_Que ‘шт en/les de vouloirplaire.)

` Ё.
'Une femme /ìxagénaire

Ne oloieplurpen/èr,„qaa’à_ la mort5,

Lailferfmoj prendre mon едет

Рот ее grandpa: queje doirfaire.

I/ourm’ave¿__f`airâ-paßer der jour:

А produire de vain: difeour: ,

_Qqí ‚ fone voir aujouzelbny им

/Jante а

о
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5'? veux vous perdïepourjdmair ,

Ajïn' el"exez.mi_ner le compre _

Der pee];eg_qu«"ez'uec v0urj’dyf4ifr;

Un- galant Iiormne ‚ qui ne

veur'paroî~tt'e que fous le nom
ele Coridion-,­ fait unie réponfc

д: lafage Sc {фланге Dem. ‚ _

с

en sommer

БОШ anxplenßrr inneren: _

_qfexeizoient en non: Verf д}

Pro/É ,‚‚ ’

Renonre , (б- 'veut pour entre rÍ1o_/è

@arder le nyie дед.‘ eins.

La Greece Ó fer легли pnifena'

Gmfait cette méramorpbtvfe» ;

Mon ‘та’ ‚е et¢loron~J­en 14 „ф ,.

G iii; .
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Ei quiten: ees nmußmens. ‘

fe vois , quefon-ezme tourbe?

.Aux veznize:/\s’eß ezrrne/oe’e 5.

Imiionsfonfeini repentir .

Ё
C’eß un exemple Д’ iì/iiívre S;

Si pour Dori:je ne puis vivre ,‚ ‚

Ye ne doirßnger ее? mourir.

La Republique des Lettteì

va ellre enrichie. d’un Ouvraë

ge confiderable par fon pro-I

jet б: qui nele fera pas moine

par lfexecution , fr la l`uite‘ré\­

pond aux. premiers effais qui

ont paru. vers le 15 de Juillet

170:.. Celìtxne сфере de ]our­

na_l,p_our les gens de Lettres¿



' ­GÀLAN'l ­ Si

mais l`A-uteur ne prétiend pas

pour cela déroger aux ]our­‘

naux des Sçavans qui fe font

en France , dans la Souverai

neté de Dombes öc dans let

Pays étrangers , le delfein de

.eeux­cy пей que d’informet:

le public de tout ce qui pa­`

.roill chaque année d«e~»pl_u$

important dans les Sciences

б: dansles beaux Arts ,â me

fureque les S çavans 6: lesba

biles mettent au' iourles noué

celles ptoduâtions de «leurs

elptits; le deífiein de пейте

nouvel Auteur ell. tout dì&`c­‘

пень}! ne s’attache pasâla

\
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fuite des années, ma-is ir celle»

des découvertes qu'il fait en

se genre de litterature qui

regarde particulierement la

connoiffance des bons Ait»

reurs.ôc des bonnes Editions,

Son genie 8: fon inclina.-rione»

lïont porté à cette forte d'e’._

rude depuis quelques années.,

ё: il n'a pas crû déplaire are

public enluy faifanr part dw

frnit de les veilles ’,& de form

travail, moins pour Vinllruire'

que pour en elite infiruit luy»

mefme. Mais s’il arrive quel

quefois Чай! vien-ne à parler

des rn-efmes Oiuvrarges dont



~ ~ GALANT з;
parlent quelques.uns'd‘e ces

Iournaux , il fupplie dés ì

préfent leurs 'rlluûres Auteurs

Чей! regardera touiours com»

me fes Peres Se fes Maiflres ,

de ne pas prendre en mau..

vai-fe part шт; telle liberté

qui Pemble ellrea-urorifée par

le droit 'du _voiñnage , à peu

prés de mefme qu’en de ceri;

saines Provinces de ce R oyauâ

т où бей un ufage eliably»

parmy la Nobleife de pou

voir cbaffer lint les Terr-es les

uns des autres qua-nd les Sei.'

гнев‘: ont leurs Terres con;

ligues , б: qu'il‘s ont recipìo­
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quement droit de rendre;

pour me (ем; de leurs ter

mes , au. lieti que les lfimpler

Gentilshommes qui пЁопг

pas de quoy rendre ne peu

yent pas non plus chaíler fur'

les Terres de leurs voilifns д,

mais fr cette cbmparaifon til..

:fée de la Coûtume de Cham

pagne , patoiû un peu crop#

orgueillufe , l’A.uteur de ces»

Eilais déclare Чай! пе pré

ест! pas pat~là entrer en pa-.

rallele avec ceux» deslournaux..

I'-lleur ell trop inl."eriu.r pour

сем, 82 pat rapport aveux» qui*

fâont. de рейса О‚пч‹:а3е$‚.ё4
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d'a’oondan»tes M oiffons ,il ne

le regarde que comme ceux

quivont glaner давай: Champ

d’au«tr~»u-y , ät en ce lens il ne

confidere fon Ouvrage que

comme une fpicilege ou des

Analeâces , s’~il efloit permis

cl'adapter au fren les titres

confacrez , pourainfi dire -par

Pulàge qu'cn ont fa-it les lea..

vans Peres 'Dom Luc `d`A che

fry 8€. Dom Mabillon.

Att-telle l’Auteur de ces

I*È.ffa~is a donné à fon Recueil

le titre le moins 'Hateux 8: le

moins pompeux qu’il а pû-,

de crainte de rendre le fron#
ь... _ _ . „_ .



_
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tifpice plus beau que le bâtià

ment entier ‚ё: s°|l п’; pas le

bonheur de devenir tant loic

peu utile au public, il 'elpetc

du mo-ins avoir celuy де les

convaincre de la bonne foy

en ne luy promettant pas plus

qtúl ne fçauroit tenir. Si la

aetenuë n`euLl pas fait le mo

tif du titre qui paroill ‚ il au.

toit“ pû' en choilir d’autres

plus heureux peut elite pour

le débit defun Ouvrage , 8e

pour _s'accredìter , comme

celuy de Bibliotheque choi

Не it l'exemple de Мг Со1о

miez , ou de Bibliotheque an-,

I
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cienne б: nouvelle â `l'imita~

tion de Mr Koning; mais

outre qu'il n’a pas Vhumeur

plagiaire ,il n'a garde d'ap­

parier, pour ainlì dire, par des

titres fi reffemblans ,lespro

duéìtions â celles de ces deux

grands hommes , du premier

defquels on a dit a-uiïi-bien

que de Mr Gueret , avec au

tant de verite' que d"efprit ,

que c'e'toít le grand. Auteur

des petits Livres.

Perfuade' qu’e{l: l’Auteur

de ees Efïays' que pour faire

une Bibliotheque , on doit

avoir moins d'e'gard au nom.
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‘bre Чай la qualite' des Livres

que Von achete , comme fai

foit lfillullre feu Мг de With

Neveu du fameux Penfion-l

naire de -ce пот, dont la Bi

ïbliotlieque ét le Cabinet de

taretez б: de Medailles fe

vendriteßnt .ä Dordreclall en

_Hollande fur la fin de l'an.

née -derniere , 6: dont on a

les Catalogues imprimez qui

font des pieces fort-s curieu.;

fes б: fort liniltuóìives pour la

connoiflänrte des bons Livres,

comme l'ePtoit dans lon tems

le Catalogue de la Bibliotl-ae-,

 

que de М; gie Tliou, impri:

м
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mé'en.deux Volunies inotfìaf

vo , ell; intitule' îilrliozbew

Zbuanmt ‚

е Perfuadé , dis- je, de ест!‘

verite’ il {ей reflerré dans de

.oertaines born'es»pour^n’e pase

to.m=ber_ dans l'inconv~enienrf

decent q.ui«-ne mettentfpoinei

de Hnfaux-am'as de Livres*

de quien pourroirdire en ne"

eliang_eantcpt_i’un tnotce que“

le divin Auteur de l’lmitatiom

de ].elus`­Cliri[l ,f dit fi -fage~

ìnent rßdriendt' Libros. „м!“

_. ‘ Il m`&'pfaŕu»‘p;ar la пеегеге:

f€S Elle-ìSe~ , que l'Auteul§­`

' .ïl“’ul’Ü7°i‘:' Ё‘ › ‘

«
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nous y donne le précis de

quantité ‘cle Liv-res tres-ra-res

en chaque genre, fur tout des

anciennes Editions , dont il

paroilì Чай! ell: fort curieux.

Il nous apprend dfailleurs

beaucoup de faits anecdotes

de li'-rrerature qui _non feul’e~­

тем п: lont pas du reffort

du vulgaire , Geldes дату {ga

vans 5 mais aufli qui peuvent:

{вычет e'-chapper à la dili

gence des veritab-les fgavans,

6: des. plus profonds,tel qu’elì

celuy qui-regarde le traite' des

Medailles d`Hàutin , dont:

Yartiele fe 'trouve âla page 9_~._

l.

l

l

_.

-nv­-_.\__`

 

l
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SALANT и
‚д: dans la page quarante'cle­

ce Recüeil, _
_„S D'ailleurs~ s' il eflr vtay que

la brievete' contribuëau me

nited’un Quvrage, les a«rt«i-cle`l«

де се1‘иу -cy. della-ns pas trop

\t't~endus , 6: ce premier Re'.

cuëilftrellant que de 6rrp$~

ge , je puis dire queje иду

rien lâ“ en ce genre , de plus»

profitable ny. de moins en

nuyeux. Ces Eifais de litteraë

'wr pour la- connoiffance des

Livrés- le vendent chez“ le

$ieur }_ean Moreau, ruë faint

.jfaeqiues vis­à­vis S~. `ì^':ves_,àr la

fßoiíon d'or., L'Auteur fe preg
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pole d'cn 'donner un pareil.
„Volume tous les mois. C

L'Ouvrag-e qui fuit ell' de

Madame de Malenfant, Pré.~

íidente Douairiere de Pa

-miers , öc a elle préfentéc

aux jeux Floraux de Tou

loufe ‚ où elle a гиды: Ьсахь;

coup dfapprobation.

@D Eg..

_SUR LA FOU-«D-RE.§

D’0_ů vient ter aßëmôlage bor.;
` rióle , V `

_D’alfeurt'-te , de veut: ‘‚ жа/„ддд

х

„/_“

"

_
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Щи! :ronlle „дм dans le; air: г‹

Qje mlannonee ce bruit „мы Е“

Ti/lońonne aux ârzìlanielzevenìee _

.Aver/er redontaóle: ferire"

А-е- elle eneára/e' ее nuage г’

.Dienda jour ainß qnïautref0z2f~

Ver Conifer: ëenmanr de rage ,

D’nn2\/[arielfaivroienzals les loix .?

Jiŕílfnlßre dn D'2'enäele`5 tempeylei , ._

lïoadreimenrfrìere , Heß to]- '

Qeefentens Ú» que j’apper_coy;'

Prête el'eelater[ш т’: ‘фея

_Fille «elek monvemensjalonxr __

De. detox Element en courroux

Tn ramps déja ra fìiiôle digue,

Ce: Sillon: de fon ‘-, ее: borreurr,
Q¿’aße"mÉlleinnefnneße’-ligne» _

Sont leЖди! de te: fnreur.f..„

Suivant la route* qrfelle Uaœi
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.L­’artrait el'un~e­ ‹1‹›ме‹/;‚;/г‚‚‚›‚_

La/erloe ё- 1’Ьит1а’е 'vapeur _

Kaneda: am zfnrper la plaee._

Le feuß» дойти: ol’e'rarter

.L ’Fnnengf qui Рф’ afronter ,_ _

Le- repoußê avec violence ! ~

@laine ardent , terreur der магией,

IZ_"ri/leforrdre , tu~pren5‘naißanc¢

De rei divorce: Em-'nel.f,_

E/:ri: d’"nne foreeglnronnaè"

SpeÍa‘ateuri"d’un /eidouxfraeal;

Perpana мере; de-.t Ритм;

fe 'vole au дети de la nue' 5

je ler voi: ,‚ eer demcßerr Riva-ux'„

Se livrer de mele: aßaut:

Dont magi: 14 were ‚еще

Bieux , avecquel choc Ú- qarl' huit

.5e'e/zappe uneflame enfbnlfräe

Dùfìfin. d.’ane ejúçoyaále. nain ‚

а _

о
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Flame мыё-peneemnte-,

Touráillon , Orage fumant ,_.

Ат: afreux mugzßement

La Terre s’emeut fépouvunie.

Tourfremit, un ejroiàßuduzn

Se reprendfur lefront ”A1'rni7;» ‚

Die Monurque du noir Свет‘,

Nep une рифмы fes Clŕevnute

Plein de lnfruyenr qui Pngite

C/zereáe un meile даря} desßott,

Ce Zlfourrißn desâlîunrenidaïfs

„4rt1f2zn „Тип projerfuteil

95

дЪдиейрлг/ёп foujïe inf`ernu.l’ —

Exciter tes или‘: liomieidesi

019/ ‚ c’eß ce Monßre quijadis

Armu tes mortels trop Íurdis- ’

Qfe viz tomóer ln The/Iizlie

.Et de qui ln reóellion

Par une éclatante folie

Е}: 'voir Oßn _/ur Pelion.

n
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Si-la Prudence neël’anirne‘

_@ee реш la f`a1egnen/ê"VaÍe1cr ef __

Бёепеслрдгёеи/е aïelerer _ _

Elle ф‘ la__/«perle viůinzez' ‹

De’ja< ces ‹ Темп: in/enßq V

_Dn/Ja-nella leurs Мат: entaße'<:_„_

V0)/ene le Cieleomnzet/eurpreyfe ,

Щит! d’un : е/Зе’: irnpetneux

Le Carreau. i’e’lance , Ó Faudra)/e_=:'

Ge: Calaßàx pre/ampraeux;

(Е) „ш_faint lrenreäax. себе! age.

0:2 ßerles claarrner , trap puzßanfj

Dn..Flatenr empire des /enf. _

La rai/an avait [агенту !

,Avec les Dieux /’laanzrne alaccardl

‘el’-"un paijíllefart _

Er ne craignairpainr le Tannare :.5

Rien ne trariólair./er дате рйфг}!

Eaßar la _face de la 2'.er¢_‘e_..¿ ' W",
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'Ne regnoient que leyfeulr Zep/tire,

ё
Mau'nelaa I il n’e/t' plm or"o5/little;

Qui lrident le: vents mutineä ,

Et ler Element détbainq ‚

_N’enfantent aqne de noir: jßeílaclef.

Roulantfor le nuage éuazlf

Armée Ó deßame ф -de trait:

.La foudre enfonoefa ¿arriere

Et ¿rz/Zent les plus dur: Rotliers

.S-on ardeur dévarante Úßere ‘ ‘

‚Ее.‘ Емф.‘[м d’a¿j"reux'lueber;_

‚ Ё
'Ab ! quel de/ordre eßoouvantalle ,

Щи! тепшфтепг ‚ quel déári: 5 .

Allarment met regardrßtiyori: 3 ‘

/Irre/le , Foudre impitoyaále. '

Mais уму , tu redouóle: te: coup; у

Е: lafe d'e'claterßtr non/.f " i

Tuvole: р’ ler Autel: même ,‘

jon feu prwnpt д tout ravager

Juillet 1701.. ’ Ã
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Tonrne ¿ain/ifa fureur extrême

.Contre les Dieux gzfzl deze vanger.

Onparle icy de force ток‘:
fures del' chiens enragez.

C'e[’t ce qui m’engageâ vous

faire part de ce qui eli; arrivé

depuis fix (стадии.

_lean Verdure , Cliarboni

niet ‚ âge' de quarante ans ou

environ , demeurant-rue Saint.

Jacques ,_ attenant _ la porte

de l'Eglife des ]a'c_obins ‚

fut тогда am chien , vers

le douzième d’Avril , de

la- profente année x-70;. gg
„д

„ч Ё '

Щ е
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chien avoit une tumiÍ@r_;_u»/

groilc loupe au дедов: de a

gorge , qui paroilfoit luy fai»

re beaucoup de mal , ce qui

lembloitl'itriter& l’obliger _à

mordre les autres chiens ; б:

тсГте â mordre quelques

perfonues voilines par leurs

habits..-_ Ceux _qui rcmarquef

ест: cela , crurent que le

cbíenpelloit enragé , 8c pour

_éiiiter un plus grand увы, |е

nommé Verdurevoulutjetter

ce mefme chien dans les lieux

communs de fa maifon , mais

comme il ne 1’y иной: pas la

telle tlegant, ce chien ence.:i '_ l il _

’Z/n‘\
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re plus irrité б: épouvante

s'ëlança , б: luy mordit la

levre fuperieure.

Vers la feconde femaine

du mois de May, quelqu’tm

par querellejetta avec violen

ce le nommé _Verdure fur le

'titnon d'une Charette, dont

il rencontra le crochet , ce

qui luy rompi: trois colìes

vrayes du côté droit aífez pro

ches des vertebres. ll en fut

toujours incomtnode' jul`qu’ä

fa mort quoy que pendant

quinze jours ou trois fermi

nes il culi fait tout ce qui

efloit en lon pouvoir pour х
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apporter les remeâes nec_ef­

faires; mais comme fon ‚на:

vail le failoit lubfiller , il coni

tinua enfuite de travailler ì

lon ordinaire autant qn'il luy

fut poflib-le. ne forte que le

premier de juinveille du jour

qu’il fu-t faiß де fa derniere

maladie , il trani’porta encore

lui fculplus де dixhuit falour­'

des â unquattíëme étagechés
un particullier. Le 1.. de Juin

aprés midy il commença d’e£

tre »incommodé d’un: dou.

leur de telle avec un mal de

gorge б: un-e douleur de coll

_té , du colle’ mefme où 11

’ i 1 ii; '_
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eiìoit bleffé. Le foir du même

jour il fut faigné du bras.

Le jour (штат оп pria М‘

l'Abbé , Medecin , qui paffoir

alors; par la ruë de voir ce

malade , ce qu'il fit , 8: ap.;

prouva encore une faignée du

bras qui fut faire , «Sc ne fut;

point d’avis de le faigner enë

core au pied , le jour _fuivanl

comme le- propofoit le Sieur'

Poncet Chirurgien. Ce ma-,

lade, àforce de fe contrain

dre , prit une fois du bouillon

ЧМ! vômir à Yiníiant. On

luy Er aullì prendre de l'Eme­

ищи: _qnfil v_ôrnit_ _ pareille;

1 i

I



log

ment auffitolì. Il faut ob¿

ferver Чай caufefque le ma:

lade едой toujoursen agita

tion , il avoit fait rdacberles

ligatures des bras où il avoit

elle faigné ce qui luy «i­it.en~

core perdre beaucoup de

fang.' 'Leg М‘ Thomaffeau

Mede-cin , approuva la Тай;

gnée du pied qui fut faire

au malade parle Sieur Pon..

eet Chirurgien', le mefme.

jour â ’cinq heures du foir.

Aprés environ deux jours de

Maladie , le malade тоигм

allez tranquillement pen de

temps apréseette Íaignéepied. _1 Ш}
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Pendant ‘la maladie on- ob

ferva qu’il- arrifvoit à ce mala

de des convulfions â- la gorge

l»orfqu'org-luy préfentoit à

boite, ou chole femblable,

«Sc qu’il avoit une averlion

generale» pour tous les liqui

деда: qu’au commencement

de cette maladie il étoit Мг:

à quelques vomiilemens ,' ce

qui eil conforme â ce qu`on

a remarque’ à Voccafion du

nommé Pierre la Porte dela

Ville d°Arras qu"on croit être

mort de la mefme maladie г

dont l’ouvertur_e fut faite

dans laruë de la Harpe de

‘_
_
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cette Ville de Paris par М:

Tauvry , Docteur en Mede

,cine , 8: de l’Academie des

Sciences ‚ le z de Decembre

1699. prés le College d'Har

court. ‚

Cette averfioii pour les li.

uides ell encore conforme

il la maladie d'une femme

âgée де vingt cinqans qui

eli morte de la rageßt dont

l'ouverture fut faire au Faux

Бош’; де laint Germain ruë

des Cannettes le найдёте

de Decembre 1­;oo ‚ par Mr

де Littre Dotîteur en Mede»

cine de la Faculté de Paris б‘

~

/ _ 9
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де l`Academie des Sciences,

en prélence де Мг Reneau.

me, 8: de Mt Poupart aulli de

l’Acad,emie des Sciences 8:

де р1ийепгз autres. Cette

femme mourut де la rage

aprés avoit ellé morduë à

lextremite' du nez par un

Chien enragé , б: la lemaine

précedente fon frere âgé de

vingntrois ans efloit mort де

la melmc maladie , le tout

aprés avoir fait un voyage .fît

Dieppe pour elite plongez

dans la mer,ôc aprés deux ou

trois iours d’une maladie (сев;
violente. L

. f '
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Lorfqu'â. ce dernier Malaf

de on oiïroitfquelque. chofe

à .boire , il le refuloit avec

horreur öc avec cxclamations

comme fi ç'avoir efié un (пр.

plice qu’on­luy eût voulu faire

(„мы , се quieß: encore

conforme â la maladie du

nommé де la Porte. Quand

on luy oŕfroit де l’eau Bc quon

luy difoit que «Байта де

l’Eau-beniûe ,~ il en prcnoit

legerement avec le bout де

fon doigt , ôc il en touclioit

fon front; cependant il ré

moignoit Чай! íouffroit beauv

coup. Il faut obferver que
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malgré la viole-nce cle la me

ladi.c,ce malade eur toujours

quelque ufage de raifon. Son

pouls едой: fort regle' , même

foib-le , quoique la maladie

parull; Pincommoder beau

coup. Се qui ell encore cou

forme au fxmprofme qui fur

olofervé dans la maladie du

nommé de la Porte.Ourre la

douleur Exe v~ers_l'h-ypoc0n­

dre droir,.il avoir des dou»

leurs vers le Larinx 8: ГЕГо‚

phage , où il dlfoir luy re.

monrer quelque cholïe , qui:

Yempefchoir de pouvoir rien.

bo-ire ny manger ‚се qui- :IE



GALANT loo
encore conformelà ce que

foufîroit le nomme' la Porte.

ll av-ertiffoit qu’on fe retiraflz

de luy , веда“ «ferm» pas

mailt-re de fes mouvemens ‚

quoi qu'il n’euPc intention de

faire de malâ perfonne.°Mal

gré la violence du mal le ma-`

lade eue affez Vuíage де la

raiíon, pendant cette mala»

die.' Le nommé de la - Porte

avoit »Vefprit libre pendant

des intervalles feulement.

L’ouverture du Cadavre du

nommé Verdure fue faire par

Mr Petit Maiûre Chirurgien

де Paris , aide' par М; Saure'
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aulli Chirurgien , en prélence

де Мг Reneauve Doóìeur en

Medecine de la Faculté de

Paris 8: de l’Academie.Royale

des Sciences, 8: en prélence

aulli де Мг де la Salle Apo-.

ticairc 8: де plufieurs autres.`

Al'ouverture de Yabdomen,

on remarquas qu’aulIi­toll:

qu’on eut fait une petit'e'ou~

vetture au peritotne, comme

pour palier le pouce „il lortit

par cette ouverture une -granf

de quantité d’air, quìy étoit

retenu comprimé , ue qui lit:

du bruit en lortant avec un

foulle где: impetueuqtz, qui

I

\



GALÃNT П‘

infeóla un peu la Chambre.

Е: examinant les intellins on

trouva le pilote 82 le duode

лит fort dilatez; On trouva

aufli vers la patrie lombaire

gauche un petit retrellill`e­

ment conůderable du colum

de la longueur d’un demy

pied ,lequel едой: reduit à la

grofleut d’un pouce medio.

cre. On trouva encore les

deux vcntricules du cœur en?

tietement vuides _de fang ‚в;

trois colles vrayes rompuës

au colle droit de la poitrine.

Le cerveau clloit dans la conf

fillance , eŕlat б: шо1е11`е or-„

и
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dinaire ‚ ё Vexception qu'il

paroiffoit un_peu~.deÍl`ccl1¢­Í, б:

де mefrne des autres parties

du corps ‚ё proportion ‚ ap

parament ё force du fang

qu’on luy avoit tiré.

A l’c'garcl de l'inrerîeur де

ce duoclenum dilaté öc des

autres parties , on цен Et

-point l’ouverture ё саиГе des

occupations де Мг Petit qui

ne luy permirent pas de faire

une recherche plus ample;

outre que М‘ Poncet faifoit

tout ce qu’il pouvoir pour

prouver qu'on ne trouve­`

roi: rien d’extraorclinaire,`

ь

‘—_
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quelque recherche qu'on Ell?,

cepepdant on auroit. peut..

eitre trouve' dans les inteÍ’ri.ns.

р: dans le v»entrìcull'e,queI°q.ues:

vers ou autres anrnmaux-. ся

иаогсйрзйгеэ comme il eil;

arrivé en d"autres occafìcms,

се qui au-r-oit pûaeueore fairer

mieux- connoi-Í’t~re la caufe Se

8: la nature de cette mala..

die. _ ’

Orme doit poïnr accelerer

Ia- more де: perfonues qufom

Гуд: verìeablemenc eÍl­r«e‘- ata»

taquées де1а; rage.; €.’e.f{« um

homicide» des q plus évidens 5;

ou doit.fpluRoPt tenten rou@

ЕМ“ ¥z°;»=~. ’ K

n
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tes fortes de remedes. Il n'yâ

qu’à feiiilleter les Livres de

Medecine , on y en trouve

abondamment. Tout le mon

de (gait qu°à la Campagne ,À

ces fortes de maladies font

aifez frequentes , 8e que се

pendantil еРс fort rare qu-'on

en meure ’, рагсеЧЫоп у a

de bons remedes prefervatifs

qu’on met en ufage , б: dont

la» :préparatio‘n elk tres­fim.

ple# .On fçait que ‘la fureur de

ces fortes de maladies cit ina

capable de nuire à perÍo»nne,‘­

 

de lier ou rattacher ,atl__r_oi_tY'g¿

lorfqtfon a eu la précaution*

ъ
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д ‘Lifts . ‚ ._`__

§„ÀyNT щ
mem lcs- ma»lîaf’d`es qui en ont

en -des a«:cc„e'«s., Au -relie ils om

par» inrçrvállefe de; leaf-rafiifonr

fuffiufamiïnenf ринг А obeïr â @ce

qu'on fouhaire cl’cux, д: ром‘

a'voir zoute laaretenuë polli@

ble pouf ,Íurmom«en`la ‘Ю;

lense где la maladie ,ien pir-e«:«

nant les reme-des qu’on leur

oH`re , ôa q=_u’on croit capablea

де les дней: ou ‘дч moins.d‘«:

foulager,

A lfégard de la caufet де‘

сене maladie on peut dife en

general' que dell le primeir

ре des nerfs quieñ-'f attaqué,

öc que le principal lieu де [д

K ‚

.. - ‚

/»

‚м‘
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tage ell dans les efptìts anî­­`

maux , ce qui у caufc un dé.:

rangement terrible , б: une
diflrìpation tres.granïd‘cl ,­. 8:

enlìn aprés- un e'puiffem«ent

prefque unìverlel de la lub;

France fpiritueufe' ‚ les' orga-

nes du corps fe trouvent hors

della: de faire leurs fon».

âions, ce quivrencl la mort

inévitable. `

' M' Cheron ей l'Autem­ du

petit Ou-vrage que vous alle;

lire. _

 

l

l
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,V ч‘: ‚

СЁАЪАЁЁ rr?

.SfÍf\lJ(:Í§S`

1r\1u~:G'tJL„1E11tE's.

A UNE veuve

n ­‘

CНаташе Vîezwe fan m­’-.ffm/`e'

1).’¢z1/oir mal à propo: рмифгпе

Femßam-.r . »
° ,Lars .quei c/ug' une Aimaßlr

Muß’ a

fb; и}: д‚;11„—‚„ ‘ими 1ир1ш рать

{ат ‚град.

Лфеигаё mmßgênceupporur рт’;

gue exert)/è ,

Il ф’ 115/1е’, mais jerefìe/è.

De «vaux en dunner une armement

grün ërlit.
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.Ze ‚Миф? de ‘и ш wir nm'raz't'àl'

` man ‚уж: ‚Х

D’4z`Í/eur: quand on а ließ de mein-

а”: «fen :mp dire ,_ ‚
Il ф‘ ôeaurvup f/usfeur d’le'ń‘ire­,.

On y peut pen/Er 2 lozßrs

La jr/ur ‘те ¿amé парт! ŕim É
ce change ,_ _ l _

.Au contraire eìle ‚я leplazg/1"? I

De f¢z're~repeteŕ une деда lounge’

]r4z`//:fai: /élanfm deßrg

О’: ‘ига: pourpeine de mazfkrzfel

Q1¢’z'lfazzf_ .<z'z1oz`¿erl4pÍmr /mute „

Qu !’an_p1¢zßv- cammettre rańpréilï

:fun ¿el oójet 5 . .

Qc' je de'¢‘o2"vfèfÄ1n5­mißere‘

` А guay jf ‘фиг: еп/ётг, '_

On le veut ,_ ф de plast'/fauci eßr@
’ ßncere ,‚ ’ „ А ‘\ ;

Nr' Wm' wrmeädonc paint ¿wle ¿ag

> 60/67?» _ ‘A3 , ‘x



«V ’ —г—(ЁАЪВЁЧУГ .I lfg

Ye 'ne ‘иаих1’и_рр’епйди"д regret@

Ez mefme en _/efazßzntj: fuis еп

cor dl]2`ret,_ ‚д е _

a t ‘«

„т Nе pouvant vous ßroiro un 7211

‘ив, — ‘

@Dì la fomßre couleur de fvtßre'

V trzße/iaóir,„ _‹ дГен cherchais uillzurxune ‘рпииен,

‚Е: пе la troufvazne point, je njßoix

innrdir, V »

Ze: plm doux ¿zgremrus dela fen»

drejeumßê , .

Gemein м" ’ ;‘rigu¢nz'., ‘меда’

déliouttjßê ,La ouilleД: ш: ¿mu à faire сет

jaloux , ‚ -

‘рт gorge файла ,. ‘т:

trfße, g ’.\

уплгдгде ёш, de.\^..y„e1lx di@

I Идет 1це«1шд__ ..



izo MERCUR E
.Enßn Je mif/e~ attfaitr , Íiddrńirde

.Ne aßêmólage,

Don: les I/éuve; :font pain: Ze'

taucfjant 4.wznm¿~e,c 1

M’o¿!igoient‘ 2 pen/êr т‘: дат’:

тет‘ de vow. ‘

. .Y

ene ouvoù¢!br:- ulndmìrerfïme -
‚ Y

mire' д.

Deux с/штт ппштшх т ‚е;

lieux ’

(И ‹1‹›у„„‹1‹р9‚„‚1ф› 2тяиеп1д’аг‚

дгпайг, ‘

@:mpw'ent.mvn «дн: dam' Ee temp:

угадать‘;

Уфге f§‘_4.v4¢zte M??? ŕflagvißßr

-V merveille .
ЕМ’ _/2: dz/Zoßrlr. pâlir ‚ф: доплат‘

/lm: pam'//é ,

LEI: ‘от: , veau encbzntrzjäfvqßre'

_Í _air уедет; ’ i

N

I

1
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GALANT ш
А l’unejep1e'to:2f farei//e ,

Sur Гттеj‘каждой mesjeux.

Mair Ciel ! viga» jamai: erreur

plwßnguliere , -

Comme j'¢zz' pu longtemp: rêver

ya rßerc/ne à m'excu]èr dr la même

maniere ,

@ef¢z`:­je. Vous a/Ieqjrauver

_Qq cette exea/e :bague , encorplruj

que fqgfìfnre ,

four dfmmzder ¿wzrdan d’un peut

trop daß/enf:

ye ‘иаш ramps' la ‘фа „при;

d’buy; _

Jfinzfons , mifom та: ‚ д пай:

penitenfe , .

Enter deux mais en та йьфп/ё ,

)Ilan fiile wz c/„anger pour can/2@

тот: d’enm¢i,

_ д;
juxllct 1701„ L ‚

о

»
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Nep¢:Z¢q_»painz ile may d’xnef4¿¢-gp

k mi/leu/2'., . ’

-Cßrß valu m’¢ppelÍeq_rêverzr ,

je vom appeflerny trompe”/è ‚

уёедгрг! de наш‘ deux miroir Zep/mr
i d’banneur, ` _

On Лимит‘ тмётетге,

Mai: an та.‘ ólâmerait ¿im

_ plata',

Ушш p.4ßê_rpaurF¿lÍe4 Í: ,quelle

латуни E

Il nägvparrienf guïâ vom deforma;

_cer aóru.

Ё
Cependant poarjnzrozßre м vmy д:

que vous фа: ,

' Ne c/mngeàrien de ¿anne foy ,

"11 e/ídaux de tromper de même que

‘шт ffziles , '

Ez ‚гфм mmm' comme moy.

e
ч.

glá

.Í X

I

l

l
all
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2.2:

Qu; de Dame: voudraient donnerun

pareil doute

De leure/hat@ de lean mu'.

Abß guelqaüme le гейши ,

("ф de peur que l’erreur ríen' daje

рт longtemp.

¿F _ _

’ И [dfn vom demandegtrëve 5r

Pardon , de{диалог}, ilfazllait шш

т”)!1”.

Щит! опряде de vous ш lm que

Pony rêve , ‚

О’: пе/Ёиитонргтлд:jînir.

Ie croy que l’on chanter:

avec plaiíìr 'dans voíìre Provin

ce les paroles que je vous en-­

voye notées. Chacun ell: inte-"

reffé aux fouhaits qu’elles cog;-.

пением,

_L а;
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AIR. NO UVEÀÜ.

S’Eign.eur , [угар nom [яме

тыс. 1‘

Eh [дует de Louis ‚ Écoutez

no/lr: voix. ‘ `

El quil рай”: long цтр: ‚и

Monarque équitable , Í

Faire, ф‘ proteger d’4mf¢_f

Rois.

M'Fleury Profefïeur de Phi.:

lofophie au College des Graf#

fins fondé dans l~’Univetfitc'

de Paris , n'a pas voulu ген

miner (on cours de Phílofoà
,„„

_‚ _‹
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„ GALANT щ’

phic fans donner au Public

rdes témoignages de fon tra

gvail ôc du zele qui l’anìmc

jpour perfeéìionner fa Profef­

Бои. Dans le mois de'_luin

’dernier б: dans„celuy cy ,ila

fait foutenir â fes Ecoliers des

Thefes de Mathematiques ‚

«Sc enrre­autres exercices, il

les a fait expliquer pendant

plufreursfemaines un grand

nombre d°experi­ences fort

curieules ôc tres utiles pour

Yintelligence de la bonne
Phifique. Poutine pas blef

Тег la modeûie de ce Profefl

feur, on le cont.entera°d`en
~ ‚ P L ii;

­ «­­_
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entendre faire les éloges par

la voix publique ; mais com

me la chofe ей finguliere

dans plufieurs de fes circonf

rancés, on ne peuts’empef­_

cher d’y faire quelques re'¿

Hexions. _

Premieremenr les Srarurs

de l’Un«iverñré énoncez dans

la réformation de la Faculté

des Arts qui fur faire par Ar

геРс dela Cour de Parlement:

en.1598„ 8c en 1600. preferì.

vent en termes formels Ar.:

ticle 40. que »dans les Ecol

les de Phìlolophie on doit enf

feigner les Elernens de Ma:

O

a
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ЁАЁ„АНТ ivy

thematiques ¿St les principes»

d'Afironomie. М‘ Fleury-a;

donne’ des preuves publiques

qu?il ai pleinement fatisfait ё

eet article du Statut ;> теРте‘

ou peut dire qu’il eli prefque'

le feul-Ptofeffeunde Philofoi.

phie dans l'U’nìver{l`ité qu`on

ŕ-“gache avoir mis des Ecoliets

en état de demontrer uhlir

quement les El'eme_ns'dEGeo-.

metric. _Ce'pendant linten;

tion de la Cour eli' formelle

ment déclarée fur ‘cet ar/ticle'

dans latremontrance quifutf

faiteau Кейсы de l'Univer.§

Eté par Meflire Louis aStg»;`

L iiij

\

_
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vin, ­alors Avocat du Ко)’;

lignée par Meflire Jacques

Augufie de Thou Cçnfeiller

du Roy en fes Confeils cl'E;

tat öc Prive'. Préíïdent cn la

Cour де Parlement. Par

Lazare Coqueley 8: par

Edouard Mole' Confeillerdu

Roy en cette mefme Cour ‚

Commis 8; Вернее: pour la

réformation de l'Univerfité.

Certe remoniìrance ей йпГе

rée au commencement де

l'Appendice де la réforma

tion де la Faculté des Arts

faire en l'année16:>o. Aprés

avoir expofe' l'ordre que les



'ÜÀÄÀHT :Ú

Pacnltez fuperieures de VU..

niverfué doivent obfetvet

dans leurs Leçons publi

ques , М‘ Scvin s’applique

principalement ä la fplen

дым‘ de la' Faculté des Anse

Il parle des .Profefleuts de

Mathematiques en ces ttt.

mes. su Le Maflzematìcien [Эта

flflëmonßration [ат ЬаЫД le

Rbemar Афин /:Jon le [щи ‚ ф‘

сЬмип des autres [uiwntß тв

tiere, ф‘ par une Engvclopedie

de routes Sciencrs on тотет des

Faculteì дала‘: aux ëminm

т.

Dans l’.\ttìcle xx8. des Sta



1,@ Mnncutuß
шт: dela Faculté des Arts il?

eli prefcrit que depuis la S,

Remy jufqu*à»Pâques on doie

enfeigner depuis fix heures

duf matin» iu-.fqu’à» fept. Ce quit

ell: encore enjoint' ex-prefI`e­`_

ment dans l’article troifiaéme

de l'Appendice de la refor~'

mation de la mefme Faculté,

ё: que depuis- Pâqueîs jufqu':`it

la faint Remy on doit eníei.'

дне‘ depuis cinq heures duf

marin jufqwà- fix. Enfin par

le mefme Article on doit en­

feigner depuis midy jufqwä

une heure,excepté le Mardyf

et le leudy. Cet Article du



___
/ \
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Statut defiant point execuré

dans les anciens» Colleges de

l’Univerf1té , öc ces Leçons

extraordinaires ellanr dePri­‘¿

nées ¿pour les Mathematii

ques, с’ей ce qui a déterminé

М‘ Fleury à y fupléer avec

toute Vardeur poffible , Bc

avec _d'aurant plus Де raifom

qu'il y a au College Mazaritg?

un Pro_f`cfTeur de Marhemai,

'rique ôc un au College de

Louis le Grand , & ЧМ! п’у

en a "point au Collegedes

Grañins, ny aux autres Col

leges de l’Univerfite’ , ce qui#

leur ей fort defayantageux,
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Secondement pour ce _qui

regarde l`e'tude де l'Aůrono­

mie , prefcrit par les Statuts

de l’Univerlité , les Ecoliers

de M*Fleury n'ont pas moins

bien reulfi ; mais comme cha

cun fe pique de fatisfaire aux

Statuts [ur cet Article en ex

pliquant quelques Будете‘

оп n'y fera point d’attcntion

particuliere.

Troifrémenient , les autres

exercices publics ont [ему

де preuves certaines pour

montrer que fes Difciples

n'ont pas fait un moindre

progrtz dans le relie de la
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Pliilofopliie , ät particuliere

ment dans la Phyûque. De

peut d'en dire trop ou trop

peu ‚ оп ne dira point де

quelle maniere M' Fleury a.

traite’ ces queftionsvagues ,

chimeriques , infruóhieufes

б: qui font tout le fuplice ё:

le clegouft des jeunes gens

qui étudient en Philofophie.

Voícy де |а maniere qu'on

patlede ces fortes de quel'

tions dans les Statuts de VU;

niverůté touchantla ,Faculté

des Arts Article 41. _Qms

( quaßiones ) alim Байт! in,

gqexfrartt, (gf. ab bumaniore poli:
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<~tiore"ue/œcu/o,expÍe/Ízs плит! dnl

rique lzomines non im priiflem re

friture а‘ =г‘еа1дпгсё’атедпг coms

ti;On dira feulement que les

Difcours préliminaires de

chaque exercice , qui furent

'faits parles Ecoliers de МЁ

Fleury , furent tres-bien re­j

gus de la Compagnie qui y

aiïifloit. ll y eut entre autres

un ienne Gentilh-omrnc de la

Ville cle Sens , Penfionnaire

dans ce mefm-e College’ des

Graflins, qui eut Vavantage

de Íurpaffer tous les autres;

Comme il 'poifede fort bien

les belles Lettres , on :fen
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Í

r адъдн? 13‘;

efperoit pas moins de luy.

la préfencede M‘­Pinfonna1:,

Ведет‘ de ‘Sorbonne д Prin

»cipal _de се College б: Pro#

ŕfeifeur R_oya'l en langue He.

'braïq-ue , 8c -celles des autres

Profefl`e_urs,ne con-tribuerent

pas peu à mettre ces exerci«­`

ces dans une grande «exa6ìi­

‘пёс ‚ outre que le tout fut

accompagné des reflexions

Тунисе: 8: 'judicieufes d'un

grand nombre de pe-rfonnes

fort verfées dans l’e'tude des

Sciences.

On a encore fait des expe?,

_ficnces au College de Beau.:

I .
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vais prefque routes les fel'

mames depuis la premiere de

Carefme jufqu`ä la derniere

dumois de ]u-iller. On en a

fait auffi au College d’Har.

cour. A l'e'gard des autres

Colleges , on ne croit pas

qu'on у еп ait fair, excepté

au College de Monraigu ой

Гоп dit qufon en Hr quelques

unes pendant les Clalïes du

matin 8: du (oir du mefme

jour qui furent execurées par

le Geur de Ville , Marchand

Fayancier б: Emaìlleur,quia.

beaucoup de dexreriré pour

ces fortes de chofes , 8: 21 qui
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la plûpart des Profeífeurs ont

de coûtume, par honneur ,

de ceder leur place pour les

expliquer.

On travaille aëtuellement

â la reforme 8: à la viñte ge'

rrerale des Colleges de YU

niverfité en ‘execution die

l'Arreß de la Cour де Parle'

шея: du 7. де Septembre

17m. ll y a déja plus de fix

mois qufon _eff en штате:

ment dans le College d'Hat,_»

cour pour ce fujet.

faille: i7oz.­~ i М

'§
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‚д; максим
Voici une Traduôtion de

}’Ode feptiéme du quatrième.

Livre d’I-loraee , qui commen-¿

се Рад‘ Dgfìlgêre nivex,

LА neige» dlßmroìß Ú- dejaА d

ver ure

Les lai: , les clumps[те emêel-_

li: , .

'.Z4f terre ozrvrefonДМ б‘ c/:ange Je

parure ,.

Les ßeuver coulent дм: lemjg

lits.

Les Nymp/:ef däefaur, les Стаса;

toute: nuër

'Au[т der „т те31епг1еит.‘рм,г

Chaque пот diz, nou¢­fom­¿

ты revenuër, >

I/as ¿eaux jour: ne feviendïqgê

. рт, I

ё
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GALAN? 'x 9
{И тгттр; /fait l’Hiver, 1’fiile'

_prévient РАшатпе‘, '

` Et /'un par-fautre aß тут’! ,.

Щит; qui `1zozßf.f0ûtieizz- пе :ahime

perform: , › f

_ Даши! А‘. wps en /¿jmïe'.'­

Klar: on pig' rien , Tßllnarj

Апсш , Enée ,

0112'/ùáz' Ё: même títßin 5;- "

‚БЬ ¿gai/§‘ni2ß`pauŕ:gy laprapbgìng

]ourne'e

'Fem' laire u1z`nauvmu»m¢tín э

Femlane' да’?! луг pèrmár ‚ лит;

— l`be1m:‘f2zm/è

Donne дул! tk: арии 4z'mc’~;

Деда! quepeut фарш‘ tan дате‘!

е ' liberale ‚ \

~»G"¢j/7 im _„S`1¢c¢'qßï'z¢r ¢ß`4m¿¿ ‹ ~
A Ё

l
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‚А la mm, quand Mino: Рита

Ч ртfn Sentenfe

Condamnéßuwrainemmt, '

'Il rie/ŕ paint de 'verm ‚ de mug , (й:

¿éloquence p

_Qui ze tiren: du monument,

Diane- en win мёда quzßn :ba/le

I-Iyppalize

Lily [и]? rendupm' les Enfërs ‚

Е‘ The/ée arrivéfur le дат’ du Сад

fyze ,

Lmßz fon Ami dans les fers.

' Les» Vers cle' cette Tradu&ïonL

font de la même mefure que

ceux d’I­­Iorace , 8€ en pareil

nombre. Elle а efi:e': faire parM‘„

dele Pul ‚ Vìguier Royal à Bc

ziers ,qui cut: Vhonneur de pre

fenter à Monfeigneur le Duc de;
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Bourgogne; lorfque ce Prince

y paH`a ‚ la Traduókiondes Eglo~

gues de Virgile , qu’on a beauf

coup eílzimée. _

]`е crois , Madame ‚ que vous

ne ferez point fâchée d’en.te,n

dre de quelle maniere M{„~Mo­

reau de Mauroura fait par-ler

цп Echo merveilleu>ç_. qui ‚Т:

trouve dans Ic Parc d’une Ter

re appartenance à un des plus

illuftres Magiítrars de la Robe.,

_L’ECHO~ DE BEAUVQIR.)

A M. L. P. D.

@Epuis qrfmz ]í/Ifzgz'/fmt, dzgne

del/2 nazlßìznfe ,

Bri:/ès àelirerüde ces lieux
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0:2 dufdmeux *Givry raum: juzrfâf

падали’ ‘ —

Le -rampsßre/ßeŕîè euforie; roßer pr¿»’.\.__.«

tierno: ' ` _-"lf

$epr¢fère aux‚шт _‚ aux antre: les

pluafomoret', ‘

Gert; noêle пишиф’ 1’‚гйтаб1е}ёё—‹

cfl'»"„/5 . - ‹ . .

fegfuud Лидии; рмдг’

‘Ä-'r_/1ercÍ1oì'»Íe-re¿oos , _.le/ilerzce , leg

„мы“. ‘

’ goffo» Nj/mpg' ,I di Z"4mour те”

ßtißntir /ès coup: ,

_ïaolzlf je foupiruy pour le финиш‘?

Nшеф ,‚ ‚

.Et j’¿'proufoe erz zou: латы jfuuorz

en courroux r

Ч René d'AngIure de Givrytefìoit"Seii­t

gneur de ce lieu , ét Гоп у v­oit{o§

Monumenten marbre. '

‚

„а

1



I

_ ‚ _ V, .‚ ‚ „„__­-_ _fî
‚ *v¢v'f"f_,. _

n

t G»‘J»4’~¥“¥T»e., ‘4:
Le Èìgeznte @jaloux глупее,

Depuis mon changement on ne me

voz'tje¢mmis'~, ~

M4 'uoixfëule comprend tout ce que

Ка)’ Жития.

Бит‘ ce» brille:-mgfejonr , ene defaut

des Nzzytedes

Qui njffon: poinfonirleurs brnynn

т *‘ Cnfmoler ,.„ —

Мпассеп: ‘едшдед{дм плиту

A les air: „I

Loofqtfon m’èntendi'edire

Ze: ‚Магии: »Vim Aman: qui conte'

on martyre , ' ' _ _

Ufff. -
 

` Ё Il n’_ya aucunes _eaux dens. les 1:15

6

_'Oil írfque~je „т: д mille/371: ай?’
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Là , Pemone Ú- Vermmne _y tien

nent [шт Empire ,

_Florey regne á fon tour avec le deux

Zep/aire'.

Der ZV)/mpber , des Sy/vain! , Je:

Faune: amoureux ,

On voit 14 troupe фиг]: eïreren mz`l,_

le [feux ,

Е: lez blonde C’ere'.r viene @finir д I4

'veuë

De /er fertile: cáezmpr une wzße

étendue'.

ё .
0 vom , dem qm le ezel@ /ez nature

ont me: ,

Der veren; , des /:enneurr , der ¿iene

/eeredízaires , [ mir ,

Qeifútex e’le­u~e' dans le/ein de The

‚Рот‘ мандат/й" les рт de vos il.

In/}re:{__I’ere.< , ‹

_1§f_;í`a'eZ/es 2 fe: jo/Ze: loix
" ` i - Rem#

О
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ЁАЪАЁЧТ 14;

Rcmplzßègdrgnementßesplm 1/aßes

emploràf ,

Si pour vous даму; de vos veille;

peniáles ,

Уши тяепедзайгетуиедуифи

La douceur de ее: /reak pazzßó/er,

.Dazgnef/\f¢zzmrzfer /es rbarmes irifvi-Í

ßôles , P

Qifant tout Parnement ё- [е prix

de тег voix, ~

Loin der /¿inf de [ее Сет‘, 5'» du

À ¿ruit ríe 121 Ville ,

§faz2zßc’rf\ defp/@Mfrs de ze/¿jour ‘шт
qui/le, A

‚ Ё е
_„Pour mayprey? de répandre @V [я nuit

V ф [е jour , . .

‚А qui те parle ou qui m’.4ppeÍ­_

[е ‚

§'e/wir Ã’E¿ÍJo [е р[ш]Ё`д{д/[д‚

De [ат /as EfÍJ05 d'4/eîltomq

Juillet 17oz. N
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Vous remarquerez que

route la Fable de la Nymphe

Echo du rroifiéme Livre des

Metamorphofes d'Ovide ‚ей

comprife° dans les fix Vers

'Ge la feconde Stance.

Le r9. Decembre r7oi. les

Religieux de Terre­Sainre ,

qui font les Obfervantins, les

Recolers , & les Religieux du

tiers Ordre , folemnilerent

la naiffance cle Philippe V.

Roy d’Efpagne. _Cette l`olem­`

nire' commença par le grand

Convent de ]erufalem , ой le

Pere Raphaël Venraiol ‚ ЕЕ;



waart“

ni-, Ё‘

” GALANT: 14,7

Íbagnol de naiifance § mais

qui depuis v1ngt.cinq ans

ф!!! gouverne le temporel de

la Terre~ fainte a toujours fort

favorifé les Françoisfe difiin.

gua pour témoigner fa joye

de Pélevation de ce jeune

Prince 5. la Couronne d'E.[î­

pagne. Il chanta la мед: en

aótion de graces de fa naiff.

fance, alii lié des Religieux de

toutes les Nations du monde

qui firent un concert de Mu.'
4

Пчие en la maniere la plus

julie qui leur fut polfible.

Les cinq Aurels de l'Eglif`e

_dg grand Convent de laine

N ij
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Sauveurelloient ‘garnis dè

Tableaux ‚ де Cietges , ôe де

Bouquets de Beurs comme

aux Felies les plus lolemnel­

les de lannée. L'Eglife fut

auflì remplie des parfums les

plus precieux-du Lc:vant.T0us

les Religieux Prefìres appli.-`

querent la Meile ce jourlâ
pour lai conlervation де Sa

Marielle' Catholique , ôc tous

les Freres eurent ordre du

Superieur , ¿appliquer де

meime leur Communion.

De pareilles folfmnitez ful

rent frites en Betllieem ‚ au

faint Sepulcltre ,tà laintjeag



ôc àNazare:li ‚ б: le Gardien

de jeruialem ‚ Cuiìode , ôc

Superieur des vingnquatre

Convens ou Hoípices de

Terre­Sainte , ordonna par

une Lettre Circulaire ‚ que

tous les Religieux Preiires де

toute la Cuiîodie applique.

raient leurs Meffcs pour Sa

Majefié Catholique au même

jour, `qu’on celebreroit une

grande Meile en aóìion de

graces de la „naìflance de ce

Grand Monarquep, 6: pout

demander à Dieu Га confer@

vation ‚ ôc la proteöìion par.;

Iiçuliere de fat perionne [ад

N п;
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crée. Aprés la Meffe folem­`

nelle ‚Гоп chanta le ‘Te Deum

qui fut fuivi des Oraifons or

dinaires. La lolemnité finie ,‘

le Pere Procureur. regala tous

les Pauvres Catholiques de

jerufalem leur donnant des

aumônes de pain plus confié

derables que celles qu’on a

coulìume de leur donnee

tous les Dimanches de l’an-‘­,`

née" , 8: les exhortant â price

Dieu pour la confervation de

Sa Majeßé Catholique. La

folemniré finie dans l'Eglife,

les Religieux allerent au Re-,

feâcoire , où quoique jamais



i GÀLÄÈÄT ‘si

on ne rompe le Iilence pour

quelque folemnité que се

foir,ai­in de ne pas interrome

pre la leéìure fpirituelle , le

Superieur néanmoins qui

elicit pour lors le Vicaire ,‘

François de Nation ‚ en dif-,

penfa ce «iour­là aprés la pre-`_

miere leéture qui ей ceiiede

la Bible , öc fit un petit Dif

cours fur Vavanrage que-rea

goin la Terrc.Sainte de Гид

nion des deux Nations les

plus efienduës de l’Europ„e.

par l’élevation dupetir fils de

Louis le Grand â la Couronne

çl'El`pagne. Et tous les Franz’

N ~iiij

(I
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çois , Eipagnols ,Italiens , Irl

landois ‚ Portugaisßavoyards

б: autres burent à la fante' de

Sa Maiefle' Catholique , luy

fouhaittant un regne auiii

heureux б: suffi long que ce

luy du Roy de France fon

grand Pere. Le Pere Procu-2

reur fit .fçavoir aux Агте

niens, Siriens, Maronites 8:

autres Nations de]erufalem,`

qu’on folemnifoit ce iourlä

la naiíïance du Roy d’I:`.fpa­

gne ‚ се qui obligea les prin:

cvpaux Marchands des _Na

tions difiërçntes de ]erufa~

lem de venir feliciter lesRe­,



\
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lìgìeux. ’ Ils fouhaitterent , fui.;

'vant la maniere des Orieni!

taux , mille benecliëtions З.

‘За Maieíìé Catholique , au

Dauphin fon Pere, au Roy

Tr'es­Chreíl;ien fon grand

»Pere , б: aux deux Familles

Royales. е

Le fecond iour du mois

d’Aouf’t 1701 ‚ la nouvelle де

la mort de Monlieur Duc

долгам elìant arrrivée en

lerufalem , le Pere Gardien, ,

Cuílode де Terre­Sainte, dé-_

Няня le {от fuivant pour faire

un Service folemnel pour le

repos де l’_ame де ce Prince,
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Il ordonna qu’on dreffafiz

une Chapelle ardente ; qu'on

garniiì de Cierges toute l’E,‘

gliie du grand Convent de

S. Sauveur., Se nomma tous

les Officiers pour le Pontiíis,

cal du jour fuivant , qui fe fit

avec toute la gravitéöc toute

la devotion pofïible. Le Pere

­Vicaire Et l'Ofiice de premier

Diacre 8: un autre François

celuy de premier Soufdiacre.

Tous les Preiires eurent or

dre ,' non feulement à faint

Sauveur, mais encore dans

tous les Convents , Hofpices

б: Millions de 'Ierte,iainte
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'd’appliquer leurs Mefies trois

jours confecurifs pour le rei

pos de l’ame' де ce grand

Prince. Les Freres eurent aufii

ordre d’appliquer leur Сет;

inunion , д: де dire encore

trois cens Pater, öc trois сем

Aw ‚ pour le melmc fuiet;

La veille on chanta le .grand

Oflice des Morts , 6: Ёефщ’

fuivant on Et, felon la confia.;

me , des aumofnes de pain

aux Pauvres , З qui Гоп ещ

ioignit de prier Dieu pour

l‘ame de Son Alteífe Royale.

La nouvelle de la mort de

Jacques Ц, Roy dfAnglete_rr_'_e
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eiiant a`rrìve'e trop tard en

jerufalem ‚ à caufe que plu

Qeurs Lettres ont ейё per.;

'duës , le Service qu’on a Бай:

pour le reposde l'ame de ce

Prince a ейё diŕieré jufqu'aù

ao. Ianvier ‚ auquel jour le

Pere Gardien de jerufalem ‚

Сийоде де Тегге Sainte, Of

Hcia Pontifiealement dans

ll'Eglife de faint Sauveur,ayan»|:

pour Diaere , Soudiaere ôe

autrcs Officiers les Irlandois

qui fe trouverent en Ierufa»

lem. On chanta la veille le

grand OHìce des Morts; on

фей: â fain: ëauvsur ‘т;

‚ I '

444;_

E
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*Chapelle ardente , 8c on di

llribua des Cierges a tous les

Religieux qui _elloient pré

Гепз. Par l'_ordre du Superieur

tous les Prelìresappliquereut

leur Meile ‚ 8: les Freres leur

Communion pour le repos de

lfame de Sa Majelié Briraniá

que; Гоп Htles mefmes Prief

res «St Oŕlices en Bethléem,

au S. Sepulchre , à faint Jean,

ä Nazareth б: dans tous les

Convents ‚ Hofpices , ¿Sc Mif­_

Hons qui dependent du Su

perieur de Terre-Sainte.

On n’a receu ces nouvelles

quefort tard , parce que deux_



158Barques Grecques , ou Sa‘i`c~

qques , qui les apportoient la

premiere fois ‚ fe font per..

cluës en venant de _iapha ё

Chypre. И

Vous fçavez que Mr le

Comte d’Albon , Capitaine

de Carabiniers , a «не tué en

Italie. Il МНЕ: де vous nom

mer ia Maifon d’Albon pour

vous faire concevoir l’ide'e

d’une des plus illulìres Mai

fons du Royaume ; les gran:

des alliances , les grandes dii

дайте: , une antiquité dont

on ne trouve aucune époque

certa_ir_1ç¿¿_5c plus que cela , la
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Souveraineté dont les an

ciens Seigneurs de ce nom

d’Albon ont ioüy , font des

preuves autentiques de ce

que favance. _

L’an 11.98 Guy , Seigneur

de S. Trivier en Dombes ‚

ayant fait baůir le Chalìeau

de Beauregard fur la Saonne,

en fit hommage âGuichard,

Seigneur de Beaujeu. Henry

de Villars , Archevefque de

Lyon , s’o{­l­`ença de ce pro

cedé , parce qu’il foutenoit

que ce Chaiieau avoit eiié

conliruit dans le Pief de l’E­‘

glife de Lion, Cette raiion
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jointe ä ‘d`autres démeilei

qu'|l avoit avec le Seigneur

de Beaujeu ‚ excita entr’eux

un grand démeílé qui auroit

mefme pû aller fort loin , fi

Guillaume , Archevefque де

_Vienne , Humbert Comte

d’Albon , Dauphin de Vien

nois , Humbert Sire de Thoi

re ôz de Villars frere du Sei.

gneur de. Beaujeu , б: Guil

laume de Marzé , Senechal

de Touloufe , Arbitres nom

'ŕmez , n’avoient reglédeurs

diŕïerens ё: _ordonné que le

сет ‚ à „м: du Brofeau fe:

payetoit par les iujets de

1‘
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i:'tArch`cvefque de Lyon à ce

Seigneur de Beaujeu , б: que

le criminel pendu aux Pour

ches derS. Sebafìien ‚ feroit

rétably aux Fourches de la

;Ville„de Lyon par les Oŕii

ciers de l’Archevefque , б:

que fi le corps ne fe rrouvoit

pas, on тесной: un fantôme

_Ea la place.

Alban ей une Terre du

Dauphiné' dans le Viennois,

les Comres de Graifivodan

qui ont aulïi porté. le titre de

_Princes de Grenoble , ayant

ef’té el1af{`ez de leur Comté

par les Maures , vinrent дед

Í“"{lf§ 17% О
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tablir â Albon ой ils derneli-­

rerent deux eens ans. Le plus

ancien dont on ait eonnoif.'

fance, ell; Guígues l. qui en

880 fe trouva à l’A{lemble'e

qu’Hertnengarde , veuve de

Bozon , fit de tous les Sei

gneurs de fon Etat â Varen#

nes ‚ pour conferver la Cou

ronne d.’Arles 8: de Bourgoë

gne à Loüis Bozon fon Els)

Le nom' 8: la qualité de Com#

te d’Albon furent fr chers

aux Seigneurs де cette Май

fon , qu’ils la ptéfererent à

â celuy de Comtes de Grai

fivaudan , де ils le mirent _eg

„и

О
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paralelle avec celuy cle Com

ка; de Vienne qu’ils eurent

dans la fuite. Un de ces Sei

gneurs ayant commencé `a fe

faire appeller Dauphin , fes

Succeffeurs fuivirent cet

exemple ôc aimerent mieux

porterele Titre de Qauphins

de Viennois , que celuy de

Comtes. Tout lemonde (gait

que les Comtes cl’Albo.u

ont forme' la ipremiere race

des Dauphins de Viennois.
‚ lean d’Albon д, Seigneur

¿de Saint Porgeux б: де Saint

Andrè, delccndant cle ces

Anciens Comtes de Vieni

_ ~ о з;

\

n

\
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по}: ‚ 1аъ1Та de Guillemette dei

Laire fon Epoufe Guilêautnc

d’A ~‘bon , Sieur de Saint For-,

geux; il fut Pere d'Antoine,'

Archevêque de Lion ‚ l’un

des plus grands Prelars de fon

Siecle, fameux parla conf

noiiïance ЧМ! avoit des lan

gues Orientales, в: des Scien

ces Ípeculatives. ‘Сей де ce

Guillaume que defcendenc

Mrs d'Albon d’aujourd’huy.f

Celuy dont la mort donne

lieu à cet article , едой: Frere

de М‘ 1е Marquis d`Albon

qui avoir époufé l'Heritiere

d’un: branche de _1Íl_llglb_‘g
_‹ — „д -_‹
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P :Gi

Maifon de Crevant , dans la#

.quelle elle elìoit fonduë. La

branche де la Maifon du

Bellay qui y avoit porté le

»Royaume dYveto|: , dom:
#jouit aujourd’huy laifìlle uni-,

que de Mr le Marquis d’Al`i­

bon . En effet, Charles, Princo

d­'Yvetot , Marquis де To-.

'varré mourut fans lignée

el'-Helene de Rieux la Fem-‘

me ‚ dans le oom»men`eeme»nt
du dernier Siecle. д д

r' Guillaume d'Albo'n';dont

on a parle', eut encore Gilles

Sr de Saint Andre' qui d'Ani

‘де és lâ Pllïgë 141€@
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chard. Се dernier époufa

jeanne де Semur, 8: il en

eut jean d'Albon , Chevalier

de l’Ordre 8: Соичегпепъди

Lionnois ‚ jean d’Albon prit

alliance avec Chariots de la

Roche , 8: де се Mariage

naquit le fameux Marel?

chal de Saint Andre' , Favory

d’Henry I I. qui fut pris 8: tue'~

de fang froid par Bobigny

Mezieres, Huguenoti ai la

Bataille de Dreux. L’Egli­fe

де Lion, outre le grand Pré;

lat dont je viens de vous pari;

ler â eu dix fept Comtes de

cette Maiion , parmy Le@-_

/

l

l

 

1
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quels il y а. deux Doyma,

Antoine decedê Yan rp.; , 8:

Guillaume en 1550 ‚ 8c Н:

Abbez de Savigny. ‚ М‘ le

Comte d’Albon , Archidia­

cre de l’Eglil`e de Lyon ,’

homme cl'un grand merite

б: qui foâtient avec honneur

cette grande dignité , eil:

frere de celuy qui еРс топ

en Italie. _

La Seigneurie d’Yvetot fue

'érigée en Royaume par Clo

тайге I. qui ’avoit tué de fa

main un jour de Vendredy

Saint ‚ un Seigneur d’Yvetot

dans lflîglile. Ce'-1_>rince В:

‘\
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cette ereóìion en faveur des

enfans' де Gautier , qu`il avoit

poignarclé luytmelme.

Meflire Gabriël де’ Calla:

gne: de Tilladet ,» Chevalier

de l’Ordre de S. lean de Ie-‘

tufalem , Commandeur de

Maupas ,edu Mont де Soif

fons , б: де Pieton en Hair,

nault,Lieutenant General cles!

Armées du Roy , б: ЁОПЧСН

neur d'Aire. Il avoit pour

freres М‘ l’Evefque de Mal;

con öefeu М‘ le Marquis de

Iilladet , Chevalier des°Or.:

dres du Roy , Capitaine des

Q€fg§»5\_1_lÍÍ¢§ ,_ _Gouverneut

ajustes

 

ь



евкакнт: и;

f'ti’Arr_as б: Ьйергепёпгбепъ,

sal des 'Armées du"Roy;

mort del la ble{Ture'qu’i.l rea

s.'gût~au combat .de 'Steinkera

:que­“1e9z."8cïde Madame la

éMarquife :de Roqueipine `,

:mete д; M-‘ le Marquis dei‘Roquei`pinef, tué larderniete

-Campagne dans le Milanez,

:8e de М‘ l'Abb¿ deRoqu'«elpi-I

«пе Grand Vicaire de Mafcon.

‘Се Chevalier :étoit fils de feu

,M‘.*.le'« Marquis de Tilladel:

„Lieutenant General des Ar

mée du Roy öc Gouverneur

:de Bapaume , Se de Dame

1.)/iadelaine le Teiiier , {дед

i Í'""’l‘! 22% е Ё
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de ŕë\1.:M­‘ le Chancelier le

Tellier. Tout le monde fçait

ïantiquiré de la Maâfsn de

-Csffagnet де Tillardiet д elle

a pam avec `éc‘la|:,-dans le

.Royaume depuis pluûeurs

íiécles. Le Languedoc , ад

„cette illufire Maifonza ее

,grmôes Terres &¿d-es tno;

пишет де fa Nobiefie Gc de

.fa valeur, La maifon де Fie?,

marcan-qui parte le inefme

nom Se les mefmes Mmes,

у а де grands établiffemens ‚

öc de grands biens. Ceux de

cette Майдан ont toujours

p‘o»rte',les ‚Алые; avec gloire

r.’
Uh 1 ‘‚

‚ _

\
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'pour le fervice de nos Rois.

lls ont eu dansles troupes

des Commanclemens con{i­`

derabies.1M‘ le Chevalier де

;Т111аде: qui vient de mourir

{ей araaagae en plufreurs c_c

fcañons pour fervir fon Ordre."

-_ C`e'-toit un Gentilhomme qui

.faifoir de grands brons aux

_pauvres , auíß en efi_­il extrea

,memenr regreré. La Maifqn

de Cafiagnet ей connuë en

France dés _le temps de Phi;

Ülippe Augufie. L°un deux lorf­

,que Гоп donna la .bataille de

­-Bouvines , eut la 'gloire de

.contribuer beaucoup à_la'.prife

— Р ij _
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du Comtede Flandres. Cette

Marion a fervy glorieufement

fous les Rois de Naples Com

tes de Provence,.8¿- a eu des

emplois confiderables dans

les troupes de ces Princes , 8c

dans-les temps fâcheux dela

Ligue, les Seigneurs de cette

Maifon retinrent .‚ pluůeurs

fois le peuple de leurs Terres,

dans l'obe7il'Í`ance.dûë au le­_

gitimc Souverain. '

_ М‘ де Bedutï де Lollan-‘

ge', Capitaine dans le Regi

ment де Vaillac , Cavalerie ,

`a.efit:' tue' dantsele grand fol1­`

tage qui fe. lit .gn Elantdre _fur



fœaaamrswr

la En du mois palle. Сетей‘

un jeune homme d’une gran-:

de valeur , «Sc elle luy a coute'

la vie dans cette occafion ,

où il aima mieux petir les

armes à la main, que де ren.

-dre fonepée. Sa, bravoure fitr

beaucoup де bruit. On ën"

;>a‘rla fort le lendemain chezi

Mon feigneurle Duc de Bour.;

le mort.:ll eßoie. His de feu¿

М‘ 1е Marquis де Beclurï ‚`—

СетНЬо_ттпедез plus qua

‚Ё Дйе: dela Province де Quer-,

cy où cette Maiion à года

fours tenu un rang dr{ìing_ué;

I В iii

 

peigne,” qui loüa beaucoups



6: de Dame . de Cham

pré de M-enardeau d'u.ne des

plus anciennes В: des plus con»

fiderablcs Maifons de cette

Ville , од е11е а poffedé des

Charges fort “irnpottan.res.

Les Officiers du Regiment

de Vaillac ont envoyé icy une

Relarion ou la bravoure de

ее jeune Gentilh-omme pa-I

soiil: dans tout fo-n"éclar. Ce

jeune ‘O ŕBc.ier'e-floir le feeondi

fils de Madame la Marquife

de Bed*ue’i° qui aprés la more

de М‘ 1е Marquis de Bedue'í~,.

foin mary ;"s’elì retire'e_~cl'iez

les Dames Cordelieres de la



‘ -«‘-v wr--_„v_ ,_

I \

щ
ru'e`~.1.c`te «Gtenella où elle vin

dans .unnpratiqgc rigoureufe.

дед vertus Cìtrekiiiennes. ‘El»‘

lie ía enïeoiredeuu fils dans - le;

EefVi»c¢¢- ‘ sl' ' .

t

ы ’ м‘ lie ‚‹ Вцр:де„ .Med'inaÍ.

Celi eût »parti dfioy peut cœur

ti'n»uer-fon vo ‚гад‘: jufqt:t’à Маг;

dried.' kl арт conge' du.Rojtì’

<15/1smfeágneur'«8ardeseœrud

le «Fnmbl~le` Q.oya`l'e», ‚й eißq'

außñi cbníeaé des dilìinxîìioens

q‘»u"on` 'a ещё; pour luy qpfon

lŕeeiflrlŕ del (a_¿perfonjn'e д: dei

машет! Nobles' für ' Прайс;

wee fefqarelt ii- [введем с spp;— "д в tu
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ce .qu'il aaeelar «Sede gran-`

deur. .S .Cetregrandeur efr гс!‘

lement 'née :avec luy пр!!!’ la

répand dans tout ce qu’il fait ‚д

ôe quelque poli Чай! (oit оп.

1а demeiie dans tout ce qu'il

dir. .ll-à fait“ icy~d`es_ liber_ali~j

rez coniìderables rà rousceure

qui ont eu le bonheur de ’luy

tendre le moindre ferviceßà

ila accoutumétfcnМай pro-

portion de même par roux-où'

il paffe. М‘ ГАтЬаПадсп‘;

d’Efp_agne la logé dans fon

Hôtel _ée Га régalé, tous -„lesl

jou'rs¿_av_ec une magnißeeneer
digne sie funi б: de l'aurre_,_~

я " "e
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jamais 'table n’a«efië n’y plus

fomptueullement ny plus dé

licatement fetvie que celle de

M" l'AmbaIIadeur “pendant
tout се. temps là. "I Il a donné

plufreurs Рейс: chez luy où

les Dames du premier rang

8c de la plus grande beaute' le

font trouvées, mais le Di

manche 16. de Iuiller , М‘?

‘ГАШЬаЕБдецг доп-па un des

plus grandsôc des plus exquis

repas qu’on ait encore veus.

Il yinvita Meffieurs les deux

Моисею М‘ ГАтЪаПадеце
де Savoye , I eM' f‘l`AmbaÍIa­„

islands Yseifs. Mîclfßbbê
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de Polignac мг l'Al>bé. cie

Pomponne , ~M‘~le Baron

de Breteuil ММ" де. Зайти

Inrroduéìeurs -des. Amb»alTa:

deurs »Sc dautres perfo-nnss

diliinéìion-_ ‚ Ее repas fut ài

qua:-re-fervices de l1uitrgrán.d1ir

plats "8: де доигещпедйолзгсз

chacun , outre les hors 'd'.œuà.'

vte. On n'a даете 1reu­cl'eurre„

rn~ersp»lus.rares«my roeleert

chez. Si'.toß:»qufon l-‘eus’ der@

£ervi`, on chrangea-'die паре Se

де соцчегз‚. @fn fe-ruin enfoiré

le «fruit le plus l-"u-pefrpe lo plus

`exq»uis , Ãöe ¿lie plus ga-.Ea«n"o

qu"on le »puiffe imaginer. MÍ

4_Ag
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îe Duc de -Med-i,n_a­Celi ôe

tous ces Miniiires avouerene'

qu’il`s n"avoient rien veu de

plus beau, de meilleur , ny de

‘plus curieux que ее деЯегв.

Les vins, Se les lëiqueurs у’

répondirent à- tout le reûe.-;

En fortan: cle table on eut un»

petit Concert d-e fort han

gonfi б: on fer-v-it Thé ,J

du Caffé ‚ Be du Chocolate-..

C'eii`aîr3f»i~â peu prés qu’en ai

nié М‘ ГАтЬаПЁудепе d’Ef`«f

pague“ à l'é'gard de toutes les

perfonnesf d-iiii-nguées de fait

N‘at`io‘n qui font venuës ‘err

France en ñ grand nombre
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depuis que Philippe V. eli.'

Roy d’Ei`pagne. ‘ А А

Don Erancifco, Bernardo

de Qui-ros , Amxbaffadeur

cl-'Elpagne en Hollande , elle

venuicy au retour de fonAm­'

baflade. ~,M‘ l’Amba__íTaCl€ur,

l'a préïentê au Roy , _8a aux'

Princes 8: Pri-ncefles de la- Fa..

mille Royale. Coil: un hom»

de natŕlance „д: де beaucoup.

d’efprit , il eliaífez connu 8:.

eliiméparfes fcrvices. _ _

М‘ le Marquis de la Mina ‚.

dont je vous ay déja. parlée, д‘

pris congé auflì du Roy ,dej

la Famille Royale де; де сои;

l

l

l
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се qu'il y a -de perfonnes dif

ringuées à la Cour б: â Paris

il eli parti aprés y avoit fait

un aiicz long iejour avec non

jaimé de- Сайта, сГАча|ое

fon fils. Le Roy Н: ГЬой

neur au pere «Seau fils, deleur

parler dans le stermes les plus

obligeans «Sc les plus remplis

de bonté. М‘ le Marquis

dela Mina {ей trouvé bien

dédommagé en cette Cour de

tout ce qu'il avoit fouŕiert par

la part qu'il a veu qu'on y

prenait. Monfeigneur , Ma,

dame la°Duehe{ie de Bour-«

gne Monfcigneur le Que de



­--_„.
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Berry , М‘ 8: Madame la

Ducheife cl`Orleans ne luy

ont pas témogné moins de

bonte; mais rien ne peut éga

ler les honneurs quil a тесен:

де Madame. Son Alteffe

Royale ne {ей point laflée de

s’intcteiIer pour luy. Donlaia

mé de Gulman tziioir, regar:

dé avec toute. la dißfifntîfion

imaginable à la„Cour де cet.

te augwßze '-Princeffe , б: 10:1

qu’i-la pris congé d’e„lle», Sou

Alteffe .Royale luy a donné

mille témoignages d'une

bonté ôt d'une.pro«замqui

(euries . iieroieut 'capables ‹— де

K

`

\
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cìmfoler М‘ le Marquis de li

Mina de tous fes malheurs

parlez.“ «Le Roy lit» Vhonneut

-1.u'ílìà.Don»_}'aimé , _dfe¿luy_ deg

Islander К}! reßoitî-cy,` ce reu

ne Seigneur qui, pa»rle-bien

François comme je vous l`ay

déja dit ~, reponditïàŕ 'SájMa..

/je_Il:e'». qu`1`l` fuivoit штурме

-mais qu'il`_ rev~ienclrói_t­ dans

реп де temps. Le Pere «Sz le

“Sla fonztiparris ремни dune

*vive `re‘c`onnoi{Iance.‘* 7 _
­u, . ‹

` о

‹ Voicy la Trarluétion де la

»lettre e’crlit’e-par M* le (Эгапд

pue де Iofea«ne ;`\`_‘g§/irrl'1¿\rn.‘

‘ „h e\V.«\‘ _` д

ь

f
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balladeur d’Efpagne pour ré.

ponÍeàl’avis que ce Miailire

avoit donné à ce Prince que

'Ie Roy fon Maiiìre.l’avoit ho

noré de la Viceroyauté du

 

Perou. „ _ t

1lfs1'ez1àR, ¿Í içi.’

` `1a‘2\/ìajeyŕe Caz/»„_!z`qoe`do Roy

en qui reßì/end://enr e'mz'neme`ne sla

ôemgnite’ 6-14 jnßíee , di/[Jen/2 les

grape; 1@ les emp/oi:-,ler -plus con;

ßderaá/es‘eì qui abonde ÍepÍ,1¢.f__e1z

merite. Уфа в‚г‚‹‚11„„г‹ъ„ ey? pla.:

.remplie que perfonne, 'Elle ф rlouëe

d’un fageßï' Ó ¿Vene yenerrarion

qui lnjfone “A/ontenzïraz/ec­app/aeçdlßf.'

mene /es¿„.„Zl/{»Jz`nzßerer /es plus re/eveel

de _la Comfonne, je п} /ìefr nnllei.
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треп: [ёдрт ее муз par гте

деииееигё pour ‘moy’ d’eìzt‘endre que'

70/he Exrellenre а. paar rëfompen/êf

1}: У/еехауеиегё du Ветви. 5 Ú1gu’0rL‘
Ala: confía díignen~1er'1t,¢ì_-ßfz ßzge'

eqpduite @fà [дн ‚еяерегеепее сон

famme?. Же regni: tamme' une ßn­«

задел‘ [аиеиг , l’"a­vz`s gue m’en'

donne V@/ire Exrellenn? т ferme:

¢£Iig;ans­ 7: [ее voár-par [И hen;

pg/ìmr;_'e’e\ de zn_r_m amitie ueriraóleîáf

6

ь.

de [ее _pdßìan [идете тиеейафееде:

je m’z'nrertjßè ¿A /Zz farmac.; ïjaßìtre'

ar¢ßz"I/'tyŕre .Exee/lfnreque fen tiret
‘т ffrrffeßïëi `frs«sf%»f»r.. ‘ММ

une forte. a'ecvn'n_o{fa„ncede„ [ад дельте’
едет: i>ì1ŕiit¿'if‘°\fst1i;?2efi деёёггпе"

îfÍ„i~f_ŕ%«fï'è”".',' И ‚т‘ review' 4# 3 ”«<4 е ~ ‚е
{дай elevar «gillen сене dzßińfŕiont .
Í l’¢:“.t5”r~ ŕfï¢~t1`ß#J/1ï¢ff.ëïi.q«ŕ М’ lr."

¿zafq„z;.i еще’; ‚п: 1 „mfg ;a.f„„.§‘

.1ûí[1è.m_„I7:O,z.r r _ Q
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quelque orm_/îvnrfèfrty rendre /'eïvìeè'

comme je le ßz¢fMifoì_r quand il' ш

¿>4ßê­ «ì Livourne avec le Rey;

‚для [ёе ‚›‚‚‚‹:‹/ег‚ Ú- fon ‚глину

‚Ёиепеёапехи- Лгтгсе dlr Sa Maje/fé'

m’ontfeu_femen¢' 'permif Ждем) дед

pînißr di’ 'luy faire wir les /êntz'­_­

menr_a'e man «Ждём ф‘ Жители ‘

tout re да’?! 4‘ ее razjân ,_ á*e/prix д»

de „дела; Noôlei Ö* dißìnguéer.

Il пе degenen en rien de /âs‘.¢4nr:e,f'­_"

fret, fen felitize P"lfî‘fe Ex_cel'l‘en­­

ce , Ú fe' те ríjoüiï avec .elfe dì*

wir уж’?! лилии Не’: dans mi

:bemin quifpeu-t 'le canduire д I4
fortune” Ídlplds ¿’le'v¿t._ CH# се qw

je luy _/aubaine au@ шип‘ mrefarre

di'a¿"_f`c¢‘ïíon. fr prie Уфе Ext‘elÍèn­}

ее de mè conßrvrr шт I4 ßenne д’

ф‘ define hte: perfìmdée de la ma-_

@tiere donrjfy/{aura} дяди’; re’¿r__n~i«
\ .
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jïaŕïfŕfìoůfï fdií Ми):

de' дамп las dif'/21'12"-».­»

gaat ó\~sosj,o_u¢s gre/le ‚ф di/Ítofe' ¿'
Íu] relndref/elvira. i_1~Ä.ne та‘ ffßëf

'qu‘zì­ôa¿‘1fÀ¢'ÍtJ¥=m41'!íî'È~'Is’­$ßfß ­E.M»'_­­

гвЁ/шрддд: '~­. a\:”.‘.t=.‘."‘~.. '„ ‘ц’ ._ A

.;‚ ~' :f-.-rs. ~~:\ ­.\..«~.;~„­t.\ —_

‘Гёйгсг Ехсвыгспсщ. ‘.

‘з: .'Sx0='I\15Gnvìt»;ux,~
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‚за Mentanaв ~
а «Cap-5 1 «1~.r~„,r_~.¿ jury

щи: lez lettre que ‘для: m’z`z­

рек ёсте les 15 du ‘mois demier,

'}e 'n’a] janzaì: dome" que le Roy

Cazlooligue Monßeßr man 'Frere ne

jŕß une ‚гфе ezftenzion nnx„ß’fvz`res

dißinguerrgne vous luy ave( rendus.
Il vous dannerine meiîqateiô-it-?2 (Н?

Mine de[ш eßirnerfê» der/21 ronfante

en’ voor nommen: Íïieerrzy- du Re

та. Ie ДЕ: pegßmde' que. voz; agg;

menrereg fune д’- l’enzre­d4n`.r les

fwnflions de reteìnploy ,V áfqreefroouf

фа: er/fegjnformé de me:Литва.‘

__/ìer ce qui 'vous regarde pour juger de

l’intere_/ŕ' ф‘: iepren; д т.‘ nfveznà

tages parle órenmeillence particu-~

„Íiere que je vous ay fait eonnolßre’

en «faunes occa/ions: Ie/ui: au

'Camp ele'í­Iez¿Íum le 9. J1/fil et, чад,

A ¿Voûte-‘h`ren ‘bon Config "=

_Lo Qt Sr

/
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‘ ‚ La iulcriprion de la lett-re

’ didi-t dela авт du «Secretaire

des Commandeman~s de.

Mqnfcigneur le.DM¢ de Buur-Á

gogne­,;;.La.­¥Q>l¢y~ з’ is ‘. '

м" ..'.. f
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МадБтеЛа Princeife Ваз‘

court б: Madarne la Dusche@-rr

fe de Branca-s ont préfenté au
A

жду ‚‹„ _;{сг_;‹—д;ё‘апвъссюд
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#96Тйсайт ,i que­jl‘eR"e«ïyl`

pague ё‘ аоттёйг ‘l1`A'rcl`2e.’.'#

véché de Reggio ,. am ‘ Prefer

eil' Gouverneuede Cadix ,~î»'8¢¿

М‘ le Duc ele *ßrancaceiofoqä

Neveu a une Compagnie de»

trent — Ge-ntilsla'ommes~ dane;

lernopuveeiŕ R`égit'nen'e Nepo
lîrarn de Ila» Gaide1>idÈ» “Sat

Ma 're4*l'é* Catholique. »Ua'1~’rsiai~.»

de eB|­:anç”as~ de fiéilluñrer

8:: fr connuë»q_ueje ne vous¿en„=

dis riendfavanta

"_CÍè fuit- gli añëz» eng

ultim vous faire plaißm
 

4 . ‚
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GÀLANT ‘T её‘;
i firmen: dans гамма Milam

lnragsŕrnaxn. .f

'Perce de Lombardie” ‘Gao

Terc`e ri’r:'Savoye.f' ‘ " "Ч 700’

стек: de Naples. " Q ~"7oo~»_
Teree de tifhoa; " V S' ~ Goof

Terce de f.`.aracholo:~ ¿eo

Tesco de Charles Carach_r¿5_1o£’»

__ I ‚ ‘_‚‚ ‚14500

_‘Feroe chiComte de B‘onclian.'.‘­

_ ~ ‚ A ‹ uw

'Arriaga Aliemandä " "" _’Goce

Ей Allemand. ‚ ’ ` пора’

Douze Compagnies de Gti.’

fons.“ ’ с Q 'moo

§_.a Compagnie dit Gouvers

г peut de Como-, soo.

_ "Тот; 7e6Q­

r“



ïgzf MEÈÜURE ’

д; С.ш1х‹ввкхв.‚ у_R_egi'rnentde Marquis de Los

Bdlbazcs.' .7 д 450

Regimeut du Prince¿Tr¿iy_u1i.t

À" cen en Í _[медикам cle. Valdefuentes-s

‚ , ‘ 3ео‹

Р„е31гр‚е„п:_д— de

—‹ Ela«ndreS.

Regiment» de Copolla» A 5,5o«

R_.egim~ent de Brabant . 5„5_io~

Dragons. de: Monroy. 65a

z. .»floinp‘agnies des Gardes dc..

М: le Extince de Vaudemonta

„ „ _ ‹ _.1 59»

_ ~."§.­ ‘т? ‘.’.__‹ д ‚ д ч‘!

I

i
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Е’ Т А Т

Des Troupes de Savoye, enfvgyíel

dans le Mzlanez. ’ ‚

L11=.u'rENANT GENERAL.)

Mr des Hals. _ r

Marecbaux de Crimp. .

М‘ le .Comte de Prila.

М‘ du Coudray. _
„Brigadier de Ca valerie, д‘

М‘, де Monafletol.

M,'d'Alary. ’

f ßrìgarlìer d’lnf2tnterie.

M‘de la Roque., ;

Мг де Palaviciny.

' A Жыгьытвкхв.

~ Ber¿ti'Ions. . ь

Gardes. _ „_ 4 f д 3

:failles уход Д



S 194. MÈRCÜRE

Savoye. ‘ ‹ ‘t

‘»Sa`luce­s. -t

La Croix Bla«nc1ae.7 i

-Menferat. g
Challais. A 1

Там! _[ix Впиши‘ 3600. la.

Cnvatniun.

Gardes. 15.0

Cavailglae. »óoo

Dragons de S. К. 600

Dragons de Prala.. 45o

Total. 1_Soo.-hommes.

En tr.. Efcadtons l'ÍE.fca'dronì_

150. hommes. ' ‚

Е’ ТА Т _

De.tTroupts Françòi/'es quiДа;

г dans le Dnthë dt A4114».

д.
г‘. 'ai §A¢

‚ л . ф



' 'GÃLÀÍQT 155“

486. Bataillons â 58;. hommes

font­ _ ‘ 5o5oo

по. Efcad-tous à |40. hommes

font. _ 15400

Total. -657oo. hommes.

Le Roy a eu la bonte' d'ac.

»corder des Let-tres de ‘«Pre`fi.;

dent Honorair-e au Grand

:Confeil â M' Roullier , Ama

.ba`fIàdeur en Portugal. Je ne

:dis rien de fes fervices. Sa.

Nlajeßre' en ePt aufii contente ‚

que fes Ennemis en font cha.;

grins ~. Elle a donné en même

temps l‘agr*e'ment de la même

1Charge.ìtMg „Bailly Préůdent
. C .R Ü



м!» MERCURE

au Grand’ Confeil , qui ё‘

ёроиГё depuispeu Mademoir

felle le T eilier Elle “de Mr le

f’I`ellier Seigneur de Riche.’

bourg. On»-f`çaitïque Mr'Ba-ilili

ей d`une des plus anciennes

Famille de la Robe 8e que fes

ancêtres ont poifedé les Char

ges les plus confiderables de

„1`Егаг‚‚ ‘б: entre autr-_e Mel'-lire

Guillaume Bailly fon Tri

-fayeul , Chevalier des Ordres

du Roy ,Chancelier de Monf

fteur le Duc`d’Alençon', 8€

Surinre„ndan»r des Arme'es'd'I.

talie. La memoire de Mefii-`

re Guillaunig Bailly, Avocat

в



GÈLÈMT. т!!!’

General 8c Conleiller d'hon­

neur au Grand Confeil , Ab»

bé de Saint Thi-ery ‚ 'eli en

core toute recente,toute illuiî

tre dans le Public.

]'o»ubl_iay la derniere fois» de

vous apprendre la moet de

Dame Marie Elifabeth Ber

thelot ‚г arrivée dés le mois

de Juin. dernier ЕМ: avoit

époufe' Meliire Charles Au

gufie cle„Matignon,Comte de

Glacé., Lieutenant General

cles Armées du Roy,Gouvee,.

пса: General de la Provin

ces d'Aux¿ois , la RoCh.elle ‚

Btoüages ‚‚ Rhéf, Olertont

В iii

i i



ее МЕЖСЁЗКЕ

Terres 8: Illes adjacentes.

La douleur quela mort де

М: де la Bruneriere , Evel

que de Saintes, a caufé dans.'

tous les lieux de ce Dio

сеГе ‚ а eßé fort grande , Se

on en a donne’ des marques

dans toutes les O-railons.

Funebres qu’on a faites , En la

memoire de cet illufìte Pré.;

lat. Vous ne ferez »peut еще»

pas fâchée d`a prendre а la ma-,

niere dont {ей fervi- un de

ces Orar-eu-rs nommé Louis

Garrau, Curé de Villars prés

Bont ‚` Doêceur en ,Theolo-‘

ш 'É‘“f"”f‘

Ёё
Í’ё

‘дм‚ф?

ъ)



` $5?-„«ÀÈ"«l"¥~`

gir, pour e'x-primer fadoul

fon texte' fut ,rlvlagnufs au >

fîíftusfuíŕus rfi-emlnium , maxîï

me quodfacieneejus ampliata non,

едет тихий‘; Aólî. no. Ils fana.

dirent tous enlarmes ‚ vive»

ment laifis de d_ouleur ,fde`ct`f`f

iqu’ils~ nele ‘штаты plus. -’_

SIles Peuples d-"Enne/ê` ф de MЯд

lee, qui avaient goûte la deueetrglf

der enrreriens de l’Apo/Íre ‚ф reßenl'

tz' les efezs. dei charité 5,» {идти}?

«vivement penetree de douleur à lai

vue? дед’: départ Ú-defa ßfparariong

C/erejŕienr aßemôlq z'1:y«, _par une'

der plus rrißes , der plu; Муфта.‘ ,‹

mais des p~lusfa‘1utaires rerenzonies

de l’Eglz'_/2' quels дают: eßre nog

' Ё! Щ: „

  



zoo MHRCURE

/ëmìmenr, â lez vue d’rme/ëpamtion

_/Ãfuneße, Жила mort crue//e 5 qui

neri: vient ¿enlever , una Pa/ŕeur ,‚

т: Prélezf qui tßant , д no/ire égard'

er q .e'ï"Ape/ire tßoif à re: Peuple: ,

È /511 exemjrfe nous я [адлфшиспг

‘фиг!’ !е.‹ tj/fet: de fan qe/e , defß

doureur, г} de/ez charite',

.Ceferaiz un ßulezgement eì nôtre'

douleur, MeßeurgДа nìßoie ул‘;

‘т; ßmple ßparezrion , ou éloigne.

mem. Nausfacrzjîèrionf т’: inrereßs

en /Ãngeernt que Жанна.‘ ргфшДёпг

dei мате: avantages , que nom“

avan: eu рт‘ un ßnrimenr de remn

rzorßmre, poßrveu que ee eher Pez/2

teur. cet il/u/Zre Рада: , jeiìlß en­

вои de la lumiere du jour , Ú~ de/bn

élevatian. Мм; rien ne nouffçezu¿­

rait een/oler. r Hela: ! il n’ejZ plus

¿g p¿¢’l;¿r ¿rdmireróle , се :begr Paß

._ __

l

I
"

it

А
1

l
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тиф то’: , in рет ф geuem/e ‚

la [Ierse ф тттипе. Щи raus

foienf donc ßnßó/er à 14 фон/си’;

Magnus aurtern Horus. faêtus ей"

Omnium. p `o

Rame/ , vans]/leurre-_var en_fans , `

vous fairer retentir 'voi gemzßêmenr,

vous фея йпсап/Мабй, Enffzns ,

Peuple-5 de Saintonge , vous pei;

den 'voßre Реге commun 5 ce Paß

teur/z` dróonni1i,re,_/z` rzßìzó/e-,ßac­

ееШИе è rau: momen: pour ш: ée

рт: , Egizß» de Saintes vom per

s¿le;_vo/Zre Piz/zieuryuo/ire e’[>oux.L¢zi/I

р: dans couler 'vos pieu-15 „@~­f`ai~tes

retentir vor gem!)/femenr;

Filles de 'Sion г Соттиплцеьщ

Religieußi , aimer devôtes , идите:

¿.1725 /es douceurs de 14 'vie /piff

zneile , entre tous res motif» rom

mnnf dfaúïiiîion , wur _y fardeau#
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der plus èelzzirea ,_ des plus buëilesq;

д- des plus aôezriraôles direfleur: ele»

là vie /jrlrltuelle.

Vel/le @gru-nd D`ioe‘ef2‘i _/i/Ezra

ven: ранили eau- travers de toutes..

les rigueur: ale: fezzßns- , vous пе

le verre@ plus cette zllußre I’re'lut~­.-_

Peuples , qui uceouriegy en fou-lof

aver шт o.".«zra.'eur pour recevoir les

Sozeremens der mein: de ee P/1/_

теги‘ , ¿rre/ie; тиф’: eourßf ,_ «rre/ŕe:<¿¢

vor empreßeneens , il Мг]? plus ,_ il

у! mort , Ú деда! шт oíozeperzetrerr

ol’une vive douleur , Ведут’ ekyiefrß

pour vous donner les a.'er~riierer mara.

gue: дед’: gele @fdo la- сдать‘ el¿’urrÍ

¿en_ exemple , фраза courir' д» vos

_plus preßezrzs óefoírzk ‚‚ d~_~­¿re~’z'l riores,

an uf privépourjumuis. _ ‚

Prêtres , Miußres des Ailtels,

Cerea, ßfouz/enf urzimegpor рт



GAï„.AN"¥` 25;
'exemple , 6­ par/êrfulufuírer unis:

à zou: le: devoir: de тиф’: Il/fz'n1ßere„

ф ¿_ tous Идиш‘ imag-ineróles pour

'vor troupeaux , aßrmóleg dans »vos

Sinodes , vous ne jour"ŕe,{_ plus des

делит’: de Д’: entretiens ¢á~ de Д:

di/Eourr , eburmeg de р’: éloquence»

ф de fon Дива!’ ‚д г! n’efl plus reef

illu/ire Prrélur 5 ce' Per/leur admi..

ruêle ф’ more , la рет- ф‘: gene

mle, @ee tous [Лет doncßnßèles

¿lu douleur, Magnus auten1'f­les.¿

eus efr omnium.

Si un Рауль ргепдп pour une ine..

ßelze , даёт; luy- demanda/l le [ум

de /I4 douleur aprés душам!’ enlevé

_/2: Dieux, Deos meos a­bl’t­u~1’ìfìis„

«Se petitismihi ,_ quid, tibi ell: !

ge ¿ruins trop qu’en 'voulant fry

s

'veuf retracer l’idèe de no/ire grund.

,Ez/êgue ф та.‘ enfu{ßznrçonn_o1]ŕre«



мм; MP2?. CURE

[a perle, je-n’augmenze voßre aúïiea

eeen Mais non , Heß aßez donner à;

МЛ’: amourpropre (т à noßre rejßn.

rimenzaiífauz сдадут па/т en/¿eje

enjeye, triiììa veflzra vertetur in»

galldfitim , que la piete' Cbref

лампе regle les fenziment de nes.

meurt. El/e ne nous _permet pas der

nous ańïzger ватт: [es r jnßdelet ,_

fans .onßlarion «б» ßen; e/peranre,

de voir revivre dans le Ciel , feux.

gue- nous argon.: veu mourir /ar la

tene , риф‘: /er vertu! H:folique: ,

f' ф- les 4‚‚д1‚;‚‚дгт:„‚„‚‚‚ de nojŕre

grand Evêque , nous ßnr der garan»

gu"z_'l е]! paßt’ du zemfu , д une дм’

nite’ beureufe ‚й- dune e’!e‘varion\

caduque Úperißaóle , à un. Trône

Jegleire, qui ne-ßnira. jamais, Le

fouvenir nous en doit e/ire cher , fur.

tou: de rette Foy vive ortodoxa. ,_
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t „GALÄNTÍ их
ïntzompngnée de се profendfeerwir,

qui en а fait un des plus z'/_ln/ŕres

Evêques de l’Fglzfe de France , Ú»

de cette e/1em'ze' pleine de ¿auteur ,­

qui en ez [ш un des Per/ìeurs de

l’Eglz'/e de J. C. des J1/nr ezrromplis.

C`eß Pßvmmezge que nous devons À

fn memoire de Pélage Funeôre de

Z’1lí~.ßr1lÜ1`me ф КегегепЩЙте

Guillaume de la Brunetiere du .fle/.'

Д: de СМ! ‚ Еифдсе de Saintes,

Сет‘ Omi/Írnfìlneóre dans laque/le

aprés се Pré/nde Гдтсеис r’êrena'z't

d’une manierejïne б‘ délieezre , für

tous /ès avantage: naturels ф ßtr

router lesverrur laeroìque de се [21

ge eŕdzgne I’re`le¢.f, fur ртпдпсёе

41161.‘ un tres grana.' ezppleznaìßêfment

le 2.3. juin dernier dans Í’Eg/ife de

.Sainz Ештре !ед$лспсее_, en prg’.

[еще dl( Clrapjtre ‚ du Prgßdial



co6 MERCURЁ

de tous les Corps de /4 Vi/ie, id» de

.tout ce gui’/_y ozfuoif de gen: de dßinu

«Üiou , dìßïïif Ú» de bon за}.

Voicy les noms de quel

ques autres perfonnes config

.derables mortes depuis im
dernierei lettre.

Dame Denife de Heére.

Eile едой: Veuve de Meñìre

«Hilaire Bordrer Prélidentidc

la Cour des.Aides , ôraupara-„

'vant .Con-feillfer au Parleg

‹ ’ ` ‘ l Ü

rj ~ S Dame Marie Anne du -Ver.

gerrie 'la Roche _jaqu-elin’ ,'

Veuve de -Mefiire -Louis de

Meulles Chabot Marquis du

Erefne_ б: de _la Durbeirere. «__

Q

4

l



ÜÀLÀNT ze‘7

Gafpart Thaumas de да Thau

mafliere Seigneur Vicomte

del'EPreuf 8: de Geri={l`a.„ Ii

едой -Doóteur Bc Pro-fefleut

du Droit François en ‘l'Uni‘.

verfite' de Bourges «8c Avocat

fort employé au Ptéfidial de

la même Vil-le,8c la el-onn-e' au

Public plu~ůe»u~rs ouvrages lut

la Coutume, В: ГНЩоЕге de

la Province de Ber-ri. Пей

mor-t en ‘fa tfoixante -ét дом

piéme année. ' -‘ —

' Dame Mari-e de Campet

ele Sauìon. Elle elicit Fem.:

me de Mellire ]acques de

äfeßteau ,_ Marquis .du Bj»

L



e.~o8 M ‘È RCURE ‚

veau ‚ Marelchal des .Camps

8: Armées du Rr»y,_cy devant

Capitaine Colonel des Suiíïes

de la Garde du Corps de мои:

fleur le Duc d'Orleans; Frere

Unique du Feu Roy Louis

Xl I l. C`cl’t en faveur de ce

Seigneur , que le Roy à pré/­.­`.

¿fente régnant à érigé la terre

du Каши en Marquifat fous

le nompde Beauveau , pour

la cvonfervatio-n de cet illuůte

nom , 6: à caule de l’aliena„­.’j.

tion de la terre de Beauveau

venduë au Marquis dejarze',

par Henry de Beauveau , Sri

gneur de Freville д сгфаусц:
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duquel le feu Roy l'avoit érit

gée en Marqui-lat- Ñ ` .

Madame la Mar-quil`e du

Rivau eli lortie d'une bonne

8: ancienne Mailen de Foi.

tou. Delon mariage lont ill

fus plulieurs Enfans parmy

_lelquels Гоп compte. M‘1'E»

îrêque de Bayonne, Madame

la Marquile de Ba.rv_ille,_deu:t

autres Еда} dont Vaîne’ ell;

Capitaine de Dragons, & le

fécond r, ._Souslie.utenant_ danst

la Gendarinerie ’‚ 8:.‘ Made.,

moilelle du Rivau_,_ qui ell

Ad'une_-piene', öc ,d’une. charité

premplaire». ‚ e

fui//et _iyoas S, `

‘~«,-«
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Je ne vous donneray pointf

icy une une Genealogie de

Yillufire 8: ancienne Maifon.

de Beauveau , aprés celle

que Mrs de Sainte Marthe ont»

mife au ì,our depuis fr long.

temps. ]'e vous diray, (еще.

ment' que мг le“ Marquis du

Riveau eftle Chefde la'Btani~

che puilnéede cette iliufire

Maifon. "ll defcenclde Mal'

ihieu de Beauveau,Frer'e Рей;

né de lean quiforma la Bran.:

che des ainez. Uuftxiéme

ou feptiémc degré à l'hon­1,

neur que poffede cette Maia'

fon de Beauveau d’ePtrc allie'¢_
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aîfecìa wraìforr» Royal@ , pui!"

чае м‘ Ее ьезгс1а1здвъдК1чеац‚

деГсепд nîéóiwtçmnnc du Mai

дяде еде 'René де -Bauvcàw

frm cinqniéme Àiycu1'.Pa:~er~»

nel avec АИ» dc. Bńauveau д

Sœurs Pa`:er1œlìe§,d’lfabeaú~

ё: ВЕащеаа:;„Ёй1ёпйеА2=уеа1е=

аыььаь le grand@ Le Реее:

де се’ Marqu-is едой: ucHî.re­

расцвет де Веапчеаи fecondi

¿U ватт, Seìgmur du Riveagi

8: де la» Bcñìurès ,‚ Вагон; да’

Saim Gañïcn. Maréchal-,drs-x.

Camps fdc A«:mér.'s~­ du-Fäoy ,

Qapîtaìne des Gmdàrmes де

едедшхге, вам. Mere;

‚ е
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Lieutenant General pour le

Roy ‚ au Gouvernement du

Haut Poitou , Chaßelraudois

8: Laudunois. Il fut eitrremea

ment favorifé des graces 8: de

la confiance du- Feu- Roy

Louis .le Julie 5 lorfque Sa

Majeiltéeluy. déclarant le ’clef

{На qufelle” avoit de sfaffur-er

de la perfonne де ‚Мопбсиг

le Duc d’Orleans , avantqufil

paífaü- en ‘Poitou 8e Chaf

telleraut ,le chargea-de l`exe­

cution de ce deífein .~ 8: ce

Seigneur ne rêmoigna pas

moins de refpeëlc 8: d'am.our

quede lidelité , l'orIque fe



..._.„.­.-«

GÀLÀNT zr;

{спит aux pieds du mêmœ

Roy, cn= pxélfnce du Cardia

да! de Rlchrlicu, il luy dir,

Sm, Vo/ìre Марта trop bom

ne opimonv de my Elle в auf

ŕalfon de croire que fem)

wwugìcrńrnt oc `qu"el¢'e т arden.

‚ъ‹г‚‚‚ mnh. je la- /uplie df fe

{битый que Man/:fear /on

frere, Son Alteßc Royals en

а; depuis rémoignédc lagra»

„zifudzc .ät ce ¿Seigneur ш ‚Мед

‘ЁЗ\З‚ЬОВФГЗЩГГОП‘ Sis» dè la

'Charge d­e'.^»Gapir-aine“ des

Gardes Suiffes dc ibn Corps?.

Cc même ]facques„.«def.Beau¢

уст. д $с13цшв d'u>&ig¢'a\u..¿‘
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щмаксим
ЕропГа еп premiere Noce@

René clfA­pchon , ôt en¿lecon­

de Ilabelie de Clermont Tott

nere. C’el?c de`ce dernier

riage qifeli illu de Mr- le maté

quis du Rriireau. _ ‚т

La Mailen: de Beauveaui

porte en Barriere i`uivantl.’His

lloire d'An~`;au,' qui-remarque;

que 'lorlque les-` troupes de:

certe Province ont matchêë

pour le fer.vice de nos i1ois,_

dellioit. fous leseßanieres des»

Seigtreurs de Beauveatr ät. der

Bagel-,l’Ecu eli Шаги: aqua»

tre«Iuions~cantpnn1’gz‘>ulegueíu­

К?‘‘Щтпща_¿aww s. д!

\
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lÍainpa(i'ezd'or,cimier,une Ь:

ге де Sanglier aunaturel, Suр;

ports» deux'S_auv.ages armez de

maiïuës- , le tout en naturel;

l‘e cri de guerre de cette Mai#

fon ей Вгаитеш, б: iaatvate

ее compofée de deux troncs.

¿arbres ,liez-l’un avec l‘autre

par deux» pointes de fer , avec

ccs. paroles , Sans díparrír. Les’

armes de zur le' Marquis duf.

Riv'au'io.n brifez» d`itn erond

d’arb"re даёт‘; peryeen Bande@

que portent les Seigneurs» de

Befiiere ё: du Rivau en 'lioug

gaine. ' ’”
‘с Le P. Saccucißeneralŕdeŕ



mi MBRf‘U'RE

Bßarnaebíres :Pe mor.: :`1=Vien«
Q

ne en Auxrichc dans le cours.

de «мамы: 1;; dejuillee...

ll efìoic lçalien,des premieres

familles- de Peruge. Il а cnfei~

gnélaPhilolbphkgôclaïheo..

log_ìe.da«nsl fon Ordre avec,

beaucoup de fuîícés. A.p're’s„

avoir elle Superieux, Provin»,

cial, Vgßzeur. ‚ Se Procureun

Ge neral , il Гц: enfíq élçx¿Su¿
gerieur, Gençrglvldc. zou_re la»

Congregation dans un. C'h;x­{

pitre que Гоп rinteà Milan.en„

1.698. fon mcxire le Е: confit..

mer dans la même Charge/:_i
°°‘2°.1f Le Вт ¢1.\1il¢l<=@ß­l

e — ůcleroit

\

_. _

îŕ~

’\
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Iideroit beaucoup , _ne le

voyoit jamais ‚ qu’il _ne luy

daß 'de le Íouvenirtoûjours

tßleur ancienne amitié. Il

elicit âpeu prés du même âge

que Sa Sainteté. (Дюу qu‘il

full devenu fort infirme ,il

s'acquittoit néanmoins toû­

jours de tous les devoirs d’un

vrai Religieux 8: d'un parfait

General. — g — ’

еЦтопгш le 3.‘ du prefeut

mois deluillet le fils cadet de

М‘ Demzot, Procureur du

Roy de l`l:l_e6iion du Maine,

беде Dame Louile de Becde..

lièvre lon époufe, iiIuë’d'un__e_

„Ёдд“ ’70‘f:

в

1

‘З:

-.9
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cies iaunncsv families de Вге‘

teigne. ll n'avoit»­ que dix ans.

C'eíioiv:.unâ.cnfan: admire' de

 

 

:ous: le `11)fondc‘, ram paris

beau:é,fa taille, que pourla

force de fon efprn: 5 auffl а

t-il ePcé forrregretré eietourc

Га» famille , d’au:ant quil

elicit extraordinziire cie voir

un enfant à fon âge raiíonner

deroutes chofes avecran: de

'déìica:'efTeôc’d’efp|-ii, Le jour

que cer enfant mourun~,il.v eu:
. ‚ ь

de leurs.Amis qui obiìgerent

М’ ¿Sa MS Denizoc de manger

chez eux. On trouva une

chuíe' qui eli tr_cs­ex¢ijaordi-„-.

7

._/„
.

‘_
‚

—__——-—щ~
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` G'Ä§..ñN'Í: .né

ат , dell que leur ayant

farvi uńe coupl_e d’œuf» frais,

ils le zrouvcrcnc au lieu de

`|aun'e ё: de' blanc remplis de

fang', tout le-,monde à ami,

'bué cela àldiŕfercñres chofes`,‘

foin: äplufxeurs autres prcfa.

ges» de,cct;'el maure qui leur

{от arrivez devant que ce;

enfä¿nr„d‘euPc mourir.Il n»’y a point d`emPlols

qui cxempcenr dc la mort;

On y ell icy] luier dans ou;

les' Etats 6€ dans- wus, les

âges df: la vie. Mr du Breuil

qui-:fluit le plqsancicn Шеф

gcngnç Glu Régimen: Royal,

 

. „;„Í1Í"1Í„
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fon âge ne permettant pas

ЧМ! fuii enco_re élevé aux

emplois où le petit fils d’un
Lieutenantißenetal des Ar

mées du Roy avoit lieu de

ptetendre-,vientd'efi'retuéen

Flandres. ‚Се jeune Ofiicier,

qui~Í`ervoit,dans l`Arrn_e'e де

Monleigneur le Duc de

Bourgogne , efcortoit un

Convoy par' l'ordre de 'ce

Prince.' cette efcotte fut at

taquée pat les Ennemis la

nuit du z5.de juillet,” & quoy

que les attaquants. fufiefnt

де beaucoup Íuperieurs en

nombre , ils petdirent nean;

т l
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moins -dix Cavaliers , ils en

eurent deux fois „мы: де

bleffez , 8: furent obligez

de fe retirer hoiireulemcńr;

Mais Mr de 'Marçrait du

Breuil, aprés avoir combatu

vaillammenr «Sc avec dil`tinic­

tion pour la deffence de ce

Convoy, fut rue' avec quaçze

Soldars feulemenr. Il едой:

peri: fîls de Feu Mr le Mar

quif de Breuil Lieutenant

General des Armées du Roy,

Gouverneur de Biche б: ‚де

Mircourc, qui efìfmor: dans

le fervice,oL`1 il На épargné

ny ionlang ny fon bien¿

_ T п;
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tous les enfans y.ont` aufii

elle’ tuez, ainů que deux de

fes _petits fils. ' Il ne relie

plus de mâles de cette Рад

mille qu’un petit lils du Цен‘

te-nant General qui lett de

puis dix lept ans, 8: dont les

blfllures cnt donné де glo:

lieufes marques de fes lervi­‘

ces. _

Mr Bailleux Ingenieur

'dans le Milanez, a leve' une

:nouvelle Cxrterfur les lieux ‚

qui comprend les Ducltez de

Milan, Parme , Plaifance д

Modene , ‚в: Mantoue д 'le

_Cgcmonois ,les Répuhliquies

\

_ _ .
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» Üiâîâfäîïiï - ‘п;

де ЧепйГе д: de _Ge'ncs„ par.

'feie de l’.Eiac де lîßgnfe .ôa de

l'~Evêche' de Treme, le'Piel«

‘топ: ёсс.‘ Dfans cette Carte

ffl marqué le commença.

»ment des Marches ее ccm

vtremarclres des Armées де

France , d'E.Íp~agne ,185 де

‹1’Етр1ге ЁН-Гчцйхц deŕnier

m.o.uve;m«errnc qui :fell fait.
’..’I'ou,cl «y :IR dillináìemcm:

:rßmm'.qué'., .mfêmefles ïiieur

où llana donné „Наташе; де;

»Curienxauronc lieu den ellre

ecmrèns, puifque еЁеРс им‘

des plus eexa¿ì:es`Car;e's qui

¿ir encoreipam, Elle «Milde» ‚

¿ ‹ fr т;
’

\
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diéeâ Mr le.Duc de la Féuil;

lade. Certe Carre n'ePc point*

embaralïanre _defiant que de .

deux grandes feuilles. Elle Ге

vend chez Mr Bailleux Inge.:

ńieur du Roy,-fur le Quay de

l'Horloge du Palais au Nep

tune François`, ой l’on troua

vera aulii la grande Carte du

Milanez de Hx feuilles dom:

le mefme Мг Bailleux efí:_

l'Auteur , 8: ronces fortes de

Cartes des Sicurs Sanlon , du

Val, б: autres , :rois Tables

Geographiques pour con

noilìre la cliliance d’une Vil

le à Гении 1"т= Р°ЧР _lef
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Pays bas’l"autre pour le'«Rhin ,

8c la troifiéme pour le Gou­_

vernemen: de l’líle‘de_Fran­

ce-, б: toutes fortes de Plans

tres.re'guliers. ' -

«C'el’t une choie furprenan­

te quelïipplicatijon des Fran

gois à tout ce qui p-eutfaire

plaiñr au Publica Les Cartes

сдан: d’une grande utilité

pour faire comprendre ce

que les Relations apprenent

des Artnées_du Roy öc pour

en connoitre les campement

ainft que ceux des Ennemis,

chacun fait tous lesjours des

recltetches nouvelles ‚ — pour
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2.26 MÉÈCÜRE

en donnerde plus amples д:

cle plus corre_&es que celles

qui ont paru jufques icy. Le

Pere .Placide Aiugußin De

cl1aufl`é_, qui а déja donne' au

Public plufìeurs beaux ои

Vragesde certe narure, vien:

de donner une nouvelle Car

re des Ducl1­ez~de‘r\/lanrouë ,_

de Modene , ôc de Parme.'

Certe Carre да“ а dedié: au

Roy fe vend chez lc__ Sieur

Berey Graveur, nuë Sain: Inc

\ques devant la~‘Fonrai»rie„Saim:

Severin ,à la e„Pri=ncei«Te-de Scr

voye. Mr ‘Sanfon dontfje

vous ay riarlé le dernier moja@
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öcdont la réputation en та:

'Carresleft depuis long temps

aH`cr‘mie dans соше I’»Euro­

ре, vient де donner ;auH`1 au

Public les czmpemens' des

Armées du Roy «Sc де Sa Ma­¿

газ Cayhoiiquc dans le Du@

ché ‚де ìvlamouë ôc dans les

Pays circonvoiůns depuis le

mois de May- 1701, jufclvfì

préfem. _

Les »ßadira-ns`So1aifes que

fait \8c vend le! Sieur Bar.

be', doncje vous ay parlé вид

trefois font plus en vogue que

ja ‘пай; Се; Cadra_x}§ [еще 119;
_a

\ Í
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rifomaux б: fe placent dans

les jaŕdins, il fonegravez fur

des 'tables d'ardoi(e Hue ,

e'paifl`e d’un pouce,aufIi noire

б: luifanre que le marbre ;„

il Ге pofentfur des piedeüaux

ou pilliers à :elle place que

Гоп veut choilir, Qs fervent

enfoui temps ayanc auram:

cl’l1eurcs que'_lc Soleil en peut

luire Гц: l'Horifon dansles

plus longs jours. Ils — оп: le

cercle де longitude divifé

dans tous les degrez avec les

noms des Capicales du mon

de pour en connoicre les heu

res diífnjences ‚ On y grouvig

»

‚ " - ‚_‚ 44
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les Arcs des douze Signes du

Zodiaque avec leurs figures,

le lever б: le coucher du So

leil , les longueurs d« siçurs 6:

des nuits & l’heure Чай! eli de

nui: à la fav_cur de la clairré

de la Lune. Leurs Grandeurs

fonc depuis un pied ‚б: дытъу

iufqu’à :rois pieds de taille

Oûogone. Ceux qui. fom:

plus perirs Гоп: meins hiflof

riez; В: lont â meilleur mar

Cllé , les perfonnes qui ont

des tables d`ardoize peuvent

s`.accommoder avec le Sieur

Barbe pour leur en faire des

Cßdrerß, IFS Pf¢mi¢ßf<1°=



 

ago MEKCÜKE i

’i’ona faitsont elle préfenî

tez ё‘ plufieurs perfonnes de

la Cour par deíiunt MÍ Thic­j

ry qui en едой: l'Inventeur, ‘

б: qui afdonne’ ion fecret à

-celuy dont je vous parle.

Mr -Thiery qui едой: Curé

de Rocroy , б: eil decedé

Chanoine à Mezieres, mais

comme il y г pluíieurs auf

nées öequelesgraveures peu

vent elite endommagées ,-le ‘

Sieur Barbe s'ofl"re en quel

que étatqu‘elles foient deles

teÍtablir_Íans les lever derleurt’

pia_ce,dansleur premiere реп‘

feëtion ‚ б: aiïure_ qu’e2le§

А._Í-_.__

¢_A._,_.__
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fenclronr amant ‘cle ferviccs

que fi elles nfavoienr jamais

efìé enclomagées. ll demeu

rceruë ‘du Cimeriere Sain: Ni;

colasdes Champs vi"s­â-'vi`S_

¿le mur du Cimeriere. — `

Ce que je _vous ay appris

touchant la nouvelle '_I`heria­

Час de М‘ de R‘oùviere»,& се

que vous fçavez avecroute la

terre, :les effets merveilleux

de cezincoçnparable remede,

ii vanté ` depuis un grand*

nombre de Eccles , vous.a

déjafair demander РЫБЫ!“

fois quand’ уэщ» pourriez
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avoir д‘: Celui qui vient де:

.tre fait avec rant d'éclat , ôc

rane @applaudi-ffemenr dq

colic' des Connoiffeurs. Ainfi»

je' пе dome point que vous

xfappreniez avec plaiíir que

cette nouvelle Ti\eriaque`fai­

tc' (ans aucune fubfìirurioń

des drogues qui y doivent

entrer д efe debite _ prefeme­

шеи: chez le même M_” де

де Rouviere. Il пей pas ne

ce-flair; de vous dìreßquìl loge

aupres dc.«l`E'glt{e Sain: Roch.

ll eůiiconnu ЧМ! ГвНЁг д’ар‚

prendre qu’il commence â

glebner cec excellent Sc faire

¿V ‘ 4» V
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remede , pour fgavoit où i

fe vend.

М‘ Autlìftet ‚ Envoyétraordinaire de France, au;

prés des~Ducs де Mantoue' ,

де Parme , 6: де Modena,

s’cl’tant rendu à la Cour par

par ordre exprés du Roy ‚

aprés avoit fervi pendant le

blocus de Mantoue,avecau­

tant де zele ¿Sc de fuccés que

cle"capac`\té , Sa. Maiellé Га

nomme' fon Envoyé Extraor.

dinaire àlaCour де Lorraine ‚

öc luy ayant donne' ordre de

{у «еще inceflamment , il__¿

Заднее 1701.: М
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уа plus de quinze jours qu`ii'»

eli: patri. Le Roy a nommé

pour remplir les polies qu’il

occupait , М‘ de.Gerge' `,-Gens

tilhomme ordinaire de fa

Maiion, qui a efiwŕ pendant

pluůeurs années Bn=voye"Ex­‘

traordinaire auprés du Duc

de Virtrmle g._

Sa’ Ma­jei‘té»«a donné en mê;

rnc temps le Gouvernemem:

des Illes à М‘ de Macha_ult;Í

ancien Capitaine de Vaiiicau.

Il a reçu cette nouvelle avec

d’autant plus de рус qu`il

n`aivoit*poim: demande' ее

_Gjoggerngmçnç д gg qui _faíg
\

. - mi

I
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cofmoìlìre чай! (uffi: de-bien
fervlìr le Rfoy pour Се voihrun

four récompenfé., часу qu'

abfenc , 6: fan-s -avoir bcI`oin¿

де follicizeqf. ` с '

’]е гетеъз là vnusparler де

cìnqVa'vffe,aux»arrì»vez des in..

d.es»1Orì'emal»es ‚ ‘ОЙЧЩС je

vous envoyerayv leur carga@

fon» _ \ ‚ m

М‘ ГА ЬЬеё де Зепаиадтаоззз)

mc' à l`1Eú.eÍfché»d«e .Sai-nies ‚, а

сйъкётеайтэЁегё ё ‘сещу Au.

um „fv«acca«n.`c«pa-r la-dém ifîiun

vvnlomaìsç де М‘_1’Е:\«е;Гс;це

джипа , qui me решите

Ещё ё=гчт$гё= @H =gfmdfâ

‘ гс а‘ ~ е

Q п
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ge, б: de fes inßrmitez , veil­î

ler par' lui-mefme fur fon

Troupeau aufli fouvenc., б:

d’aufli prés qu’ilflc fouhaitoi-t ,»

а elle bien alle ¿lesen déchaŕa

ger fur un auíli digne Мг‘:

que Гей М‘ l'Abbe' Senaux ,=

que Fon а fort regretté à Байт

tes,quand on,yafçucechan.~

gement. Le _Roye qui l’avoit

déja. nommé à l`Epifcopat ,‘

deut pas de peine â y con?

fentir. Au contraire Sa Maa:

jellé aetru qufaifant toutes

les qualirez requifes pour un

Evefque , carelle nien- nomw

me aucun fans avoir pris tog;

х
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re; les précaurionà neceffaì;

res pour en eßre informée,

Sa Maieûé, diSJie,a cru que

М‘ ГАЬЬё Senaux ayant- dê-_.

ja toutes les lumieŕes requi­`

fes pour bien gouv mer l'E­_¿

vefché d’Autun, ifo s’en acff

quicreroir mieux qn’un aurre,‘

qui ne le connoifiroiupas â

fond comme luy ‚ 8: quiauroit peuneíirc melme ja

mais та. Еп vous parlant de

ce nouvel Evelque , je ne dois

pas oubliera vous difeune

chofe qui ne vous paroiûra

pas nouvelle-’, mais queje ne

dais Рдё laiiffsiëë !°9S ‘ат

D



an Maaçtßaa
porter ici, ne vous enayane

point parle' en fon temps.

;C'c[f que M'l'Evefque d’Auq

.tun , qulon peut nommer pref

fetitement l’ancien Eveique

¢d'Autun‘ lit un d-il”cour»s:tres­

«ptatl1etiqueâl’ouvetture де la

derniere Affemblée .du Cler

tgé. -Il prefcha fur la Paix , Sc

«la Ht cunůderer iur. trots fa ces,
.Bcl fous trois tr»a.ppnrts.diflfe.

4 fens,par перроне} Вйепдрж

-I-apportàl`~Eglife ,Bc par rap.,

port à l’Btat. Il remplit par.

faitement bien fon „de-tíIein„';

д: on fut furpris — ЧпЁипе реп

(eene, sie {он âge pfqfclwß
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'encore avec autant deforce.

ll ей vray qu'il-apefiê un des
’plusigrands Gir:-iteuts de Гоп

temps. _Comme ce .Sermon

fera peunefire le dernier -de

met Evêque , fay .crufque fen

devois »parler ici,q~uo.y qufil ne

foi: pas nouveau. ]’a}om:era~y

„qu'Auttm~cr& ‘fur la tiivieire de

`l'Arroux. Aiu«gulÍie.cherifl`oic

fort cette Mille , ßc c’eP¿ _d’oû

luy ей чепМе furnorn latin ,

„Augußodunmn.'Elle a;cu long.;

temps des Comics patrioti;

Бега fameuxdans l`Hil’roire.

L'EgiiEe d’Autun ей for.:

eisflsbsß ‚ »£°n„Së11=»"Pfw:§ sê
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nombreux ôc coníi-derablc,"

Sain: Amateur с!) а elle' le

premier Evêque. L`an 670.

Sain: Leger allem-bl.:_~._un Con»

cile ё Autun, donc on a eng

core quinze Cano-ns dans la

Brblioteqùe дез Peres. On

aflembla un Concileà Autun

en 1094, où Hugues Arche

vefque de Lyon ‚ prefìcla. On

y agira for: l'aH`aifre .du Maria;

gc inceßueux d¢.Pl1-ilippes I.

Roy de France qui ayant re'

W

pudié Berthe, Fille de Flo:

rent, Comic де Hollande,

avqic èpoufé„ Berrrade de

Momforç fa, Presente ,' du

.‚

` vivan:
. ъ—__. _.4

«\

\
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vivant mefme de Fougues le

Rechin, Comte ¢l'Anjo-u, fon

Mari. L`E.vefque d'Autun ей

Prefident né' des Etats de

Bourgogne. On voit dans

Fancienne Hiiìoire que Ca."

monius prononçant un Pa

négyrique де l’Empereut'

Conßance, Pere du grand

Conflantin, en prefence du

naefme Empereur ‚ Ht un

grand Eloge де la Ville d'Au

tun Ia. Patrie , ce qui plut;

beaucoupâ Conllzance qui ай;

moi: fort la Bourgogne, в;

Ííur tout la Ville d’Autun. '
д, o .

~ ï«fl!<fiz¢»§` i xe

’â
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‘ Depuis que les Allemans

om aifiege' Landau , les nous

vdes cle cette Place ont

же aufli rares qdincertaines'.

Voici се que fen ay .appris

depuis environ un mois. ' ‘

Le S. ou ao. de мне: Mr

де Melac Hc attaquer une

Garde де Cavalerie des Enf'

nemis qui foutenoiem la пап?

chée ‚ paran détachement du

Regiment de Sforfa , qui

pouffa cette ‘Garde jufques

'dans leur Camp, ‘В: qui leu:

tua environ vingt 'Cava'liers’.

Mr le Prince де Bade 'fit ar-`.‘

fsíìsrpluäsuss Oŕlìrisrs qui

.4­A
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commandoient се jour- là ì

‘la`tra~nchêe, dans le deífeiix

д’еп faire punir tquelquesä

uns. Enviiron dans le mel-’me

temps los»1Houíïa~rs ритм:

clix chevaux -cle l`Arme'-efcle'

М‘ де Catinat qui allaient

en pgâtur-e. Peu де jours apre’_s

un partly де cinquante Fanta.

fins- деда snefme Armée eut

fa revanche. Ilasfembufqua

dans un Bois ou quarante

Houífars qui s’en croyaient;

éloigne-z , mirent «pied à terre

pour faire «paiflre leurs cheë

vaux ; -mais le 'panty embufa

que' §’g£}an§legé en criant виё

. Х ij

. A( -
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mè', ies Ennemis prirent une

telle épouvante qu’ilsiaban­

donnerent pre ique tous leurs

chevaux,que les nofires amcg

nerent. Plufieurs Houfiarts

furent tuez dece premier feu,

б: le refie fe fauva pendant

toute la nuit du 1z..au 1;. de

Juillet, М‘ de Melac fit faire

un grand feu de fon Art_ille­Í

rie. jamais Canonnade n'a

fait un plus grand dommage

dans un Camp ny caufe' plus

de perte. ,Le 15. М‘ de Me-,

laeŕit faireune (ortie où les

Ennemis perdirent encore

bw¢<>\=P de melide Cuts

.`
. ‚

- J- ln„_._'._»­
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qui paruren: furent repouffez

dans leur Camp avec une ex-,

rreme vigueur. On apri:

ЧМ! у avoir peu d`unìon par-j

my les Commandans' des

Troupes qui formoienc ce

Siege. - _

Le 19 juìllet l’Arme'e que

commande М‘ de Caxinan

decampa pour la commodité

des Fourages Чай! falloir aller

chercher fort loing. Elle ne

s'c'loigna que de trois lieues

dc fon premier Camp , ôc

marcha fur le chëmin de

Srraíbourg. On n’emcncloin

Plus rire@ Landau ’‚ öc Yog
l Х“!
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¢n ignoroitla caufe. On api’

prit par une lettrc:~qu’e'crivit

un Ofñcier де ГАгшёе Еп-ё

nemie â un Ofßcier’ de fes

Parents qui» fett dans celle де

М’де Catinat, que M' де

Melac avoitfaitfaire une for­,'

tis le Veuclredy 14, dans la;

quelle les Ennemis avoiene

perdu cinquanrc huir' hom:

mes. On fçeutpeudetemps

aprés par d’aurres voyes que

les ennemis qui n’avoient enë

core rien pris , n’avoient dans

leur Arm-efe que quarrel _Bay

eaillons де vieilles Troupes

qui allagend де bonne grace

À ___ „.LL...„
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З ia Trancltée si que le relie

у e{’toit mene' it coups де ba«„­`

tou , 8: que M‘Íde Melae

avoit foixante pieces де Ca­~

non qui ne pouvaient efìrc

démontées. On apprit quel

que temps ap-rés que М‘ le

Prince de Bade ne pouvant

faire aller les Milice: à la

Tran ché ‚ s'e{’toit trouvé oblìi

gé de la faire monter , par

tous les Grenadiers de fon

Armée ‚ qui eûoient au nom

bre де П: eens, а: чае де Gx

j»-ours ces Grenadiers n’en=

avoient qu`uu pour fe repos,

ßen Qn fgeut en mefngg
t ё ЁЁЕ i

х

\
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temps Que les mauvaifes

Troupes qui compofent ‘ГА r.:

méc»que'commande ce Prin-i

ce , ne Yempelchoient pas

feulement d’avancerle Siege

de Landau , mais que les

pluyes qui avoient inondé les

Tranchées , avaient rompu

toutes les mefures; qu’ll fai-5’

foi: travailler à des Galleries

pour chercher les Fourneaux

que Мгде Mélac avoit fait

faire , le but cle ce Prince

cßant de faire lauter le che­­ï‘

min couvert , 8: le releve­`_

ment du Folle'. Les chofes

sfìeisës sa ser ése! lr 1,1- laila

__1l__.
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let Mr de Carina: fit faire un

Foutage ce jour là pour plus

de huit jours. Pat les lettres

du ц. du Siege de Landau д

les Ennemis n’avoient point

avancé leurs travaux еще;

rieurs depuis fept ou hun

jours ‚ «Sc Yon ne fçavoit pas

les Progrezp qu’ils faifoient

fous terre. Ils manquoìent

depuis cinq ou fix jours de

munitions pour Тент‘ leur

canon ­, iis ne tiroient pref#

que plus, 6: faifoient rarnal"­„

ier avec grand foin les Бои-е

lets de la place pour s’en fera

_vir , ils s'ei’§oient _emparez

»~
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d’un petit ouvrage a‘{'ancé::`

Maïs M? de Melac , apres

avoir fait jouer un Fourneau

qui avoit eu tout le fuccez'

ЧМ! s'en elicit promise, les en

avoit chaflez ‚ ¿St Mr le Ba~

ron de Berfy ,premier Adiu:

dent de Mr le Prince de Ba.

de y avoir. efle' thé avec un¿

Capitaine , ‘б: vingt Soldats

Cet -Ajudant avoit elié fore.

regretté. Onaprit deux jours

aprés , que Mr le Comte de

,Tunghen continuait avec ‘Е;

gueux' fon atraque vers [от

vra e couronné com tag , р т:

que fa prife ferait d'un tres.



I ~
_

\

~ GALANT ч‘

grand avantage parles revers

que .cela leur donnerait fue

les ouvrages de la Porte де

France. Mt Robert ,plngeà

nieut fut pris en voulant fe

jetter dans Landau. Il fue

mené au Comte де Tunghen-­

qui luy parla 'd'une maniere

indigne d'un honneíle hon'1¿

me ,t б: d’un homme де naif.

fance , Ylngenieur luy repli».

qua avec une fageife qui fue

admirée ßc luy ‘стопки le

refpeét qu'il devoir aux telles

Couronnéesl Се Comte irri#

te’ leva la cane fur luy. Me

Robert luy repliqua comme



zç» M„îRCUKE

il devoir , б: en homme de

coeur, ¿Sc le Comte eur la là

chete' de le fraper aprés l'a-­

voir fait defarmer.. Les En~2_

‘nemis mefmes out fort сон‘

damné ce procedé qui le fera.

de toute la terre , 8: Mr le

Prince de Bade qui eli l’hom­

medu monde leplus lionnê»

re, qui fçait le mieuié vivre , ё:

le refpeâ qui ей dûanx Sous

verains,au[I1` bien quedes ma

nìeres dont un homme de

cœuren doit мы avec toutes

fortes deperfonnes,a eßé vi.

vement touche' du procede

du_Comte de Tunglien.

.J
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On allure ЧМ! eli entré

dans Landau plus de trois

eens Deferteurs, lur la pro.;

meile que М‘ де Melac a

faite,par des billets qu’il a

fait coußr dans l’Arme'e des

Ennemis, де pardonner ä

Ceux qui voudront le rendre

dans cette Place. _

Les Ennemis regrettent

fett trois hommes de mara

que qu’ils ont perdus ä ce

Siege. L’Adjudant -General

Bibo, М‘ Hanflen ,Colonel

de l'Artillerie Palatine ,qui a

сне tué d'un coup de faucon

a¢@“»ö¢l§CQlQa@lsl¢§9ßrd¢§

Í ‘
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de Virtemberg ‚ homme de

diliinótion б: де {егчйее ‚ 8:

gant la valeur elicit connue.

‚ La levée des nou.vcaux.Re.f

¿gitnens avance fort. Il y a.

déia un fort -gra­ndÍ1.o.mbre’

де Compagnies 'com<p'l'ettes ,

б: l’on prétend que dans la

fin de ce mois ’la levée de

pluíieurs de ces Rfegimens

feraent`ierement.achevée.G‘n

ne tioìt point d.o>uter qu'el'le

ne „fe ~fa°íl`e avec fuccés,p-uif:

que l’on..aencorc depuisipeu

délivré! cles Commiliions

pour en »lever de nouveausnf

Ces nouvelles Trou pesinße-fe;

|‚
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front pas moins -utiles au Roy

que fx elles 'avoient 'déja fen

vi ‚’ puifqtfon. les mettra en

garnifon dans les Places les

moins avancées, d'oû Von

fera marcher -les vieilles нов;

peedans les Armées) de­Sa

Majeße'. M-rs les Princes Бич}

gene, 8: de Bade font bien

moins aífurez d'avoîr les fe-,

couŕs qu’ils demandent del

puis *fi longtemps_.1ls ont ac­]

cablé ‘le Confeil de Vienne

-de leurs prieres fouvent re"íte.

fées , ils ont fait des remotiâ

frances vives‘ôc preffanreä.’

Us ‘т! demandé ‘evs 4595
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avec des empreffemens ex:

traordinaires les huit mille

Saxons que le Roy de Polo.

gne devoìt donner it l'Empe­

teur; chacun d’eux comptoir

fur ce fecours, ôc Sa Majeflé

_Imperiale s’en tenoìt aíïurée.

Cependant Sa Majefìé Polo-,

noife avoit du moins autant

де befoin d'ellte fecouruë par

l'Empereur`, que Sa Majeßé

Imperiale avoit befoin de fes

fI'rou.pes. Il n’y a rien qu’elle

n’ait mis en ufage pour em;

prunter de l’argent,afin d’en

envoyer àfes Generaux , 8:

дед avoir pour faire de nou-,
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Ёснейечёёз , ôc même pour

envsoyetau Roy des' Romains;

qui n’a marché fr lentement;

pour feprendre devant Lan:

dau, que parce que Yargena

[ну manquait ,_ 8: ЧМ! no

pouvoir paroìßre dans ufr.

Camp oùil y avoit difette да

toutes choles fans y porren

1i’abondancìe. p L'Empereur а

cnvoyèâ Hambourg,_en'Hoi;l

lande , ôc en A~ngl'ererre.pou£î

emprunier cle Yargent à trend.

;e­ůx pour cent . mais ce qui

paroiffoit luy en devoir fake“

trouver .beaucoup a fait fer.;

mer _toures.ples bour-fes pong
:Íuillct 170;., д’ Х _
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luy. Le trop grand intere@

qn'il a offert а fait voir Vim-,

polfibilite' du rembourfe-‘

ment. En effet, il luy auroit:

elle impoflible de le faire ,’_„

n'ayant plusrien dontil рад;

{е tirer dequoy \s'acquitrer de'

cet emprunt. Lesïdernieres-A

guerres Vont épuilë si il a ven.:

du toutes les Terres «Bt len

Principautez qu'1l а pu »vena

dre 81 engager , il a fait ari

gent tout. Les Hollandais;

nel peuvent qu'à peine en»

trouver pour eux» mêmes, 65

le Roy Guillaume qui luy em

sßv°r°i=, nifl* Pluis Ilßxvis

f
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'promis де fournir aux frais

clu voyage. du Roy де‘ Roi

mains, ôc avoit fait dire За

l’Empereur un peu avant Га

mort ‚‚ qu'ii .devoir appuyer"

de la force les-Négociations»

Чай! ЕлГойг avec les Princess

б: avec les Cercles de l'Empi¿­;

re, :Rn d’abteg_er par la vio»

lençe la longueur des Надо;

ciarions. П s"eIi' embarqué

dans cetteaŕ‘r"aire;.mais le Pia

lore qui la conduifoit ne v.i­­f

vant plus , il ya apparence

ЧМ! aura d’autanr plus де

pcineà rëüiiir, que les Prinëf

ges V de lfEmpire voyant еще:

— r E iii
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cette guerre ой ils Кон: poinî

dïntereli, ne fe pourroit plus

faire qu’à leurs dépens ,pour~
ront ouvrir lesiycux , pour ne

pas la Íoûtenir imprudent-`

ment à leurs frais. En eŕl­`ee,ï

elle ne peut elite qu’infruc­_

rueufe poutfeux , 8: le matr;

vais fuccés qu'el'le peut avoir

_ä leur égard pourroit leur

coûter quelque partie de

leurs Etats, aprés les avoit

ruinez , 6: ¿parlez d’hom­`a

mes 8: d’argent. Cependant

les Generaux de l’Empcre|.r:

ayant befoin» de nouvelles

,’I'roupes ‚ Se plus encore dfgg»
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"gent pour payer celles qu’ils

ont prcfentement , attaquent

le Comte de 'Mansfeld , prei

mier Miniflre де Sa Majellé

Imperiale. Ils fe plaignent

ЧЕМ: manquent de tout , 8:

le prelïent de leur envoyer

гонке: les chofes dont ils ont

befoin; М‘ le Prince Eugene

cil 'celuy qui a le plus crié

contre luy- Gn prétend que

ce Minilìre n'ePt_pas fonamizl

Cependant l‘Emper-eur`fc Cle.;

clare pour le Comte, 8c die

avec le Mmiillre qu'il a eu

des Troupes fuŕhfamment ‚б:

.¢1°eS’i1.l¢=«xQis =¥P°.!9'n Plus.

-»..



З propos, il fe rrouveroit dani

uue meilleure Iìtuation..C'e{l:`

ainfî que chacun fe plaint

dans le malheur, fans qu’on1

puiffe fçavoir qui a_ leplus du

droit de fe plaindre _—

Pendant que le chagrinï

regna- à Vienne , tout recentie'

де joyeì Madrid ‚ oû les Рец

ples Íont charmez cle leur'

nouvelle Reine. Ce qui fuiçi

vous le fera connoißre..
\`_ ‚

—
‚_-‚_‚ __. —‚‚——«‹
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'd`une Lettre de Madrid¿,

дамы. ]uillett7oz,._` '~

'O"US т; apprínonßf

ce msc а е41Ешгее’
о ‘1”/’РЛ";’‚ Í
dr la Rrinedans cerreV1lle „пр:

if ne mìttacbcrrg point È ‘паи:

lr marquer. Il mcfaßrrr dr »vouw

dire que Гоп rß cbarmë de wir

que cette Ргтсф air д /on âge'

tam de conduire ‚ ¿lr fvifvaeiré , 0"

де penetration = Ellefarprrnrlf

tous les jours par quelque cboßr

de rare, dans le» Сon/cil où elle не’

manque point dkßîßer. Sa ptr

ffnce «fur des rgiraclcs dansregg»
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le Кушать’, ce quáfàir un ¿orf

ф‘ pour лом. Vom _ferez/rrr;

pris connoißant liíziqutrtc ЖЕ}

ради: ‚ ¿apprendre 'qzfelie foëa

­'{cr've tm regulierement. .Eile ne

[т que rarement. Les hommes ne

fnpprorlàrnt poini, ri* Í'excepti0n`

de Mr fe Cardinal ‚ du Pre/ident

‘de Cajii/le ф‘ du Cùnfeilnrdinai-_

п. Раягпаш; nousafvons “МВ;

inem' de lafvoir 1о‚Йи’е1!‹/огг p, ou

~gu’el!c 'va at là Рада!‘ ‚ qui е]? la

Prnmenatie de lelílo ‚ qu: n’¢:/IPM

de/agrealrleß. je ne рт: t4ire_ ce

qdclleïßr ¿1_/'vra qßelques jours.

~E_/ianr :augmentée der Мм.

sbßmlg dé датам ‚ qui appa

- riem/»enf
\-­ ~'

\
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ŕëmmmt lm' en «voulaient ‘ниши

ettpeur rßre ajfrir ‚ elle en admira

la êeautê,(`9~ en même tsm/as elle

jït_ap-|bort¿cg_f_‘ les/t`ennes„ ‚ dtfttnt qu'.

elle »voudrait rtrottfutr 3 les «vendre

~¢fÍ_n defltiŕe de lìtrgent qtfellcpuß

¢rtfuo_ycr àßm Coufïn ‚ qui с]? Sa

 

Majtßê Catholique ‚ pour [гуд

«4jáer ¿ì »vaincre [es Enftcmis, fu,”

gez. de.l.'¢fer‘<1ue fit cette [порода

pion.. Tous les «prtjìns quien by а

фег‘и‚опг tßë rrfu/egt, ф‘ comme

«e_lle..s’e/lfut une habitude de cone

ниши cette maniere ‚ elle rtfußt

des fruits du Retiro ‚ qui/2» tratt;

fueren: dans la )foule des preßns ,p

gj qui auraient eße’ remporte;
V lëíllîflw- ’e ` Z.
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пгд’; qui luy ¿lit que c'e/lalt`de*fon

bien. ’ di»/1` l'o"n*'-les gud@ S4

[из и fr Cardìnal Port0’Üà`ŕ‘.'f

М4jfßr' en regaler 'ld brrïpkgi.

gnu i '~ i' ""“

Il avgfifuffily а Jeux fortis

rm' Courizráè сшд, qui 4/rip.

parte que les Майн: ont ф}? re

p§`Ífß`r{ dans ‘deux Арт; geile.:

так qu ilr afvaienr' donnez. avec

:inc perra c"on/idmlgle , que Гоп‘

croit que cer Échec les olfligeifls de

lefuerle Siege de lmir annees [qui

ne lnzflepus defaire fort il Etat

pui/qu’ìl nccupe de bonnes' Trou

pes en ces qunrrierßlè. _

. La Reineßr partir 'híeráŕrrfrivf

-. I t.

1
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lin"-Caurier parir le Ä_4z'ÍaneI{_,"'

avec muis' que Ven a rrowvê /ur

les Co/les de Galice , un Varßeall?

abandonne de toutes per/armer,

‘стада’ de 'vin ф’ «frau de 'vi¢.

On ne Дай: encore que juger de

cette aßaire. Pour mty, ye my

qriil afßë alvorde' par des Salain:

qui :font pas prefere' les bonner

¿wßurzs aux hommes.. Се qui

ítònne ‚ Eej? que ceVa1ßeau nrff

flßlltment- endommagí gg* quali

долгий’: il cj? en fort bon фа‘!

Оп пе fçait par encore „камне

Nation il peur:/Ire., 1 ” ‚
. ‹ v

" ’ 'Íg пе 9113391: dire de¿qtrj,

_ Íiir
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eli cette Lettre. On la cr-oirî

Жив Italien, Oŕlicier de la

Reine d'El`pagne. Elle m’a

paru fort naturellement e'cri.'

te', бей pourquoy je vous

lïenvoye lans y rien changer@

]e ne vous dis _rien de MÍ»

de Beaulieu de Bethomas ;

Chevalier , Grand.Croix» »de

l’O„rd're de Saint jean’ de jeru

[едет ‚ 56 Cl’1€f d'E_fC_3dre'„d¢5

_Gal«e're_s du Roy , qui mourut

en cette Ville le premier jour

de ce mois. Ievous en entre.;

tìendray plus au long ‚ lots

susi@ _fstß¥mi=utißf°rméde
_

‹
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toutes les cbofes que fay' be

foinrde-fgavoìr pour cet Arf

ticle.

Les hommes dißingurz

dans les Arts б: dansles Scien

ces ne doivent pas eiire moins

confiderez que ceux qui font

élevez par leur naiifance. М‘

Де Begue., Organiiie de „Saint

»-Mederìefefioitde, ce nombre.

La d'i{iiné`tion avec Iaquelle il

› юхег901: l`Att dont il fe mê

»Pauvi-'es<, öcpfa pieté luy ont

fait meriteg cette Epitaph;

fuivante,

loir-, fa' charité envers les

«J

~ z iii

-n
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einв vANT ,àazrendtznt 14

Кг/иггегсйап de: тот , ($314 'vie du

‚беде à 'venz`r,ßgurée par Pjmmar

ttzlité, rep@/è le :arp: tl’/mwmá/e

homme NICOLAS L в BEGUE ‚

natif de 14 им de Laon , vivant

Organzße de 14 Сшргде du Roy ё

а‘: cette Egltfe ‚ qzfil 4 ёфгше

pendant plm de quarante année: ,

qtwc 411240! d'e’dt`jí`mtian que d’e/ii..

'me 5 une probité dé ‘на? jîtßïfftm

ment ronmtë lui „шт autant fad

тгпнеиг.‘ de fd verm qüefon gt/»tmf

merite lui т]?! mtzßre, .[1 fëzcrtßd

tout à Dieu dés qu?! /è /emit т

¢_/ìßf de pouvoir remplir дали

‘иа/апгё , par df! wwe: de pietŕ.

.Il mnßdem ‘идеи’: Е: Amis Ú'/es

1’mtÍm`, dans un e/¿finie ¿ien-veil.

_lente ‚ ф’ g§’¿trtat_l{ttt1fnt, уеду:

ц



f..'ì`ÀÍ,„. ANT an

nemßrè [ui rendir т: /ìfjetde [eplus

tendre re¿ann_ßißÃ1~nre_, Il «ima /er

Гаити qfßilßr les prämiert /Jeri

rierr de j2'.r._ép.mîgner , ‘фиг: /uy,

même le vrai' mim'-r' de la Pauvre..

п’ Evmrgeliqrie ,«_ fm' _fon propre-dé.

jzaiii/Zemerlt. Il fonrriêun д Z’em¿eÍ..

llßemerzr de quelques „lz`eu~x_ Sainz: ‚

и) il -¿M114 del margzzer dejà: li¿e_

mlite' ,— 14214 1’ Брод/Э de ïeßu -

Cim'/if par das Pn'-eres Ú' der Sarri

j1Ém<qu’¿l.yfandy1. Всеми Гшнаш

der Peuple: , le r/mrme_@'~ Í"ofarc'­

¿mrmtdefon А’: , /es dâ/ire: de/¿nf

1’rz`m‘e qui Póonom mat Jefais d’u­

ne jmrráruíiere dijlinffion. Religieux

ßïzns /Za conduire , rigoureux df- 'uz'

gillen: danrfzs derniers , ¿~­ raûjours

диете à luie-même ,. ennemi duff/ie,

ф дм ajfp/audlßèmens , il т .r’e’m­

die .già :befr/veg. le КупитеZ iii
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_Dieu , б‘ /21 7#/irre, aßn que п}:

т‘ lm' manqua/t’ pour l".EtcrniIc",

pin/ín , др’?! de langue: Ú rude: _

cíarenver dune pariente :en_/¿mme? ‘д

muni de :our fe: Sarrèmenr , e¿/,Ze-V{ат ßnzf :aß en /fz mi/@ricorda gi. «_

ф‘?! reclama jrrfqrinu .damien fau; V;

pir, plein de rrßgnntian , d’4mour, f

6- de foy en `]e/in-VC*/fri/ŕ , univer- ws

fr//ement nime’ , regrete' , Ú'-pfÍer¢re'.'*‘;

.Il rendirfon ате en p4z'x ли Sei

gneur le 6.»§fuì'/lez de Рапида 170 2.

âgídcßixnnte duur@ nm. ¿_ з.“

‚ s

1„»I1

Cette Epi.t°aphe~, ou Elogel

hiůorique a elié faire patri

Mr Robert. -Mr l'Abbe' le ift

I-Ioux en a fait trois ou qua. fr

tre en Vers latins , remplis de 1‘

ce feu qui _luy cit fr natur.el.~,r»'«

‚‚



'nulli lui-"teurs autres iecesr
P

M ’ settant?ßvïavec le ‘genie qui Га’ ^fou­j"

ventfaitadrnìrer. Ila paru- '
\

de Vers it la gloire cl’unhom­ .L

me li-illu-lire dans fa Profef

fiori', ce qui fait voir que lesfe pláifent fingulierej `"

m`ei1ï_r'_ìt`celebrer le merite. . А

а

."r, -

»]­`ay laifle' le Roy dißfparìgne â Final- dans ma d‘ernìe~re‘>`;'r

Lettre. le devrois ,pour con.- -

tinuer' Закон: en parlearrde lamaniere que [ай commencés,

vous donuerun- lournalrdecequece Prince avfait depuis -J

fon de’l_>arqucmen_t_ j,ulq.u'aL},

lt.

lì
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.jour que je fermeray ma Let

tre ,mais il me relie tant de

.choles si .vous dire ‚ que je

-me contentera-'y de vous rap

.porter les faits principaux.

i j'Sa Majeiìe' Catholique é
ftantipariie де Final pour fe

rendre it Milan , Son, Alreffäe

Royale de Savoye fefrendit

le 14.. de ]_uin” à Acqui 'pour

(еще: Sa Maielié , qui devoir

‚у Ct>UCl`i€’\“. Ce_Monarque, ie

«мага u`Altelie ainíi que Ma

„dame Royale-,~& Madame la

'Ducheffe Royale , qui feren

dirent le à Aic`xand­rie,oii`1

Sa Ma1_eiié„ Catholique cou»



»_ " "f'ìÀLÀÈ"­l'¥' .275

'chaçz ll ne Ге peut rien ajoû­

tet aux-bontez Чай te'moi­`

­gna-«â ces P-rincefles. Il {ела

‘сгесйп: avec. elles avec la mellj

me ouverture' de coeur, 8: la

meifme familiarité „que s'ils

avoient войдет: vécu enfem

ble. Il leur rendit la vìfite

le lendemain. Les Efpagnols

dirent que cela n’avoitpoint:

dlexemple. Ce Prince eli af

fez éclaire' pour en donner,

öc pour autotifer ceux qufil

donne; ll partit le jour de là

'Peli:e;Dieu, aprés avoir en­

tendu la Mefle,po»ur fe ren

dre ё Pavie ,où S_on Altege
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Royale prit congé de luy:

Ce Monarque arriva le 18. â

Milan A dans les'Carofl_`es де

Mrle Prince де Vaudemone,

qui en avoit fourniâ toute

la Cour. Се Prince fait les
choles avec une Noblefllc

qui­paiTe tout ce que Гоп

peur sïniaginer. Sa Majellié

Catholique entra dans Mif

lan fut les cinq heures du foie

par la Porte du Теща, 8: fut

complimenréc parle Conleil

General , des l`oix'ante« Decu­

rions, д: де toute la'Noblef{`e.

Le Vicaire de la Promifl"ion»,‘

qui fi* le От! de la .\€i'i1e,¢

l

1

1
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'ìnarangua `. Sa -_.Maie_flé-,P éc

luy prel'enta.les._-Clefs dans

un Baffm de vermeil doré.

Sa Majeůé les luy rendit en

difan-et que la' confiance ‚ quelle'

«junit dans, -la дама de la Nor

“е”: , деда.‘ Habjrans de ш’;

»Ville lr`¢y„r_ßrm_t`con„»iu‘ë ‚ elle

,leur laißair le рт de» Irs. garder

ат]; 9:14: апдргагусадийё cette

brute. Dans le mefmeinßml-1:.

le;_rPeuple que l-’envie de чад:

[оы.$опчега&п ,' avoit attìrêr

en ‹‚ cet ,endroit en grande:

foule, Ht retentir l’air де fes

aeclamations , pöci ne ceífa

@vim д‘ tritt Vì'v=l€~Rvr¿»

‹
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l
Vifve le R0] Philippe V. no/Írël' l

Duc.’ ll entra dans la Ville

â cheval ,accompagné de tou

te la Noblclfe qui elioit al-Y

léeâfa rencontre. On ne Е‘:

point de pCavalca'd'e tant

acaufe que les équipages que

la Nolìlefle avoit ordonné

де faite,” ё: les autres prépa#

так pour une entrée Solern.

nelle xfelloient pas prêts ,

que parce que Sa Majelié

avoit fait fçavoit qu’elle ne

vouloir pas qtŕon fill pour

lors aucune démonlìration

publique ,_ remettant cette

cerem'emie~ au 'retour ‚дм;

r



~
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*Campagne , ’ce.»qu=i n'empcI~_":

cha pas que les ruës de fon

palïage ne fuifeuttapifiees ôc

ernbellies de Tiableauxr 84 de"

décorations.' Sa `M~ajeñé alla:

delcendre â l'Eglii_e Metros.

politaine , au `gfì1'\s”L.P­orrpail

Mr le Cardinal_¿A‘rchinto ‚‚

Archevêque de Milan, à la*

telic de Гоп Clerge'. Son Ex#

cellence entontia le Te Deumf

qui fut- chante' par la Muii

que au bruit двое triple faliy ‚

ve du canon. Le Roi fe rendit

enfuite au Palais Пива! que

МН: Prince de Vaudemont

де laquelle elle- fui reçue pari
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weit. fait me-uhler -magnilîfgß

quemenfn 1 —

‚ Le Lundyig. il fut com:
tplimentélpat.lesloixan»te«Dé­¥

-curi~Qn­s_du Co„»n_l`eil«GeÍner.'al

qu’il admitg — chacun " felon

tion rang@ Muy baifer la main.

11 Нг1а_те1те„ faveur àtoure

la Nobleífe qui s'y elicit ren.

du-ë~, aprés quoy il al-la en'

,tenpdre la Meffe dans l’Egl`~ili_e

Metropolitaifne ,-„touioursfaufx

acclamations redoublées. du

peuple qui» rempliíïoit les

‘ruës , „Sales places Publiques,

ce qui continua mefme dang.

ljßglilet A _lon retour au Pai



\
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¿dais il diria en «public ‚ее quil

lìtaufliles jours fuivans pour

­lcon.tent‘er lempieffemene

„<}uef|rout.e la Ville ,la No

iibleíle ôcle. Peuple des envi»

.irons-témoignoient dele voit.

Mr le. Cardinal 'Archinto fie

да fonóìion debenirla Table.

.Le foir il aflißa â la repré'fen­

„tatioen .d"un Opera ,. co-mpofé

ьраг. trois diŕlierens Muůciens

l'un~cPt Milanois , ‘ l'autre Par.’

.mefan д: Рание Venitien.­_

ll y avoit de grandes beautez

dans l'Óuvragc де Chacunccs Maiilres de Mufique'.

,¿Les.,A¿ìrices де cet Opegg:

дыни; 17-oz.. _ „А;



MÉKCURE ‚
erm-m grvrieulfes, les hai

'bits de non fgoulì , ~8c les

Decorations , 8: les Ma-`

сыне: au delà de tout ce

qu’on en peut dire. Ce grand

ípeóìacle elloit l'eŕfet‘ des.

foins де Mr le Нигде Saint

Pierre. On Et trois jours de

fuite des illurninations puit

ftoute la Ville , 8c au ChaНева;

Tl y eut par tout des feux de

joye ‚ au bruit de l’Artillé¿
rie ‚ 8: au lon des cloches. 'P

` Le ц. aprés mi-di le Roy

alla voir le Chafleau.

I Le ы. il .alla faire les de.:

`yotio_n_s Và S. Jean, di l'apre’§¢'

i Y I

,
‚‚

 



\

"_ GÀLÀNT и ;—

ëůnée it la Proceflion du Cer

pm Demiui~,dans laquelle MÍ

le Cardinal »Arch-into elicit

aßifié dieaout le Glergé S-ecu.

lier Bc- Regulier, »Sc de tous

‘ies Т ribunaux. ’

»Sa Majeíiê Catliolique vit

avant que de partir une par

tie deslìquipages qu’on luy

avoit fait preparer â Milan.

Ely _avoit leizc cl1‘~ariots,vingt«`

quatre..-fourgons , douze. (т;

tout „д: trente fix Mulets.

ily avait «м: cela cent

Мойка qn'r1n luy avoit fait

venir de Montpellier. Tout

cela lanscorxspttr fes Esqui;-.

fra ij,
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pages qui -elioienr fur desa

Brulots¿qui~n-e purent atrivetgî

aulii :oli que les Galeras. Cei;

Prince donna avant 'quede

partir de Milan le Gouverncfi.

merit de Final à Dom Ваша;

гагд d’Am_enzaga ;~ un.Tc_r.ce,_

dîinfanteric it Don Fernando@

Puiguieta., 8: it Don: Micllßß

Dolmo ‚’ Grand. Chancelier-i

de Milan. , une penfion de

deux mille écus', ¿Saune plaag е

dáîiâ ‘С Cûßlitil д’!:а1&е‚; ‘ L .sf-*Íîi

: souffß les Aides de Camp?

Fran çois qui avoient de'ja.efié„

notnmez par ce Pri.nceÁ.,. il

nomma encore pli_il_ie_gg_s jeuè



’‚‚ ‚ t —‚/ ‚‚_-‚_ . ‚‚ ‚‚ ‚ „ ` о,‘

I 1 Д ‘ff'ne¿SeigneursEfpagnolspour*

le Íervir' en la même qualité._

-'Enavoicifles noms» ‘ T ’; az. Mr le Marquis de-Sentrriaig

nat-,-Els aine’ de-Mr le Marr-I

quisl dei Callel dos Rios 1,’

Grund d'EFpaglne ; A.mbaíl`a»­

deurldleecette Couronne ‘eu

France , nommé ä la.- Vicef

_ròya'ut»é­. du Perpu« ’

т @Mr le Duc де Bejar, Due

'¢l„e\Placemia , Duc de Man

das , Due~deV-illanueva, Che?

_valier de -la Toifon dior, ё:

Бгапд d'E~lpagne.

le Mele Marquis'. de Тонга

ggfs ,Grand dfßfpagnç, ltagt

­ 1

1 _ I

‚
I

J

»
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lien б: .du Royaume de Nas'

p1­es.4.... ._ .Í

Le fils unique de Mr ie

Marquis de Villena, Пас de

El`ca.-lona. Viceroy de Naples,

Bc- qui a- e&é.Vicer_oy de' Na»

vatte, сайте de Catalogne,

ßcpari-sdc Sicile ,éc qui ließ@

­prcfcnn.d.e~Naples.. ‚ f ’ .: '

' Mr le Vicomtede M»i'rah­`

cazar , Chevalier de l'Ordr.e'

d’Alcarxta»ta ‚ fils aîné de Mr

lemarquis de Montreal, En;

Voyé de Sa ‘Majellé Catholi­­

que à Сетка , Gentilhon1!-

me de la’ Chatnbre ‚. б: СЬсь

valier de l'-Ordre de Saint lac.
- _„ ._.¢¢­-._..­

gues, . ’
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„ь ¿Avant que le Roy d«'Efpa~,

gne partiti de Milan~,ou pari

la de lever une impo-lîtiort

fur toute la 'Ville , añn de luy

faire- prefcnr «fune f-`omme~

~ßonůderable.~ Ce Princë де‘

élara ‘ЧМ! ne vouloir point

que You fili cette levée , 8:

‘dit que la guerre avoit fait

еще‘ fouffrit liEtat ',­ ce qui

ßtheva de charmer tous fes

Баден de ce шума. Се Mo
tharqueiparti-t de Milan lc'

premier de juillet , 8: alla

"coucher it Lodi.. Lez.. il vint

'â_Pi'cigh-itonve ‚В: le 3., il 'artiv

à @reame а‘ mit de sw@

‚ д



288 MERCURE

falves generales cle toute PÃ rl

tillerie öc des acclamatiorrs

des Peuples qui firent des

feux de ioye ôcdes illuminar

tions pluñeurs jours- cle fuite.

Le même jour Mr, le Due'

Parme fe rendir dans la me-,

me. Ville, avec un équipage

des plus fnperbes-. Ce Prince

alla le même jour che~z­l_e

Roy :`t l'if=`fuë du dîner de Sa

Maj«efi.e’„ Ce Monarque vint

au devant de luy jufque dans

fon Atntichambre , ¿Sc le con»

duilit* dans fon Cabinret , où

la converfatinn dura» environ

une denti heute, Ce Decidi
i д mëndë

__.._¢­



~ granaat? ss,

Manda au Roy l`honneur де
faeproteóìion 8: де faibpieng

veillance', б: ’аПога‚ Sa Ma.;

jelié de fon dévouëment 6:

де Га fideliré. ‚Се Prince ren.'

dit encore ‘Юге. au .Roy leef

deux jours fuivans. Dans la

premiere il eur Vlìonneut de

joiier à la Ba-(Tette avec 'cd

Monarque , б: dans la fecon-‘

де, il prit congé de Sa Mag“

jelié.” ’ ` ' е f

F Mr le Cardinal Delphine

qui a eßé Nonce en France,

за qui eii prefenternent Evê..

que de Breíie dans l’E_tat Ve..
1

nitien , vint. aulii faluer Sai'

_ïuillef sym.. B Ь

s



  

Maiefìét «EachQliqlm »sà „„C~t¢â=§!

mener-¿öet«re Eminetn-ueëîfelp,

¿tus ausiì¢n;cetà~lra„mauier„e9rè

dinaire : Е11е alla le tiende@

maia: aeu»¿din'er.«de Sa Majel

её ‚рот: faire la Gout.cee», Cardinal- sfcíìt taeqttifs,

beaucoup .dïeßimeï pendant.

tonele, temps до?! а детшь

Nance :en France ,e-il.eti;t

1деа< a°¢at¢t¢<»m¿ae :dese mai;

nietes honnefies» tav-ec île@

quelles le Roy le=trair_a.­, 1te Eminence s'en retouunarlß

jour fuivant «dan-s~fle
fr Réliidancet ~»,LetRe„y..-efìstü

usé ё 1ТН6‘9!=4@«У111е 599?

á ¢`~_l‘_



ign
lflòîilïavoieei-yfaiti meuble# "mae

.§rriiî"q'u‘èment.l Bef dont «от

a~ven:=fn«»da«¢» toute:дгёиёд“! "= ‘ __ e ­::‘.-".’~_"¿i

31.8’ у. »Sar `1Majeí’ce' “Catltoäi

liq`n'e ‹ fe? ipromena it cheval@

Майн rues 8: feliz mon?

титан: les enèroitsfoû Год

«amena» le premier «Fevrier

dernier., les Állemani
furent -fchaifezfflf de la А Vil'|el

qu'ils1*;avniene (iirprife. Ce

Prin'ce«. a- ffouvexit tire' aus;

bifeaux' parfles fenelìtes de

fern» apartement. il aptit dés

lesfpremiers jours de fon [cf

-init è ¢séuens> raf 1°# non

_ В
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valles qu'il reçut de Маха?

rouë, qu’il y venoit chaque

jolur bea_uc_oup de Délerteurs

Allemans,öc melme des ОБ.

Eeiers ;_ Чан: ne faifoient

ром: de fourages lans en p~e_r­,I

dre », pqu’ils en avoient fait,

deux au dela du Mincio; que

pendant le premier quarante.

deux Cavaliers s’ePcoiens vte-,

nus 'rendre avec leurs CHÈ

Ciers leurs chevaux 56: leurs

Armes ,E б: que duranttle Те‘,

rante cinq. _Aprés l’arrivëe

de Sa, Maielie' Catholique â

M.antgue. , MÍ le P4rinçe_dg,_

ё `

cond , il en elioitverm qua»
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Vaudemont alla à Bozzuolo

_pour »conferer avec Mr le

Duc de Vendolme fur les

projets dela Campagne", 8:

en revint le 8.~ de Juillet ren

dre compte à Sa Maiellé» Il

fut télolu que Гоп formcroir

deux Atméescle toutes les

Troupes,"ce qui fut faitdl

la n1a'rriet'e'fuivau*ie. — 1-,

I .

к ._ _ .

PREMIERE ARMEE,

LE ROY D’Es'pAc~NE.13

М‘ le Duc de Vendofme, '

" L_ieut¢'navsGencraHx.¿ _@

M 1:ssrrEu1ts,.

DÍAguillar: _ . _ _ _.

_ Bb iii 5,

ill.
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„Ba`rvick~_ ‹ ‹ —

Albemarle.- ' °

Galmoy, ‚

Vendofme;

Bourgogne.`

Medoc. ‚ ‚

_Tierarcheg .

Roüerge.' .

Cotentin.'
Cambrefis.‘ l
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Montferratg —
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Savoye.

Saluces. _ 1

La _Croix blanche. ‹ 't

t. CAvAL<r.'n"1«u.

‚ё ' Eßarlrons, —

ЕЛмг Brabant. « — 41

gnols. Él-"landres.Gendarmerie. _P8

Carabìniers. ‚ 4

Colonel“ general.‘_ 3

Royal Roullillon. ' '5

Bròglìo. - 1.

Villeroy, — - а
-fBouŕbon.` i è.

;Vandeí.iil. ‚ — -7­’¿` la.

Defclots.' Q
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Rulfài ‚ ‘

Montperoux.. ‚

2

3

°n( .~
1’н‘:71’.‚.

we:N__aу;

rrthe.

г—=-sa _г» ‘ц'уK3'if

kannid*д,д.»и

Dauphin. __ 'f

Sully. _ ._

Piémont Reyal ‚ Srfvryard.

Dugan:-._ r

р‘

'v. ~:`т’

ОапрЫп._

Lcfirade. " ‘ '

ВцНсгоп:

Lautrec» '

Senneterre» ` _

Languedoc, `

_ 6..

I



’ „ЁЮНЕКЁт ее
Ё Dragons змщмде. M
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On mitdans Mantouëpour

'y commander, ‘ —

М‘ де Chartogne, Marée
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‚ М‘ de Chartogne , Marée'

chal de Campe Í '
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mit dans cette P_lace._ =
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ruaaanfre'ё Hav-oit fue .efaiu»a'aß=‘que М‘ leúîomte de -Tieìféf

eommànderoit' l'A~rmée_ de*

were rftnreeaesvasaefasar,

ìfraisi' il' ' fiat" en Í`uiŕe‘ ‘ trouv é.___ài

propos que М‘ де Тёйёёё;
sï‘ïeurero‘it ‘auplresfdut Roi§d'ÉF.'Á

gagne ‘;, 8c que lM"'»lei”P`i‘nie_ç

’ e _Vaudemont eonimaned-alt

la-Teco’ń«de Armée;‘ŕ '~"“*f`“""“ ‘Щ’ "

_„_ _M " de €réj,-_ Iiieurenanâr

General- d'À"rsillerie ',_ ’ pam;

д‘: (а. au :gratin pour fe reni

dre â’Cre`x`n-one' afin de'met}_
erëilënt nweuvement» toutes le"$`

èïhofes qui regardaient ` fom

kdiniäpere.-_ Il y avoit deug

S в ‘ь

а
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ge8 MERÚURE

Galiotes fur le Pô montées'

de di­x‘Canons chacune: Ela

les efioient commandées par

Mrs les Chevaliers de Cau

martin в: de Laubepirí. Нуvoit furla mefme riviere cin...

`quant e grandes bar'q_u.esehar..

gées de canon 8: de rnortiers.,

Eelde toutes fortes de provi.

Бот ötde Munittonsd-e gueiîet

‘ Le it М‘ le Duc de Veni

dôme arriva àjCrem^orte_~»fur_

les cinq heures du loir. r ll а}:

ia d'abord‘ laluer Sa Majefié

Catholique- qui le reçut avec

tous les agrémens imagina

~bles:Il eneut une audience ВЧ!



ïU9_~

b-liqúe,apr_éslaqůelle Неве!!!

une dans (on cabine: ,ilsfdeg

meurerenc'enfer~mezpendann

lmtfczmps cònlîderable S.¿M.f.

lui di|:'qu’elÍc ń'41:oirpoinr`cncore

l'experimce de la guerre, mais quo,

l4»corÁfìa_nce 'quelle afúoit en Д);

luy fazßir афщ ardamant 'de

«voir les Ennemis ад!!! r/pe-Í

roi! ‘р?! les' luy ffroit Avoir de

Prés que /on Риге le Duc de

ßourgagne ягод!‘ bien commencé,”

Ü' quil e/pcf-ou lefui ure. ‚ ‚

мг le Duc de Mamouë arl:

riva fur le loir.’ Le Roy d’Ef­‘

pagne avoit .envoyé deux de

,fßcaroifes au devant de- ce

. \

  



 

 

gro _

Prince 8: il fut reçu au bruik

de toute l'Artillerie Se deïla

Moufqueterie de la garnifonfá

rangée fous les Armes danst.

les ruës. Sa Majeße' les traäii

ta dela mefme maniere qu'e_l}l_

le avoit fait Mr le Duc*

Parme , б: luy donnawoust-émoignages pofßbles d’e~Qi§¿ï

me., d'amitié, 8: de bien ‘

lance.»«Ce Monarque Et Иди?‘

au matin hors la Pf u`Pô`_" 1

la revuë de cin nle“ràÍ"°1

de Ca' задаёт‘

r-iv ~ apreiifmïï

"“c‘¿§°`\l

_ truer’ ‘°‚х а’ ’ lult



  

 

_ ' _È г

д ,_{@.Dr:_gons, ¿one lriiqr dì: 5;

L1 revuë le ra au mam :am

le
même «мы; .kfuxrfirr г.‘

lç_Duc de Mantoue' secan. г;

д págaaß-. М. â ces den se. (ur

wär Toutes ces Troupe; Se _ua

Штык lelx8. par ¿cía x: air

Pour lons les ordres de Kx res

, lißlîfquls de Creqni , pour in ­'

._#i°1ßp¢raudclàduPôì las

__ Qa/lrlvrrre,ì~deux " ""‘ de ce

‚ СМФМ-Сесгсиё" la- iar

‚ ыйкэ“ »enf uc мой:

llrnlofmr, с fa na. Il

­l„,_¿¿y¢ en- .meaux

»ßfïftruire fur

'nm fîlcamper all

д; D Cl

H*



de maniere que le zo. elle

_elioit âSan Secondo fur le

Тата, prés de Cazal maggio..

re , _où en moins de vingt.

quatre _heures on conftruiůt

lâ’ 2.‘. un nouveau Pont {щ le

Pô- Le Roy d°Elpag-ne' qui

elioit partitlemelme -iour _de

Crernone arrivale м. àCaza_l‘,¿

Maggiore', ou le relie de l'Ar_--.;

‘fne'e_eProit arrivée; _ _ ¿

„Le д. les Troupes de Sal

-v-oye qui e_ll0_i¢0't d_emeurées_,

en delà du Pô le palléren;

avec les Regrmens de Senec

terr-e_ , de Languedoc , cle

_Broglio , 65 Багдаде, eeäx

e



..G^¿^HT ВЧ
ёеЪхрппщз ,éc des Fufilters.’

~ Le 1.4_.l‘e Roy dl`El`pagne

palla le Pô avec la Gendar.:

merie ‚ les, Qarabiniers б: les

EfpagnoL_s¿, p_o,ur¿pmarcher lut

la Lcnga ¿quie le Prince Eua

gene avoit témoigne' vouloir

défendre. avec tant d`autres

rivieres qu'il a toûjours aban ­‘

_clonnéesà l’approche de nos

Troupes. En effet ,dés que ce

Prince eut appris leur mar

che , il retira celles qu'ilavoit

fait avancertvers la Palma. Il

Е: brûler le Pour de Bateaux

qu’il avoit fait conliruire fur

la Lenza, ôc alla camper au

_j'r¢z`llc§,x7_'oz,. ` D d



gfx, MERCURE
delà de Crollollo ,fur lesavîs

qu'en e,utj„M‘ le Duc de Ven»

dofme fil ‘priclen-core le „з

les d_evans aůfc un Corps де

Сача|сгйе‚‘“ёс_ де Dragons ‚

pafl`a~'le Taro, б: alla couper

le Poot de pierre qui, ей fue

la Paliriaâ Colorno,où il cam

pa.’ Le telle de l`Arme'e le

Íuivic fur deux colomncs д

доп: la premiere' рада à gué ‚

öc Гащгс fur un Pon: que м‘

де Cray , Lieutenant general

de--l`A «аист ‚ av oi: fait dwf

(е: 5 une demi “ещё au def»

fous.vll y em â -peine fepr Ba.

eaillons de paflez ‚ avec N12

‚ ` „г
'Ñ



GÄLÀÑT glç

de Cray «Sr мг Bouchu ,que le

relie fut arreûe' tout d’un

coup par les cris des Payfans

qui couroienr fur les bords

pour avertir les Troupes de

prendre garde â elles , ce qui

les litarrelier de l'autre colle',

ôepreíler celles qui efloietw

dans la riviere, de gagner lc

haut de la rive , ce qu’ell'es

firent heureufement ‚ саг en

même temps il vint une топ‘,

tagne d'eau quirouloit fur la

Íuperficie du courant ordi

naire , de plus de douze pieds

de hauteur , avec untbruit

épouventable , б: еп un inl

Dai@



¿yoâ__Bigorre.„ _ _

§avoye_Efpagnol.‘_

¿1_ „д: ‚а л 14; Ё

";Qfnmità.»Goïr_o¿g°laVoIm.l_
'W Le. ferrand’ Beataillon____c_l§

'1îhierarel1e.__ _ C „Caßiglione gy* CaßelLe-i iecond Bara_illon« de
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у кддмфд; z ‘д; i

___ Le _fecond Bataillo1__1'.¢_i'A’«l§

Eigeoìs. _ _ д
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'-3* lrlavoit elié rèlolu,"d'abr‘que М‘ le Eìomte de -Tëïféf

command-‘croit pl’A‘~_rmée__ de

M‘-"’l‘e Prince' дмгмаьыьдм,
niais? il l fura ien fuite@ ` trouv" é-_ài

propos que М‘ de Tefléïdê;

riïeúreroit aup'r_ésfdu= Roi'-*d’ÉF.Í

'agne 5, б: iquef^M‘ll»le*Pi‘ìhe_ç:

Vaudemont conîrnand-alìt

-la-Teco'n~de Armée?? i""'~""*"-l‘ ‘lv’ '

Q _M " de €re"',- Испытай:

Ёёпёгё!’ d'Á"rsillerie ,_ pafri;

fe io. au matin peut ‘fe reni
dre âleûrem-òine' alìn de „т:

tŕtïën nieuvemensl toutes l»è`$`*

¿holes qui rrgardoienirlfoŕlli

kdinirâpere.-_ Il y avoisd-eng

Sie iii



gc8 MEÈICURE ‚

Galíozcs (uf le Pô» ‘mom'ée';i

de dix Canons chacune : 1513:

lès eíìoicnr commándées рт

Mrs leà Chevaliers de‘1Gnu;.

martin ôc dc Laubef>`ìn'.~ Нут: furla тсГтс’ riviere cinÍ.’.

quáme gránclps bar'queschar„„.

«gées decanon б: de mor;:ie_rs —,

Edd-c routes fortes de provi

'fions ôcdc Municionsd-c guei'_e.‘

‚ Le и. М‘ le Duc de Ven-'Í

dôme arriva â¿Crem‘on_e-furW

lcs 'cinq heures du {`oir.~1l al;

1a~d`abord' faluer Sa Majefìé

Canholique- qui le reçu: avec

tous- les agrémens imaginé-,

~_b1es«Ilcn_eu:u_ne audi_en_ce ВЧ;



Íìiâìßï ‘Ё iva»

l:>;li'qLie,apr_éslaqůelle il'cn«eitL

une dans lon cabinerl,~ilsf,des­,

meurerencenfer«mezpendant.

Linmemps cònfiderable ДМ;

lui dic’ qzfellc ń'afvoitpaint`çncor¢

lïfxperimce de laguerre, mais que

lwconifìagzce диет afúoit en М};

119‘ fm/oir dëjivef мамы»: ‘а’:

fuoirlcs Ennemis ад!!! {де-ё

roiz qzfil les' luy feroit.'_z10ir de

‚не: que /on Риге le Duc de

ßaurgogne «mbit lfien commencé,”

ф’ quil efperon lefui ure. ‹ ‹

мг !е Ducde Manrouë ari»

riva fur le loir. Le Roy d'Ef­‘

pague avoit „envoyé deux де

_fßicaroífes au devant de- се
. -—‚‹

‚ к

 

 



Etineeîôe il fut» reguráu ebeuïe

¿neuter гадания: еще‘ ta;

noufquererie» de la gurnifoñg

ramgéef. fous lest»­A>rmes-=da‘n§

les tuës. Su Majelìérlestraiïi

satie latmefme manierèïqú’é_l`ä

Le avoit fait ­Mïr.~let Dúeiadë

Parme , ~>.ôe­luy donna-tous-lé#

vémoigmgcs poílìlá~leës d’¿~l>ì‘igt‘ï

me, idfamitiré, «Se defbien ve‘i»lf¿if

lancer @Ce Monat-que Br lefty??

au matin hors la Porreduï

la*;r_evu'eà de ciuq'§Regius¿en`&É*

de Cavalerie qui eÍì";oie«n tlr­ratr1‘.Í«'ï"

rfivez-la veiller il arrivazllaprîfiïïii’

di-née 'du même »iourß `»neuf“"`

Bataillous ‚д: im



\

~dlerßïagons-, done le Royxfîì:

la revue le-116. au matin dans

lemèmc en-droit. Monfieue

le_D_u‘c de Mantoue. accom.;

pagna- _-S. M- â ces deux rea

vues. Toutes ces Trou-pcsdér-_

Eléfent le 18-. par деда‘: Ее

‘Pont fous имидже: сИМЁ’

le Marquis- de Скачай , ранг:

aller- camper- au-dela du l’,_¿`>'rì

C_afl:el'vetro-, ì -deux l-ieuës der

Crema-ne. Cette -Armée ‚ На:

quelle еды: M-on-H-eur-'le-Buc;

de „Vendofme ‚ continua fa.

marcheele-19.8: le o. Se ‚реки

"ёдпг. ce-_s trois jours- elle рейд.

le P-@eleшт‚д‘ l=~Pß§°l»»__

‘Í
я



_grade maniere que lé ­z._o_.- fel_lÍe_

‘едой: âSan _Secondo _fur _le

.Taro , prés de Cazal maggio.

rc , _où en moins de vingt

qllatre heures on confcruißt

le ar. un nouveau Pont fur le

Pô. Le Roy d°Elpag-ne`qLii

elioit patti lemefme -'your _de

_Cremona arrivale м. àCazalf_­_'

Maggiore, où le rellejde l`Ar--.;

­l,‘ne'e_elioit arrivée; _ '_ _

-.Le 43. les Troupes de Sali

1%/~oy_e qui e_l’ro_iejn't d_emeure'es,

en delà -du Pô le pallérenl;

avec les Regxmens де Senco,

terre , de Languedoc , de

Broglio , or ßordage, ее?

е
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'CleaLì9nnois\,6c des Fuflliers.'

1 Le 24.16 Roy dllîfpagne

palla le Pôavçc la Gendar;

x_nerie , les, Qarabinicrs б: les

Elpagnolsl, plolurmarcher fur

la Lcnza ¿que le Prince Eua

gene avoir témoigné vouloir

défendre avec tan: d`au:res

rivieres qu"\l a coûjours aban ц

çloupéesà Vapproche de nos

Troupes. En «Не: ,dés que ce

Prince eur appris leur mar

che , il retira celles quïlavoit

fait avancer vers la Palma. Il

Н: brûler le Pour de Bareaux

qu’il avoir fait conůruire fur

la Lenza, Bc alla camper au

j'uill¢g_x7oz,. ' D cl
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delà de Croflollo ‚ fur lesavis

qu'cn~eut„M' le Duc де Veu

dofme ~,' il "prit‘encore le zz.

les clevans avec un Corps de

Cavalerieï"8c_ де Dragons ,

pa_{l`a~‘le Tato, öc alla 'couper

le Pont de pierre qui ell fur

la Palmaâ Colorno,oû il cam

pa. Le telle de l’Arme'e le

Íuivit fur deux colomncs ‚
dont la pre»n*iicre‘ paffaià gue' ‚

öc l'autte fur un Pont que м‘
де Cfrayl, Lieutenant general

de 'l'Artillerie , av oit fait dwf

Тег `a une demi Неве au def»

fous.­ll y eut â »peine fept Ba

taillons de paíltz ‚ avec М:

 

_1! _
‘ч



d з“?

е Cray «Sr мг Bouchu quale

rtûé fur arreůé rou; d'un

coup par lcs- cris des Payfans

qui couroicnr fur lcs bgrds

pour avertir les Troupes де

ргепдге garde 31 еНсз ‚ ее qtrif

les fïr:âr­r¢Preî­lde1aurreûcoůe,

берге ег се es qui е oîcm:>

dans la riviere , де gagner IC

h-dur де la rive , се ЧЫеНез

Егепс heureufcment ‚ ‘car егъ

тёте-гетр; ìlvìm une mon-‘_

tagne d'cau qui rouloir für la

Íupcrfîcic du courant ordi

naire ‚ де plus де douze pi¢'ds

де hauteur ‚ avzc un bruin

épquvcnrrable , 8: en uninf

Ваз;
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-cant le lic de la riviere qui с“:

affez large, &don`r les bordíì

[от fort élevcz ‚ fur rempli',

д: Veau monta de vin t­trois
pieds. Cc corren; negfur pas

longtemps fans arriver au

Pon: , 6: fans les Payfanf qui

accoururent pour avemr les

Troupes , on auroit perdu

plufieurs pieces dc Canon

qui alloienr enfourner le_

Pont. Les deux lignes de la

gauche de la Cávalleriè

cûoicm: paífécs 8c l'Ar:i|lerie

les Íuivoic , mais par bonheur

il n'y avoit Чайные feule cha

rente Как]: Pont ‚ le canon



~G.@.Li\î”'ÃT_- sl?
ayant fait alte au cry des Рейд

nm. La chaterte fut empor#

te'e avec le Pour quoy qu'cllë

fut bien attachée avec des ani

Cres dans la riviére , Gc a un

gros cordage qui la пачек;

_loir qu’on apelle /îngurnnclle,

_mais rien ne refille à Pimpe

tuolite' (Гид torrent li vio;

lent. lln'y eut pasun homme

de noyé , quoy Чад п'у сад:

qu’une partie de l'Arme'e de

palfée, б: que le relie full de

l’autre collé du ­Taro. Si les

Ennemis euffent elle' ai por:

rèe de prolìter de ce contreä

ggmps ,ils ggroient ruiné nog

or rr

 

дм»
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projets, mais bien loin де «с:

la, ils avoienr fait rerìrer leurs

Troupes , 8c brûler leurs

Poms. Les eaux сдан: un peu

écoulées, le lendemain fur

les dix heures du marin , Mr

de Cré Er rravailler avec tant

de diligence, qu’en quatorze

heures il Hr faire un nouveau

Pont , ой les Troupes, l'Ar­.;

tillerie 8: les Bagages palle.'

ren: le iz.. L’Armée marcha

le 13. Íur :rois colomnes , öc

palla ‘la Parma fur le Pon: de

pierre , ôc fur deux ан’

qu'on avoir conßf

alla Camper ’ ’



«fea ьмчт ‘ ~ щ
Lenza ‚ où Sa Maìeflë Catho'.

lique le rendit le même jour

_de Cazal Maggiore. ' ’ е

‚ Le 1.6. l'Armée palla la Len!

zarfans aucune oppoůtìon де

,la part du Prince È.ugene,8c

alla 'camper `a CaHel~ novo

prés de Cvolìolo. мг le Duc

de Vendolme vapprit que le

Generale Annibal ,Vtlcûnti

едой А Santa Vittoria , аи

df:là..du Croflolo, avec t/rois

Regimens де Cavalerie ‚б:

„vn de Dragons ,8c „меда

Camp à »deux )heures aprés

mìdy avec vingt-cinq Elea;

drons,& quatorze C_ompa,­,

Í Dd.iiiì„' 1
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nies de Grenadiers. ll рад‘;

Ё СгоПоПо, а un gue' ой les

Ennemis n'avoicnr point де

garde, ôc les arraqua avec rant

de vigueur ЧМ!‘ furent cn

rieremcnr `déf`airs avec"pcu де

reÍillance.Voici се que le Roi

d’Efpagne écrivit au Roy du

Camp де CaRel~novo le z7.i

touchant cette aótion. Com.’

me on a fair une inlinire' де

copie; de сене Lerrre , 6: qu'

elles ne nefe rrouvcnr pas con»

formes je ne vous aífure pas

qu"il n’y air rien de changé

dans celle que ie vous en.

voye 8: qu’elle loir entiere.,

ment f=orrc<5l.'e­ ‹

7\

’ën

..,_

с

Ъ

З

­\

с

‘I
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f Envqye ì Vaßfe Maig/:'¿/a Re

rlatian que Mr de Vmdvfme .¢

faire de Pafaire qui nous атм:

bier. -Ell: ф‘ allßì спирт‘: , В ce

q¢aj’4i any dire dei gen: qui en

от‘ 'veu óeaucoup , qafune aßaìfe

de,Ca1/alerie peut Гаги : ]’4y zu

óiaucoup ¿envie de т)’ trouver,

mais malgre' toute la diligence que

que jef: , qui Н: extrême 5 je ne

prix my renronzrer quefùr 1419’: ,

parce que je fus динар’: fard@

que les Ennemi: tinrenf peu. je

риф)’ le Cro/falo avec neuf Efm.;

dran: , Ó- quitta] la Calomne que

je mami; paurfaire plus de Идут

се. Il ifa tenu qubzux Ennemis de

„n

es

'YI

ё

. \

nous dzßmzer le paßage de cette ri

viera qui е]! tres- dißïcile ; il: Рак
‘х.

.gqiqnr ¿fù fmefaçilegrnr, magg ¿Lg
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п)‘ ont par [еще ,‘—сатр:е:п: appa.

remmen; que naar nam' nmßerians

È faire lefìege de Bercel ‚ au que

или: пе pouvions par faire une /ï

grande aliligenœ , се qui 4 donne' le

tcmfir ai nar ‘тире: de les /ìrrprendre

pre/Que dans leur Camp _, qui фей:

tampa/Íé der Regimen: fle Cammen'

ty , de Dnrmßnt , de Vi/cont)/, ф‘

der Dragons d’Herlev_iler_ Се сот.‘

феи’: commande’ par Идет)‘ , qui

¿uralt фа; de' 1:14": mille Crůevizrrx

fil enß ryfé :ample: 5 mais je от)’

.gzfily en вид!‘ ‚ш main! trai! mille.

Jl Уфе}: fari lien ‚штрё @antre le

_,Prince Eugene , mai; fort ma-l con»

tre man Агтёе , ayant un пишем:

derriere lar' dans lrgiielßr troupes

/èn: jerrëer prefqu-’en áamille. Il

фен romlle’ de corp: тат Ú» de

C/revizux lor_/que jj' africa] ,



l GBLAN? 3:3

les Grenadier: ífpezßerent â pied

jet коттедж un Pont, guay que les

bard: en fuient fart e/farine@ Le

Campdes Ennemi: 4 eßé entiere..

ment pillé , auß1`­¿z'en que leurs

équipage; só óagezger. 1’ д] trouve'

zazzle: leur; tenter tenduër , ee qui

marque qzfilr ne nous] atzendoient

pas , д‘ т» troupe: ont profit' de

[ear: dépoüillef Ú ont 622 leur 'vin

qui nous 4 gré Жил grand/ìeaurs

apré: тир‘ longue ттт/Ёе. ler Д’:

ten: G’remzdz'er: 'qui факт дёш

с/лщ/ё [дм топггдё- /enr детали:

т mefme in/Zent Grenadiers «ì Che

»vnl,'_prefque rou: leurs Chevaux ont

ф!pm , Ú# ceux qui/è ß2nt_/21ufveq_

/è/ent ./Àuvegà pied , Ú ß’ м:

jene; dem ler ¿air , en/¿rte que

Уфа‘ мдуфг peut compter griff:

т’ nazuferent [la: grana' mnlpenqr
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дат le ‘ф: Je Za Campagne. ММ

.Regiment de Ca 'va/crie d’A(1jga

д рт Jeux Eßendam,Ú~ le Mgg@

givz`.r_drßz1`nt Germain Ветер’!

у eß Capitaine, une paire de

£4//es. Le Regiment DauplvìrzDragon! È рт аиШ deuxdam ф- иле pain.- de Timón//¢¿¿;¿

V/‘Zartigny qui le remmende , 1«ßé ronßdeïdôlemeut Не]! ‚е :jj

‘Ъ

ej/ìfarz dzßingrzé. Mr de Vendqfmf

а c/.’14rge'd’4óorJ avec un /¿lll

cadran de Gendarmerie qu rama,

тенты:Mergere: , le R¢'gz';r1¢1z;_q'â

.Dmgonr , Vd'Eßmdc.r д» /be „сад;

Grenadier: , fc: deux E/ladron; ¿lg

Camô/`nìn.r qui .Vy fônt ггогшед‚у

Ъ

omfait der merveille: , ai/z/z` qu@

\

/er Gemázrmer , à qui /er Prg'/ën,

niais der Ennemi: ont dit qzfilr en

w:;la¿';m‘ prizzr/pßzlemrlgt, 1991451

/
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}zee‘llement louirßßeridezrts Ú' trai!

ряде: de Timáezlle: , dem deux ont

еде pn/es en marchant. Val/eme’

que' remmende la Cavalerie , ‚‹

t/mrgé д lez ‘ф: de trai: Efmdram'

ё» afer: der merveilles. Le Meer.

gui: de Crequy ez еотбмш д pied

Ú- eì Cheval , fj» .f’e/1' tra1we'jmr­

ìout „м; que М’: де Befm: , de

Мент ‚ fé- ddllergery. Skelzan

а #effen álrße’ ф‘ er ferr óienfmft,

naß-lien que Il/[ezrcillm: б- jem

rzet. je prie Vrßre Majeßé d`avaz’r

égard è leur[агата Ещё‘: Vo/ŕre

Jl/Iajeßé peut compter que l’e¢ß”aire

д eßé der plu: camplettes, La peur

des Ennemi: а _e/lé/igmnde , que

je luy rejfeie enro/e quïls ß /ont

jette§_ prefque en bataille дым‘

baut дал: le Te/Íìmze ‘те l’on _/ê

jetteroiz de leg Ter/'aßag de Saint
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Germaindanf 14 Seine , ё- q1¢’il_y»’~

en ‚г óemwoup plu; de na)/egque де‘

мед. О’: dit que nous nou: édite- ~

ram enrore demain , ф‘ qffils от)

fmриф’ /mit д dix mi//e bomma?

рот‘ fappofer д пфге тип/и Je le

/Im/mitte 5 т’ z'/ßroitfòrt дум-Т

Не de /es a'e'fm're en détail. Le Se

reuißime , ( c’e/Z „т; gu’on .appelle

Mr de Млпшёе ) m’a мы par _

tout , „м; que les Efpdgna/5. 11:

те par0z_//ènzforz «ф: de cette л

ъмтшге. Je n’e'¢'f1`.r point д Мал

/êŕgneur non plus qfùì те: frere: ,

parra queje nejwurrois qm» /eur re­­"'

рта’ 14 mefne r/20/Z- , Ú „дура;

_/I Í.-1: que je nefçuuraif Q/eríre. Je

‘шт pm» de le urßzzrepnrt deи que

je vom m.-:nde , д- de /mr жгут‘

11 Ке/апап. Ne/Íyeg pfußrjfris

Д]: 1 д]: ¿~.M?' дггълаутг leßifzä
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де vous envoyer un Courier , je ne

veux’ point me faire Íionneur д‘ипе‘

àíŕian дат il 4 tour le merite , Ú»

quand jf:-rrvoyemy à Voßre Ma

jcßê quelgrfun де тег part, je 'veux

que refait une .eílian defi/ive, nßrt

que*Vo/fre Majefŕé ‘Рай ртш

‚где/р те,’ No/ire ‘Cavalerie

4 солей рт‘ шее «Hirn fort рев

еГф/те рот’ :elle де l’Empereur ,

ф j'e_/fiere qu VQ/ire Mnjrßè en

ffm azißí rontente дяде”: до!‘ l’r/lre

де fon infirmerie, jeßnis en dfn

mnt Va/Ire мире)?! де ln conti

nuation де топ attachement ф» de

те: rendrrjß ; Signé Рншьхггв.

Comme cette Lettre parle

de la Relation de Mr le Dur;

de Vendofme _. je croy ne l’en

devoir pas leparer, б: qu’elle



‘ .ra

§18 MERCURE o
la doit accompagner icy , quoi

que toute la France , б: j’oze

même dire toute 1’Europe

foient préfentement remplies

du grand nombre de copies qui

611 courent; mais 'je fçay que

vous elles toujours-bien aifc de

trouver dans mes Lettres les

pieces volantes qui s’égarent

ordinairement , fe prefìent SC

fe perdent , de forte que lorfl

que la curioñté les“ fait cher»

cher au bout de uelques an­‘ne'es ou que l’on acbefoin , elles

ne fe retrouvent plus , au lieu

que mes Lettres gardent fide

lement ces pretieu х dépots pour

l’Hifloìre , 8c qu’on peut toû»

jours les y trouver..

Voìcy la Relation de Mon#

íieur le Duc de Vendofme , elle

1



 

<~rGÀLAÈ"‘ïT2 529

ell du 1.7. Juillet du Camp де

Sorbolo.

N ~ ~
Owparzimer bierde Saráalnle

¿¥Rqy ne marcha quäì ong; beure: ,

„parce que be »mnrräf dujourpreredenf

„gvaizf q/ìéfbrj’ longue, Pourmy ,je

partir tà /mit beure: ¿vec T14 Briga

.de du ' Colonel genera?! desflìmgonr

Dany/zin.: , d’E_(i"mde.r, @de 141:

т: ,‚ Ú# gumwrge Compagnies di

Grenadiers , á Jeßèin de m’zz1/nn

cer’ /iur le,Cro/fafa , pour/@munir der

-nauveller der Ennemi:-_ je fr une

¿eure de ßaltezfri , paurlmßer re_l>0/er

mer Troupes, , при‘: guayje те mi: en
m/zrrße , Ú je„ум le Cro/ia no , qui

«aß zre:­­J¿ůì`riÍe, Щит! je fu de

[Паши ro/ie’ , jeitrauvay- un Pnßre

qui me dit que les Ennemi: e/ŕoìfnr

fampeqfzu deff: du Тали: , où il fé

1_uillet x7_oz., Е е
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jette dans le Crúele, avec qua:

tre Regimen: де Cavalerie , ф»

point ellnfanterie. Deux Rendu

me tenßrmérent 'la même tba/e 5 ee

qui mefr Ьдгег ma marelie par le

grand rlzemin., 61- me: Grenadiersâ

droite б‘ д gauche, Quand rzaaefù

me; 2 la «vûë de/eur Camp, je wir

grfily avoit entere óeauceup де leurs

cbez/aux en pâture , ф- Agu’il.< cou

voient monter iz 1:/Jeval, Sur cela je

jme le _parti де 1е: faire attaquer,

_Mr el’/ílêergottz' Ó Mrf de мифа):

@’~ де Вели/ем martbaienteì magaü

tbe avec les Dragons Dauphin: ,‘

ceux д’ E/trade: , ф- deux Bfcadrens

де Caraáiniers. New les attaqua

те: де: дшх :Meg en même ‘tempi ‚

lafqzfils acbeverent de fe mettre en

bataille. Ils (ген: d’alerd уже!’ ’

reßßance д une тиф’: ç/ui .. ‚„.

‘.
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Jftgrand :bemin ; тли‘ nos Grana

dier; les forcérent ,À ф‘ ayant trouvé'

im endroit áfaire риф’ no/ire Ca

valerie dan; la Plaine qui фен‘ ‚Е

_nojŕre droite- , je fît mettre en bataille

le plu@ fui/le que je peu' buit E/ea

elrom qui attaqfterent 14 gam/te de

leur Camp ‚ dans le temp; que Мг

‚гыдьддш; tomba fureleur droite ,_

@L que руб’: лифт‘ leur свитера’

le grand tbemin, Ils феи: пей-рт

ф: reß/iance ‚‚ д„д›„‹м„:г„„‹ dans

le Taßon , dont les bord: font faire

«hauts , ф»fort efŕar¿_oez„ 11у en tom

ba une grande quantite' que vingt ‘

hommes de front auraient marc/if

deux. сет par durant/Per les hommes’

Сд- _/ur Ye! ebevauxßznt _/fe 'jfzoüit'/per

*le pied, je п ay )amaze vu une de.

route pareille, Now ayons' pr1>:_/[oe

Etendart: ‚. de/wçptzire: de timóalef,

— С ijj

Y. ’ ¿¿„_ _..__> _
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tow leur: áagage: ф lezer Сет);

Now avonsprés де quatreсет Р’);

fârmier: , parmi le/'quels il arm

,Liewenant Colonel , cinq Cajrieazl

nef , ф deux autre: 0ß`ez`er.¢_ 1/)I д

plm de/z`x een: homme: tueg/ier le

Cbamp де Bataille , ¿eaueoup de

еще; , plea де mille chevauxрт ,_

(б- quatre eem' au mozfm de fuego#

noyez. Nom rfavom ш que/ix ;~

vingt: /Somme: tuez ou áleßßg, War-e

figa] б» Skelton [те Нефд ‚ тдй‘

fam auezm danger. Vola pouf/eg

еетрее’ gzfil nfya jamai?, eu гте dí-_

route де Cavalerie plm complerte;

Il y avoir quatre Regimen: , /ea

'voir , Commeny , Darm/Eat,tomi , ‘ф’ Heráeviller. Le 6071

bomme Amzílal Vzfeonti Уфе!‘ mzàf

en «lega a's¢‘Taßon', au lieu де fé

телец en_ де/д. ll] avgitpoureaag

f*

I



‹ камням‘ fast
fà-z’­z ŕnnrquernn Camp, тел}: ill’,e¢*p.u.'oreupê ¢ßêz„­_ Щ? , 0'- ily ez`iì`;s

eier; Í’/Írm¢"e_q'ui f`ez'edmpéf1`¢r ÍÀ
Champ átßamiile ,i Ö`­'demdz'n‘/e

.Rey y mezrrbeŕa 4’ 14 zeße де l’Ar3

mee.'S¢;Mnje/ŕé arriva en perfônne"

een Cezmp der Ennemisf, dein: le'

temp: que l'ez_f¢irefnzßz1z'zpÚ-4 eßê

¿rien fàcbée де n’d'U0i7' рад е/Ёдеи‘

commencement. Dem: le temp: que

j’e'crivoz2f cette Lettre , on nia erp

portéßx Etendarfr, je erm gr/are

en per/294 eneare dem: lez rzviere.

Les Oßrŕerr Genemux qui ¿raient

еш сошёл‘ du Teßorz étoient Mrs de

144 Tarfér , де Revel, де Te/Ie’ ‚ее

Cregu] „ де I/'nuóeeaurz , де Mezr/ín,

de Ведут ‚ d’,«l!¿ergom' , de Мали

gon do- de Murfëzy. Le Major gene

‚шрифта , Chevigny , б‘ Meeuw \

@yy q/ìei_en1¿‘ 414%. ily avoir entere

‘I

  



354» MERCURE

en Efmdran de Gender/neri@ , дать

mandé par Mrde Mezgerer. Mule

Lz M¢ßelz'¢'r¢ e_/E du même E/Z»-zdron.

Le: Troupèry ontfßìt des merz/eil,

- le: , Ú- les Grenadier: ontprzèr tous

les Erendgm, C ’eßait Mr; de Ст‘;
¿ado , de VHCÍ/mma'//¿rdÚ de Bmg/iol,

qui colńmandoienf les Grenrndiere

_ DerRendw gaz' viennent d"4rri4

'ver mìzßurent que ce quz`r’¢ß/Zzu

've' de fer quatre Regimen: , nkyz' ar

rivé que се шт; á Guaßa/Zr; , феи»:

Жипдуйё д 59- „ш de /’4u¿¿'e.

` On trouvera dansla Relatiofxi

qui {`uit„cl`es détails qui regar

dent _les Troupes 8; des faits

Чай ne font point dans la pré

cedente. Elle contient auílï;

tous les nomá des Olñciers qui

_ont ellé blclfez б: tout ce qu’on

_ ~ ___ `__„,_­ « _ _ ~_ "'f_‘­.­i!Il.||».~«

‚к



GALAHT2» ar;

vient de lire n’enàpel`chera pas

qu’elle ne paroìllè nouvelle, б!

qu’ellc ne „falle beaucoup де

р1а1@_г. Í

LE 15. Yuillet l'Arme'e ди Rey

ayant détampe' де С010т0 peur

'venircamper au I-’rmt де Soróolaje

Rey d’Eß1agne, qui фей cì C'a:/\_a2­­

magiere , jeigniz l’Arme’e dans /Zz

marc/Je. Comme la journée fut lan

gue ф plavieu/2» , l’Arriere­garde

ф le; Bagage: arriverentfort tard

à Soráolle д ce qui oélzgea Mr le

.Duc de Vemlofme д пе partir qrfiì

rleuflveures ди matin le 16. де Sar.

¿olla avec ß’ir\ç Efcadrom' ‚литой‘

trois де Dragon: Dauphin , traisde

Lautreclv , trois a’Eßraa'e.r , croi: du

Colonel General de Ca'valerz'e,deux.­

de Ifillercyf , deux de Mvntpereax,



§58 MERCURE
eje qaatorgç Compagnie: corrzmatza

tlées par Mr de Carcaào г _çomme

Brigadier, ¢’g’~`Mr le Comte de Cba

mi lart, comme Colonel, le toil:

prícedé _parßx Garde: o`rdinaire:_„,

à la /ititeaefquelx фей: un _¿ifea

drm compofe’ des Gend’arme: Ат

31а1«_‚ ágde: Chevaux-Leger: de

_ßoufgogtte , commandegpar Mr de
‘Mei`§ierep:».: Sa Мajeße' Cat/folique,

ё‘ le гфе de l’Arme'e devant_fui­

'vretìtroit beure: de là. Mr le Дш:

del/endofme eßant arrive' fì Caßel»

novo , oz) l’Arme'e devait camper,

'pendant qtäon marquoitle Camp ,

тиф: la conjîrmation de l’a1/is qufil

avoit ea , que les Ennemi: фота:

dma” le Cre/ŕolo 5 Ка]? un torrent

dont les bord: font fort а/ь-щ д deux

mille de Caßelnovo. .A_/>re'5_`quefe5

_2jjou¿e:_ [ядер {груди penjani

NIK

‚ J



~fGx§äNT ge
'¢Íe'.',¢:¿"beur§e:V, il manda *afl Ro]

e d’E/jragne ',qu’il Yavançoit à por.

:ée d;:~Ennemis , de qu?! атм.

.doit Д’: »dm ъ Sa Majeyëélzi fr

1e'ponfë,"qz¢'»‘¿,l_:_po¿vrvoio marcher en,

‘avaler '¿__ gíívgyèfil allai# maneloer

avec l„e„‘rfße~-_de¿‘_~l’Arme’e pour le

foút`ene`r.` Avant que Ждите’ д

‚Сгффа , ¿gen ¢ßw1«t§e`¢ zmegrande

_parlée de.Fzß`l ,' nous apperçzèmes

Jeux Cavalier: qui s’eńfuire11tá

»,#o`uteÍ¢!1¢ôe ola' côte’ ole ee lz'-en а наш‘

mare/same;/ùr le /:am“`o'er~l'a oban/L

_/ke dudit C`r«#olo¿»pour dŕeouvrer le

Camp des Ennemi: , mais ne vos

уши‘ rien , nos - Troupes-` paßere/11 ei

z0zÍgu_e'È du rôle' de Reggio”, mii

mil/e au фут de`San&a Virro­

ria , Mrlle Duc de Vemlofme ne

trouvant pa; eene Riviere dejfejz.

._A],uil„leç¿17oz. _ Ó 1Éf_' ‘

а

\
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34,0 ‘A

Treßpersl ‘àn"Éek:»¿`r‘íì«

ún‘«.fì".m¿ trannie: ‘та: Menifee»

c¿­lc~r,~¢w¢ze» qu"el/er тайги: 4.yî‘1t'"re¿¢

par les E7me»1¿r,' Ó спасут

ли Camp .Mrkqyder Major den

'Caneńiniam les «rbercber ,‚ фzßŕiyde de S Cavalen@мира;

[Й да’ дат: ­Ef¢"{*dfM.\‘ d'Án]`ol;`deuJe‘

de SIÍÓH ‘@*^dU¢x„’dee*~19e/'a/os. M#

le Due de ‘I/andnfme ej/hear» arŕíefìâ»

de l’ez:urre (ф! ст/1‹‚1е=д„ apprit;

м’ une Vederneqwi держи ‚ que la

Сегтр der-Ennemis град гддяра/ё‘

der Regimen:-de Cnvulepiœde C03

пика’, Птттфаг, фмйг‚д‘ Je celui де‘Dmganr д’Нerßevilif

ler , feußrnf environ hei: mille tbe»

«fun-ux (Кайф ‚ le' ten?! commandé

дм le General Anniôa'l_ifP’1ßvńL“{

ey., dv qu1’il~`n¿'y mail цитат‘ 11111“

{егпгегёедд)ir guey~ Mr e»le‘>-1)ßgÍ§f'.d’¢

­ l--¢. _

l
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ЁЕВЪАНТЁ’ -gq:

pm le обет’: ‚дидашl¢`f~lèi_vie7r¢ nommée Tagan. ¿laqurk

le года: ¿Je ­Redder§g'a ,-‚ д-«пмщ

dane «le Crq/ioloà, Scan&a« Vitto?

fría.. На?!‘ nperfçâmer me-A«Troap¢

Jg'.C¢q_ml¿r­i¢ qui fe -prgfènrx. dì

ßreflóonmetgvwœ. Мы’: Угпдп/т

«dama ai ш:- Manftbal des Lugli

‘dallo Gendarmerie , qui титан:

Арикидщ’ Gendarme: d*¿v.«¢nt.i

gazrdrnde poußër 14 Ттярмй.‘ Ей»

virmir ‚ ce.q1u'.fu¢ :ger-.áì¿n«axec#t£;

~Qe«.¿P’rince mnrcba-­jî¢r Jeux 'mlvńçi

$131, Ёяпеё-йгайк ‚ ai la ‚гёц Je'q#eUe«‘¢'l_/êa-rnìtt mperfónm , ‚истца

pagué d¢~MrI ¢l¢~»1?:evßl‘,~'á: Teßiŕi,

«darla/Zara: , -Je- Сидя! ,‘Je»7’zzßáp¿ï.

., =Je«M4ŕßn , de Birfôns ~, ф!

‚дЁАэ-гдм- Maj» Ga@

‘Miaд,» д‘ Маагп)’ Mare/ìßul v

¿Kagel î<¿¢<,Í4.»>Cl4m¢¢lvfin ófA Tf ij ‘



9». ‚. ` ‹-- \'­"'“ v. as ` ~

34:1.- CÜRE
!»'lguyÍ,Mare'cbal де: 'Laga де ГЁЁ

mee ,_ ,Ú détaalza Mr д’Älôergäìj,

avec-.Mr де‹ Murfay pour едешь

Ja-.~-»Co`!onn‘e де la gauche: compofée

еде: deux Compagnieirde’ следит:

дЗАиишЗпе, ‘де: Regimen: ¢le"DŕàS­
Dauphin id--eßautfâecbëfìëgomóatirent д pied , da де: души

афише: де .Caraéiuiers ' qui a”.

ävoìent joint, Le Лифт: дегТтиь

~up.g¿__f_formoit la Colonne де “fa droite.

ад?! ‘панда т ее: ordre д même

¿baerieur д un mille a"une Coloizne

«_«'ìil’aurre , la droite par uu ¿rand

¿~¢\bem_in,~ (й- lagauebe par arie сдал;
~~»«fë',e.le lortgiedu Cro'/ŕo'lo`. Les `En,n'e

‘деда; fe trourjererzptfaml/req, la droite

_ìappuyëe Ё: Sa«u&a" Victoria _/i¢"r‘«le

ï-„Uro/ŕolo , ayant'cle1riere'eux »le-'Tetf.'.

lequel ilr_n?'az`roierztgue deux

‚мы; , l’u_oà San¿l:á1Vi‘r`roria ',

n _

— 1.-.....­._._

 



~%@ä£AN§eM1
-lfautfeîaî leierfgalucbe , io05‘d¿á¢§ê'

fort.etro¿tkÍ: 'Lean Garde: ‘Витая:

-.ßeren`tß¢¿'_ e1,d5`eleux Colonne: ‚реп;

Дар;_4пе‹‚1е„-‘_14/Ее;4е 'leùrs -Troupes;

, ,_7l1fnteït д Cheval 5 Elleí fefbìweâ-_

rem „диет пазух), @}~fefpreß1e'»­

.terentî en ¿orme eotztenanre 'aine tea.

„zje.\`_ „дед Colonne: ‚.„ où» apïáf

»qyaelqueofgí/ì«,znre__ de la-~ pëartfdeœ

gljnnemi ф’ il; fuient renvez/àà»,-' ё‘

’ fa{1geren.t_j>_lte.e quìì la re'tra¿­t¿;- 'gm'

д т’ „д petwoftfaire gif _paŕlefj„ ¿etit-il a eßeïparlé, ё‘ iàláîktf

Ъ le p_lW_‘¢’1¢- 4“’111"д’ре}ё

г‘111111; \»A"».‘1zß„ il; {авт

„fà \;`etter»=elem5-«.la — Riviere ‘doelt e

È-§,gra':_e’t.11gtfort releve( , б‘! ayag;

‚ддевдсеяр ¿le „р; dans le-fond §”z'l_

î.=ewf`ß.fш ‚ ‚ее?‘ fxgvéßß-ev „т: „сети

faêë 1 d"Ef[Í1¿zgr1e~_trouvanr, gue leg

‹ Ттгеещеё‘ Ãe„[1«¿vviee¢,»ne ‘magg

o À A ff¿i¿“w‘1.o
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Идёт!‘ р; aß@ ‘ай: , ’ßporza efe

Performe`au~ lieu die сошёл‘; п}

zïâìffiwa ‚шип: quïífûx Ка‘; ae»

дугу‘? de Mr /e_Dm‘ de Mam

.,i:,~_. . I ` V V ‚к;

"""­‘Le1 Ennemi: one enla ей!’

ЁИтИетЗ -‚‚‚‚‹р„[‚ plaee ‚да‘

al eu- anatre tens“ "de1n`oyee§;„

д?! a'f`aí¢‘prißmm'er.Ie Comteнигде’; Allemand , мешки»:

Colonel _ ' du Regiment Darmßwrßgl

@Y Capitaingä des Cuiraßì`e\r.rr,>l"¢5ß

МН)! quatre 'cem ‘Caìra_ß'eŕi. ;-*fes

paire: de Timôalef elfi» д‘!!!

т от eßé pri-ßs , «une p;¢i¢e‘pa1r

'Regiment 'Je 'Dragons Daupńin,

trié arme par le Regimen: delC‘af­:

fûìtlevìe d`Änjou. ‘-Il)/» a' /Juif вы»:
¿lares pń‘;ï’jufgue;-ŕey , @~`¢outes'lè;l

Èîveíraßs one еде’ aóando¿nne'f.I_.„

дм» A ‚

L. \1­._

\
н

деСдтлйггдё ìs‘e3"~ 1'«.`rm’e.»_ -

\

‚я



  

ein »ll ф!préf enavifren mille, Qhee;

~gt.e.nx_„ ф )er Grenadier:/òneîrevesè

¿fw ,eampmr шашек, ф :¿e4fr­,»„"

¢0I59,¿ay4ntfde.<‘ C‘he1_m1¢-xr _.en ~ .m¢z¿n.„

Le Rey d’1§ßzez¿gne les ez rarer {д};

prefer eleven: inf, ф:- efezifdenner

‘Ä¿arLfr»¿«lL_nrZ;f«Í¿ŕ«-rlzetefxn де eener qui gne

gris, /es ‚Егепдегт, Ú- «¢u¢aln;„á_«rer¢1e,

glei от prix «les Timáarles. t Legege Ídes Билет: Aферм

rement», leurs Tem‘esa;’ée4nr«eereat‘§

üfeuvéefftenzluär. Cetes- afa.-ire

were du „м: glane@ eens Сдгф:

ßezr , ф» en репетиции:Mns 'bamîdlwamiefârvinle /:Q

_Garmpqgng ‘ . ’. ‚.‚‚ ‚»­.«J§rï<n1r«f~.¢s/uns ш теща 45131411;

щп@е:›9атюе:`4иее‹_ e1¢ßle¿¢:g_ ;fa,_«em»rt.'Mf de se .sèßfm Chefin,

Brigade» де: Cmusßiniers , éleßîŕ__

Qfmgerwtfmem. ‚едем ­, Mr. » ЕЕ iii `

.‚

l



354 MERÍÈURE

un E/Íadran de Gendarmerie , eem»

mande par Mrde Megierer. Mr de
la Meßeiiére ‘ф’ du même E/ŕadroln.

,Les Treapery ontfait der merveil.,

- le: , Ó- les Grenadier: antpriâf rozar

(е: Etend¿/¿(11. Cïyioir Mr; de Car;
¿ade ,‚ de lclzami//ard д’- ae Bmg/iol,

qui eommandeient [ее Grenadiers,
_ Derilìendae aai viennent ¢í’arri­L

ver m’aßurent que ce quz"r’eß'_/Zia

fue’ de eer quatre Regimen: , n’eß are

rive ane ee matin a Gua/falla , denic

d’un eeßê `, ф- freie de fange.

‚ On trouvera dans la Rellatioír

‚ qui {`uit_ des détails qui regar- 5f’ '

dem _les Troupes б; des faits

qui ne fom point dans la pré"

ведете Elle contient aufîî

tous les nome des Olii-ciers qui

ont elle' bleffcz ůc tour ce qu’on

ь.._ ---=—‘::—-'—"’#.ц



GALANT: т

vient де lire n’enipef`chera pas

-.qu’elle ne paroìlfe nouvelle, б:

qu’elle ne tfaílfc beaucoup де

plaiíir. Q „Ё

LE 15. 7111111‘: 1’Агтёе du Roy

ayant olécampe' де С010т0 pour

'venir camper an Pont де Soróoloje

.Roy _d’Eß1agne,_qui ejloit д Cag_a2­

magzore , 10130111 l’Arme’e dans /Zz

marcbe. Comme la journée fut lon

gue ф р1ии1еи/е , 1’Агг1ете-3егтде

Ú 1е: Bagage: arriverentfort tard

д Soroollo 5 ce qui 0011304 Mr le

.Duc де Venclofme д ne partir gu’rì

neuf/oenres du matin le 2.6. де Sor.

60110 avec /eine Efcaolrons ,Диме

#01: де Dragon: Daup/ein , #01: де

Lautrecb , #01: cl’Eßraa'e.r , 1’01:ди

Colonel General де Cavalerz`e,cleux

de Ifilleroy , deux де Monqwrwx»

r



$58 MEXCÜRH
(jf quatorge Compagnie: eommage.

die; par 'ale Cdftdalo г „еотте

1Bfigadier5d~‘Mrle Cemte de Cba

millart , comme Colonel, le mit

prícedé par Garde; o`rdinaire.f„,

à la/ì¢ite_ defquelf eyŕoit un E/Ea

dron compofé des Gemfarme: А”!

gloif , биде: CÍ7_e'v_aux­Lege1'.\‘ de

Boufgogtzeh , commandegpar Mr de

&Me"§iere_s ‚: Sai M„мг Cat/folique,

ф- le nyle de l’A/mefe devant/ui

'vre ¿trois /veure: de là, Mr le Дш:

de I/emlofme e¿/lane arrive' à Caßel»

novo , oz) l’Arme'e ‚ем; camper,

'pendant gzäon marquoitile Camp”,

reflet la conßrmatíon de l’a'vi5 qzfil

avoit eu , que les Ennemi: eßoient

dertiere le Cr@/lolo 5 fe/Í ‘т 20776711
dont les ôordf Для‘ fort e'l'e1l/eg lì deux

mille de Ca/ielnovo. A/1f¢°'5«que/et

g'_":foup_e:_ fate@ _repo/ée: penjaot

’ ‘ NIX

~ J
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e l ‘WGÄLANT 539

ÍÍr.fJx?"ÍJeu{e:A, il manda au Ro]

d’E/¿bagne ‚д‘!!! Ггшлщоё: д por.

:ée `_d_e:`1î_nnemi:, Ú- qzftl atten

До!‘ fes. ordre: ­. Sa Majeyêé lat' fr

1e’ponfe,*‘qu’-z'l­pou.vo¿t mare/ver en

„avant 5;, @’~i„„q_ttÍ_’il »allaite marfber

avec »l„e„'re]i'_e~¢ def l’Arme’e pour le.

fàût'ent`r,‘ Avant que Ждите’ д
C¿roßo,lo- ,l @gen флирт гте$глйи1ег

portée de ~Fu/fl ,' nou; appergumes.

deux Cavalier: qui .v'enfuz'rent ré

toute jagnóe du côte’ de te lieu а noue

marobàznef/ist le .baut"de~la nßau/Ã.

_/ee dudit _C`r¢ßolo'¿fpour detouvrer le

Camp des Ennemi: ‚ mais ne ­uo­.

‚шт rien , nos Troupes' paßerent á

лихие? du eôte' de Reggio, troie

mil/e au _dejen deÍSan&a Vi-:to-2»

ria , Mr'le Due de Ven-aïofme ne

trouvant pa; cette Riviere deyj?etz­_

._¿],uil_1cç¿170z. ` Pf _ ' *

I
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¿nä ,'jâ^.per_/jlèr/`ea‘ Troupes \¢iu`á@:!aì<

ш „д un., renales riverfiler e autre- qzfel/er, avaient ф!

levées par les Битый»; Ó envoya@

ms 'Camp .Mrlëgfder Najaf den

Cdnróiniers les «rbereßer ‚ъ áßŕigesde de CavaÍeN'¢#aäm`pi.`¿

Ж: de deux -Eßfdrms d"Anjos;‘u'eu;e‘

de Sul/y, @~.deux`de"1°)e/llas. Mr

le Deze de ‘Ve1tdßf`n¢e­ фаз: urŕizîê

de [Ventre erße' die Cmßo'>¿jd'\,’ apprig

fw une Vedetteqai del/erta , que le

Сатр de.<.Enner'm`r eßaif eenxpoßîi

des Regimen: de Qavuleriœde Сев-д

телу ‚ Dezrmegůnr, á» de

de ee/ai de Видел: rf’Herbenilrg

ler ,‚арт enwimn frei: mille Мёд

-baux efefŕàït , le т: eemrndndë

puff le General Anniád{_’P’»jIí‘vrr»a~{

9;., ¿§»‘qu»’il-'n¿’y ¿oeil .aucune Ina»

feznteI_ie¿5)"I'J?T QW] rÃ’Í¿""°Í¢ ‘Dfi d3

: '.a='. ‚

e А‚—.—. —.. _
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iïGALÀ`NT*’r «§44

fßeüdafnre рт le ¿bemin .guìruala‘~1èi_­uíepre mammie Taßan» ,iaqurlrì

Je ’fuient »Je Камеди ,- а- weeemóe

dans le Cr@/ioloì S.an&a« Vìlßtoí-A

rim New aperçûmer. ‘nneçïreupe

Je»Ca«uale`rie qui fe -prefieren

ßlïf5onne~ gmw. М’ le ~ï/'ènäßfme

otdsénna 4’ an .Man/¿bal des Legni!

Не!» Gendarmerie ‚ qui eerimämì»

doit' «vingt Gendarme: »dhfvanra

garde-„dv риф’ la Tmape der Ei»

, ee¢qeuïfa¢ ¿fer-.áeenavreerŕg

£S_~e¿,P'rinc¢ mare/Jajîcr deux -mien@

mí, l’1me»á»dreiee . ai la .rêee Je laf.

{идеейpaf; enperfónm ,p весом;

pague' de ‘М’: дь-«Кьеив! ',~ de Teßêi,

~det­£aßeres ‚‚ Je Crequi ,' de»Vaaá¿}.

.‚ мймафп , de Ведя.‘ ‚.— É»

Jef fdfdrrmei Major Gag.

‘дг/Ж/ъ de-M»¢#fey Mare/'£541

nega ee i,1afe«¢a1ea¢f.e ea een gig

„Р ij ~

‚ь

\—



‚ . ‚ ;. .p „н“ ' _

шMmcuna.
wÍgnyÍ_Mare’cbal .def ‘Еду? де l*À_lî3

moe , Ú- dëtaona Mr dfßloergůljï,

avec-.Mr ole_.Mur]ay pour "conèñììŕe

.­la„„Co`lonn`e de la gauche compo/ifo

«elet deux Co‘mpagnie`:'de`GrenadiéŕJ

~d’Auz14’fgne, der Regimen: de‘т;

iggeof Dauplrin d­..Lautr_ecÍ1Í~"," qui

áeomóatireni д pied, óf des "quatre

<«;£‘f¢`~aalron; de Caraéinier: "qui ~je`¢“,

’twoìent ]°oi'_nt. Le /ìerplu? de!`Trou~

r¿pe¿,ßirmoit la Colonne clefa droite.

mOn 'mar-'gba en cet ordre 2 même

„Sbaerteur д un mille. d’une Colonne

Гид)’: ‚ la droite par un ¿rand
-_-'~¢lyiemin,« Ú» lagaucbe par М’: chau)/.`.

longidu Cro;/Zoloî Le; `Ezzne­

шаг;je trouverenrieani,/Peux', la droite

il-,vgppuyéeä Sa«1à&a"Vittoŕia /uur le

Í_,Ã.¿~m/filo , ayant-*de:'riere'emeile’?'afI.

Äfon lequel'i_l_rn.’avoientque deux

та”; ‚ l’u_nà Sa.n&a»'Vi‘troria ',

\ .

. .L ,_—__



. .ïî@’5L AN м:
‚ё -1{4Ё1ге„д: pleut-gaat/Je , tom‘de§i¢5È

fort .etro¿t:.¿Í;» 'Leurs'. Garde; "Ведет

‚дгеп;‚/1ег__п0:`01еих Colonnes ,» perfs

#ayt ,que ,le ':_1ee/le ,ele [leien e -Troupe:

‚ ,ßiontoit ai Cheval 5 Elles feformeâ»

т‘ еёдтете temjffì» C*/‘ß*i2>1’f/¿fie
„ferent en láonne eontenanee ‘та: ее‘;

„ее: @es „беж Colonne; tzioù» apte;

g_pelg1¢e"ïeß`ßanceH de la--_ ß‘ßI_2't_‘»des„

дёуамет: ,¿' il; {тем renvetf/È<{_»,'f;eg_erea.t,¿>lzo._f guäì la «ее/ещ- "qäi

_„gg pottvoitfaire auf ряде:‚Деды, ¿ont -il ‚е ßße' l`parle',‘ Ü* Joly,

3 g{1.„,L’;n1`¿§v„afá le p!,u;ôt«gu’il„

=`}1Í#Í.ŕe; .~.¿ŕoß;f`ls ‚Чет‘:‘д, ;е:!ег«—‹1едп:;.14 ‚ дятел 'dañe ~‘ln_

el-l.era':î,\¿t.1r1t~;fore releveä , б‘); »aytìgg

«„o§_ßg¢;¿1;:oup«o de ver/e_ dans lefànel ii’-fil_

Íwlffki t«'1ß'\»'.0.uf ña)/ëJ€x«ou сет.»

'.­£.'e ‹ d`.Ej¿Ío¿agne~_trouvant„ fue let,

‹ Ттегещиё lef1«¿1¿eie@r_,e„ne 'magg
.‚ ' ‹ у ff ÍÍ_i""f‘f

  



 

Идёт!‘ paf af@ vite, porta Je

fitfìïerfonne ` au lieu dit стадий’; не

z=t"a`r`fiva avant quïlfůt )fai ъ а?“

е-дёддилуе de Mr le_Due de

°*“Ze: Ennemi: one меди jîx een

Èůiral/ïerk ‘кладет; plate ‚Эй‘ il

‘HI «Ё ett- {идет дед»! Ч-пдущ;

д’! a ’fa'it`prt‘fmn1'er.le Comte„та; Allemand ’, Lieutenàwt

Colonel ada Regiment Darmßurrßgl
Capitaìnet der Cuìtaáîerrl-;»»'¢$

‘(ЭНД quam' tem 'Cuìra_óä'e1»*ì ;-“fn

фей paire: ‘ф! Timóale: des?‘держи: а’? (Cavalerie ат‘? Enna

ont eßé prifesn, une päite`p«a:fr

fe ‘Regt`1_nent`ale 'Dragons Dauphin,

М? autre par le Regiment de- Ga:

çŕalerìe ¢l`Anjou. Jly a' buit' Etenéè

e¥e‘ì'rt`s` pnî:l`jufgue:-r'¢y , д- toutesEuirafes ont еде’ aóandonn¿t;_.,*­"êî­

i.~.¿..! ‹—
‹_ _ ‚

1

&|­._,



  

e _ng» ф!prie -efwzïmn mille. Íleiâsg

‘nem ‚, к} т Grenadiers /e1zfß'¿rez/es“

wmp.-z~au:s тшщ, ф‚йеайщ

саяудауапгёег (Мамам _.en_ — ,maine _

Le Rey d’15[na¿~11e les а или f`4z_'at_

pßßìvzafevenr lm?, de ¢fazz't‘danner

*dise*-ï.Lae‘¿L<«.'á~eba;eün de reune qui one

ptit. /er „Eeenderrm ф лишил.ёдшт

ф‘! шум; -les ~T1'œnáesles. .Le B4@

думы Enneinvit» ßeßèt

ramene, leurs Te=n':re5'.J’éeanr.~enratg

ezeuvée:-`rendr¢e's. -'Cette флаг: lengt

\

‘з

mère du mein: утка; eens»C1ß`n5`f,„\

ße-ze , ф» en решающими:

тгт lhm~d’\¿mr«de/¿wilder 11!

Gampagm. - = » ›‚ _ ‚ r Q,

¿«1äKwu:¢wns eu e#.ce¿¢_ze aálienfàç

т?‘«дштшшк °ß'Í>¿"­ßßäï»' та‘

пёмдтыёви де‘ Se .Àurinr Chef.Bî#r`g«:de' des C«¢f¢Éim`e'r: ,

¿Än.râ‘œe­, _Mr de

_ ‹ Ef 111]

.



Купе Capitaine ó!eyf¿'auJgf«tÈe£n1;.f,'¿

Jl/fr/eCbevalier де Premont,pQ’;~»,2ì/£1;

lg:/_`au_11ai.r, , tous деих ‚сердце!‘

Аудех-‚Марг: де ее même.C'â_fp: @_

6/eße:<_ , quatre Lieatenan: , б‘

Мг la Ream» вид Lieutenant те,

м)‘ де МаигеееСарйайпеде Caáç

raáinierr' a eri: mir ednmjions , Mr-_

де Pfoarrigny Brigadier Calme! ее

1)rago,n.¢¿ 6/eße’ an êraa, Milmíe

_Skelton A)/'de де Camp де ‹ Mr,

Íg_«Dfee де Vende/'me la e1uÍße,peree'e«;r
мгде Maranóat Majax alud Reg-¿-_¿Q

agent de Cavalerie ¿Anjou la peru',/.`.r¿>
[аренде {Ми deiNolüillef Capŕqg'

taineedanr le Regiment де Вы‘:

уж; д’ Едтде: ta-é ‚— Mr де ‚Мрпееед

Сдрнеггэгеде- Grenadier: де "Quarry:

‚щ Мг.‘ де Мвпгрпеих, д‘ деОш-‚ь

Brigadier: де Cavalerie ё» де Вид;

gan! ent en :barren leugtbeval
. ‚ \ ~ -rv i

L já.' .

_.[, 5-»

,._-



C АКТ ’fi ;î‘4*7§f

erì“rlt¿'ergeanta la tere de ’leur`fB:_ji‘­"
_A»,« . 4 ­ ‹ ‚ . _ .` -«V

, _ :E 7;.' Z, ne» ...Q ~ . _‚

f-@Depuis la Relation écrite , on ti’

encore apporté quatre Etendars. ‘Z

‘ё Loil­l`qu’un Combat ell _ct>`nfï’f“

'derabie , ¿Sc que la meflée ajc-Pré~

gta-udc« , ìlcll; i'mp_ollîblc qii’o1’i"

p'uìíl"c.s`avoìr Ё‘ fond tout ce ф)?

sfy ell; pail`e',` à moins qu’on n’en~
voye ip-lulieuirs Relations diH­`e-¿f

nanreä ,§fa«ites' par ceux «mel`me’s-‘

ui lb font trouvez ` l’a¿l:'io’n"~._ а ‚ — Y

Ъьъа mefme beaucouo de~~ue`r`neï

1 ._ a. ' А:

мгсс totmcela à fe le bien гс‘:

ргёГеггсг ‚ lì ce :felt (“Гоп s’y"«

'a`Í‘«ppl.ique avec un attention ¿Stu-ii#

recleuìllement dont­peu de peri

fomies font capables. Lorl`qu’ì\l`»

fe~­»pa'{l`e«q'uclqu.`t1ne cle ce‘s acá?,

r

tions .iféclat ‚ vives Sc fan lan--51
g _

. О

я l '

. ‚ \

­*"f "Ъ ' ‚

‚



î4­î3~f p e

re;-,=­. -je fâcihc aufIî­roH:\d¢1ŕag,

maffe: tout ce qui s’en еа écngg

а: срщ ceïqnì s`en ей -dm „15

ешь apœés cela qu'il n’y\a~pain~fe

d’Hommc qui en loic mieux inf-5,

„вы -que moy, monecfpnit efìäntf

ltemply dc tan: dfcefairs ›‚— (б:ta-nr de circoůanccs .qufilfemb`lc«qgu_e tien ‘Гей éc'happé.»à„

1’exa&«i.t~ude«dc mcs recherches д

mais elorfque ¿je veux rrawaìflleerœ,

öçque fcxamìnc av_»ec.azrem\ieogg

шип ce que- .j.'ay ramalïé mj@

_t¿;ouvc`pluíicurs_ßclaîìems dag@

les» unes fone; deifçftueuùs feg,

beaucóüp' d’cndrQÍLS. ё! .leso дм

цсзцьГсигсз ,› les ¢ircon'1fagce¿_

des faits-fon: d’aì1-_leurs ñ„diH`?¢¢‘„

rennes ‚ ‘(рас vogll-axa_r„;;_¢,

écr»ìrç«donr je neifois-ïûßlgçégfigg ‘

H19,-croute-oda.ns_ щ‘. frcs .gnzßvek
— 1

О

~_`A,I1„\-«



_ ¥z­AF`fì"2 Ё r 54:9

ef1‘ïbè.:1jasfulr ce que jc: dois écri#

i»c"".»""«A`Èîn£ï"- vous devez compre?

ф; lorfquc je ne compofc_ рай

йпе"Кс1асй_оп‚ fur toutes’ cclljeä

ф‘: j’ay -ramaH`ées~çe1`les (шеф

vçuì envoye fonclles ‘plug féuî-’>

ries `, 8:’. les plus corrcëtes' qufeli

Hisf vìennent de pcrfonncs écfíìïe'

rJ:'"es1 б: fur 'Iefquellcs on peu;

à}2’H`urcr , fôc enfin que les faire

quì’ «f`onc‘contcnns'dans les Ка!

ljzrìonsque vous crcuvez ~dan§

ů_lCs~Icc`-gres fom rapporte-z dans“

beauéoup ' cfaucrchs dont-jc'cîífpenfe de vous ra-irc-pá'rt«çÍnì:_È`

voulant votwenvoycr auçuncs

deÈ„Cc1les qui £`cu»l`es [raракет

  

des chofcs dom plufrcurs áutx'ë§¥’

ńèparlenr pointe 8€ quì- paruilïër

fëns' “dou"teufes~: ccperidàfmt gé

s¿>i­é"s ‘конца ces précauec-ioùsfrriíï

4



je 'vpiisf garantis’д; puilfe' .elite trómfgê-3f­f<_1l¿)¢’”

ç’“eu`x_»qui ont ‘écrit ne Cl’a`y"Àe_t_1,€»`_

cité eux-mêèmes ‚ ' öt- qúfà, го???

ce de copier des Rela`t`îjiíns"oíi`

n’air pas faitfclefautes dans colf:

les qui tombent entre 51135

  

ńwáinsi. je vais vous faire enëor__¿~e

prrr de deux. Бит?" ell

par une Colonel ЧМ: Ё152„„1)Ё1Ё

moins d'el`prit que de '\\‘l¿i„l`e'l.1_r'L,‘.»Í

8: d"e.\rperience ',‚ elle eÈ„'d”qÍêÍ\

ftile ferré , Aëc en È ereńteïïfëůf

quarante lìgjnes`ell_e dofńnpepiiìfâï

id¿starmene s¿"paffaäri¿¢‘du g1­¿5§ï

de l aëtion. Lautre'enrre dans

un détail доп: il' ne fe tro-uvef

x‘Ícrr dans tout ce qL1e_vousj¿`v ­‘

nez de lire ‚ par ce quel“eier qui Ya faire , ell: de l`E,_l:r§;i}­_ ­
  

dron des Gendarmes A'ngloî§*,ï



_ f~- \ ‚ e

-qui trouve par tout , SC

Чай}! ei`1tamé` l’aH­`airc.' Il parle

de _ce qui s’»e{lt palfédans le Vil-A

.1'ägejtde~'Vi¿ìorì‘a dont les auî

leges ne font point mention,
­Ain_’lî`je croy que vous trouve-l

-„xje_z_fclan_s les cinq pieces que je

vous envoye tout cequì s_’ell_:'

.paffé dans le .Combat dont il

gfagît , fans qu’i1 y ait plus de

«vingt lignes repetées; encore

le__lon_t elles avec beaucoup de

fàrîcté 8: d’un tour tout diHf`e­_‘­

rent, n’efiant pas 'ecrites par

ifea mefmes perf`onnes.­ Voley la.

_Relation du Colonel dontviens de vous parler.

Jwûnßeur 1е Duende ena’oJ/âne'

; 'nfawit que l’l­`_:_fcaeÍr`e11_Gendarme; fínglois qui ~.de_vqr‘tÃ



as г 1
monte! la garde: aupres. дай‘)

perou» д‘ le Regiment ~tieiDrag.onx

d’E/trade» , 1еЙ1К11раДгЁе-‘СтДвЬ

lo, 1~íß;avoi»t quele Comtednniáall

тропу‘ e/hit campe'« au delà _fam

fcavoirori.II Кашираenvirondeßx

milles- flans- le pay: ßen: rien Nodi;

ver , lorfquïl fut ïaverïty quer@

'€'a»¢p clès- Allemans ¿Wit epfroŕrlgeg

.Mr de Veneto/`me„ envoya 1 c/terelxefr

les, re/ier- der troupe; de la..

ligne „шfrite Cewpagriie-.twig

Grenadier: , ё- .s’ava°nfa 101214135},

11.4001: devant lig un Marr’/`cîbg¢_l

д‘: Logis de Gendzzrtnerie,-q_,fti¿t7”o:_e¿¿

щ la Garde cles. Ennemi:реф» lille fut foutenrtë d¿e,„.leu_r,:g

Pique# , д qui il avoit ф?‘atpzf Vifconty 5 ‚ croyantque. regni;

paroi/irait neferoit: qu’unparigt._¿«



/

’.‚1._ж—‚

Мат. Ce manegedonaa le tem:

àf¿rtïä£.troupe§'»d’arriver. Ort ma'rebz¢_

@felix áìueefgrand óruit.¿ Mr ole ИК.

‚теплу/Т: ‘montera Clterval 55'» paßèr \

lle>J«’Yav@lio aver eem Сдам ‘

vauoe gufi-l ётепдйг pied д tene les

дат’ , pourfavonfèl /epaf_Í._

" „е de/ès troupe: quife trouveront

Éeìrreâetepar plrßeurs e/:aegee , de

maniere que ce qui ne ptttpaßêr le

Pont, fe jetta dana: le Naviglio ",

Zlotttlet lords e/earpeeg ne permets

*voient pas aux Chevaux depaßèrß

eleyòrte qu'il fen trouva plus de*

ting eem dans Гели quand по: trou­~

pryarriverent. -Ze Roy ol Eßtagne

fifivit ,» Ú» vit aveeplußeurs laßn»
‘aa elretm. V o ’ Ü д

««r1Mr~ le Marquis 'de Стул)’ ‚г:

¿‘l71t`rge’ plußeursfois. â la te/le de las ' ' ‘л

ёдидфдгёг; ф‘ de-la Gerltlarmefiege _

 

__- _..._ ‚ _„ „

‚ I ä



"3`¢a4. MFRCURE a p
"avec une valeur digne de' lui. `Ilrnlf

pieafaterxe, д» mena lex Grenadiers

"2 la charge toute; les foi: qefŕlffn.

-rent д portee de charger , б’ tout le

monde' convient qu’z'l «a une tres..

grande. part д la reüíite de cette

a-ŕïton , qui a еде me-Meß árufgue;

.ment ушей: Ennenìi: ‚идитеДне;

verleur engage ,fny leur: есть‘; ._ `.«

-v -— _‚
L › . . ".

’‹ La Rélafibnqùi {`ui1;"c„fì Gelli;

de r1’Of1'ìcier dr¢s"Gcndàrmes.

4 ‘А Ё" Д 1. "

Ou_<r:paß`awe.ffle[’„ô le 15,21: af;

‚ Де’та3$2щ^е’ат/ее_ le 'Roy¿c_l’E/Í!

_pagnefap'1e5~ deux "meercjhes.'tf_eJj~j»1e.

'ßzîozfteef , mail ccpenclan»r tre¿­gete_'l¢f5`

fem r 'r nos Equzpagec ;»¿ef`guç'_

nous agr?/’e guelquefoix', Nou; _~1_zl..

lame; camper д. Си/:‘е„1и«@ю; ‚бегите;

le ~fozn«de .garder le-„`R»Q¿ fi

к‘ ' _



\

‚ гйёйдЬANT i est
{т}? ei-, let ßendnmnerie , il

511743144‘рт‘ ]г_р1ц@$г;«п4 bonheurдаёт, geef le tour гений, д’ пфге

Éompdgnie de Gendarme: Anglais ei

7nantereejonr­lá logerde elven/e«Roy,„

„none 4¿_vz'om go_z'zie' )mr eonfequem. le

pff@/_Í§’.¿ d„1g_Cerp: eletle» _Gemíezrmerie què

Q,/foil àlez-ze/fe de Colonne droileê

 

I

Ú-« no/fre Efendron фей; á lez te/le de'

la Colonne gewebe à taufe que le

‚Ку‘; q,/fm, ,Mon/¿eur de Venolß/zo.'

4.412: la .name/1e'eut'de: nouvelles

cß»rf'az'ne:«dufno`móre des ищи: qui

eßo¿e¿ne-ná» Ifztaorda ‚рт‘ de là ele.

Щфа1ад‚‚21[я ezverry duff 41431)’

grgoinunl-onere. Rui/ßen nommé le,

1’-e¿§§¿n~,`„».¢»zr_ßÍid¿1Zt«.'z'le=.~qrse le Cro...

ßelo ‚дай! il: devaient /et retreznclßen

comme z'lJezvoienz.f4it à la Faß@

_Je `l’e9e $411‘ аиЛ-ётм

-;»=ft«.»w.».1»«,fr„zf1~r=.»¿äl1'_ffrf.«.~r/.è.„s @etre ‘т:

.’ lúillet 1701., ‚ G gf, ‚



\

т‘? ._ r
Re ' ‘Dra з“, йоётЁ 1Í__§-«"?

Cauuůńëgßavoifdnfég

‘ту? , @Danr'y'ia»t= d- de éîemmeìeyev.

[не 1егогдгез i де MrÁnníáwl~ŕf

my. Mr- де Vendeßne pri-edwwfï

Övlifmßre’ [Дадим ,fûivì de

_quer Rrgŕrnen: де Dragoni ‚матч

же д‘ eammandëydrМг

¿!"0oartr`grgf; , де relay де larme:у

deeelrty ¢i'Eßrade’ , ф: afan: Erŕ'­»__

$адею1еСяиег1ег1е ,‚‹ le reßU1de~.Í«¢~'

Calorme gautôefàivoit~d’a_@'r{'_p1‘ë:y

д‘ e/farm-»ee par le Rg ‚те/дм;

gne. Mrде 7епдо/пе` шт: fé! imzńë

parque Гоп vient de-nommer, реф}

le Crt»/tale. Nour gagnafmeyn»

grind eéemiu ger' mene д‘ Verma.

Qn едем де nqßre E/ŕadrenGëndamereqai alIerentîa»ee.~ïCara­»ï~.f

reur.r_@'~»g~ai entrerent dans »le Vilar.

lage

\
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. A `

д?’

уьуёёеёет ne решите: :’1ти31пег—

еде‘ -norm pu¿‘í:`on: avertir «ìтиф de dzßïculté det уклад‘:

тетя‘ ‘идет: À #iylmlls флешь

епдуатдЁгере: , еерепйлпгдё: 41114

leur Garde qui м; tì l’-entrée.Village , nous aperç`t‘ct,eelJe 'fît_fůrtgmmlfeafttr nos vingt Gendara:

мед, ‚М: Compagnie: áerçrenadierk..

que naar avions avecnoue,fortererm

eet/te'. entrée du Village , ¢’§­„.il.vy„~:»

entrerent avec le: GenJarme.t.qu¿:i»

nomi " reßoient Je te: vingt' ё’ quiz)

eßwŕwrtlet moins Идут, Ires»-En«_._:¿

или; voyant qu’¿»i avoit

defalert pour еще oèanfï le Village 5.,

turret ‚т tv«s\1tf»e:x’iy&a:ttjette’e:»»le=»f-3

дым „úmgm-or à та.‘ attaquer eter'

jaardans le. chemin, д‘ nou.fy~'eul­­t ff

hún., venant д nous avecquelq«Ml«

ffmc Únfëììivi: Мадам _

C — 3- Ч

и

\

В



. `„

N9: А
ßjeufmufref ;‘m'ei: Mrde'Me7{g'e9$?‘

едим-м áonfûßeier ,‘ß'¿’y’­`2=fireIzÈ„

efzèpaßle , fe fetta ' Вот‘ du càenàirŕ

me t°E/seem, @Witt em-ae

euàe.*Mr de\Maty4`n envoya quel;

фея "trou'pe.f_ de, Cavalerie ’fpoañ

faire dans la Plaine' nn» т»;

ëgal. д" eux 'ii mais let fE-eeetetntìf

рт‘ ne le-.r pas attendre , vinrent

a ‘notes avec leaueoup — ïd’ate¢ía-cee;

avant que not Troupe.: fìße`nt_foe'f2`-.

шее; @T Для: une e dèelzazgefuŕ,

neylre"l:`_j'ŕaelron, Comme not'¿J“e¿fßî¢ftï~‘

dans un endroit eleve“ ¿á~"qu’ilf‘tz'{­@.

roientfóas , il п)’ eut декаде

c/mfrge que cle: chevaux der Geníaeà

met tue@ Подайте: la-, no`/iveertò;

_fuite ',f áfallâme: a «eux l’êp‘¿‘e«<`gì,

la main fan: _attendre le:>axire3‘¿

.'I'roupe.¢'qu’­on nous envôyaife_les ‘шаге tellement¿'qn*¿le­@_m}_

. `—’
.‘­«



"€#¢é'\lv1çfì¢ite Ú’ 'comme on.-„le.<j1¢1¢_,f,‘;

дамы «efvemnt ,’ _ils fe jeteeregf

¿`41zf\„un¢:`e/Í>ec_e'.de_ Naviglio , _n_om'„.

1g'¢e’- le«."1`.-aH`on , dont le_fona£94‘0.¿§`_

auf. óourheux qufun мама; ‚’duquel í_l.ì«ne‘-purent'/e netirep. ‚ On

,ooumlors jetter ¿çà répandre de cee

'foßéf là.; tous nos:.Gren2zdz`ers

g/$o¿ent»dan-:_ le Village, pour etree;

fue.c¿5„genlr lá ,. ф» ¿nza canardef

ren; tou; en ce lieu-fan: qu’il.._s’eu__

fàuvygïf. aucun. ¿er Grenadier: та;

‘кдмгафте leur ehevauxfavec deg

conde! »Ó revínrentetou: „au (Бит;

¿ien тяга;0’: dit qn’on_y туда};

"Ыепгипё: ‘mille car leur: Regimen;

~eßo¿e»ßt_de -mille homme: сдам; „д;

"gorge: 4eo<Í>o», mais ¿ly en mt_ply

ßeunf,„_defcezx~lá de tue@ ou.t_z.¢1ye»~;._

sua «1>.£¢'e=.heaucoup d`èguz'page.,!"‘ё"„‘1амё“г‹ а“1‹а?‘1т_“‘:‚=

.“

С



Í¿g_, ...__ Qn ne/¿f~4ufoit»exp1irngŕ»tÃ‘,ï¢;|§@\~_

derer, 14 bonne 'volontéTroupes. L’Inf.<entefie ‹.у; ‚

des cebo/2: fzrpnnazztef. 'Une (Ватт

yegnreee nos Grenadier: .eg feßêfeaa

le лицам’ en pleine Cempggnef;

un E/îedron der Ennemi; gulf фщд

dëterońé der autres Mr le Мщиащ

de Créon] 4 eerugué le 1'/Íillgegg-„

pied а terre , à lez ‘фа deeerie, Mr d'0'rmnz’gny а 61%

@е’етепг ,‚ Mr de Skelmt eingleie

feß ezlß. je ne 'vom' parlera]

de dew! des Geedmnef nrrgleejgg

neepeepm Mr de Meßfews,#qa de tůqfes àì was -m»».a’i1v~.ů­.-¿Í&¿

'ait Imp dfìrsnreßfour шт едрдддг

Jen ‚ nui; ilф óéenrlteareieás

#Ni ‘1"*’д*4%Ёгдтдд’!“ЁМЧЬ

Corp: dela Genianneńe „Teef

шт ¿1fef#„2tf¢-rifas щ 41:13:



_ LA sêri'

1

ûßîïïïîïhîl' 07Í'_r`/f`¿lf77¢Ü_ ‘

'Ä'a_f2r're dan! leflremià ,1сдддпёедг ~a_n'Í’(‘jfníe Ähm 14 Flai-

ней’?ww ‚шее . qu je* rfa.'peint д}? ßìdze trwverëlï"

фкпеё 14ее75‘е‚д’ипе‘ Troupe Диме‘

  

laquelle il n’rßpaejzeßbir

lè`~firal­faire. ‘On a faitzdemenreß

Je! ‘Tfwperßr ее‘ Cßamjŕde Вам

guida cepeße.' ' ‚
.e«\;\~.«»»« › : ‚ ß-' ‘ëßereee ¢fev7r'cn-trotß Ie§__^_

jâr_àì‘s*plus“~grznd'e. Les â‘ern»§ì‘è::­ ‘

yeflìetrafes portent: 'quïon' а рейды

ёгыздзгеёёсйщ prima 'eìmbaìcsïwßt- 'deux mille ehe#

_tz*ìrx`i<âl_l"oïl_1»a trouvé deux milic

Сайта с: Gcßqìre Mr dfc_Vìf`con~

tf?-c{’c*“ble<lî`1ë dangereufemcrnzzr-=

Mi lc Prince Eugene avoit dër

еще fes m¢iì4r~if¢§»î;e°ßP¢v`

— ,.e. ‚

д



Y ‘а. ‚ ,¿:‘._ 4ÀÉj.,;,«'«„_ g ;

“это” une a'&ron, ät;

`*`lá,"bonŕé `cle1feé Trotipeâ ,

  

m;¢:°»mŕeux'c'{u’~i\lÄ€_n" _ _À _ _

Clé', 8: qu¿’il`l`e‘ tepoföit ГДЕ

“Ротдт qu'i-1 leur. 3-voiueóëìiöiivê,
ichercher' _látï Gend:t`rmer`iê'.‘

`*'8C"dc '-la combatre. ’ Ce ~qu_’Íìl=
t“n’auroit f»as_fa~ìr s’i_l

“clllroit pas„t`erru«.al}„`e,uï.re

fçavoit , la valeur , «Sc la r р

ёшёйбп-уёе › l‘a.- efîendzîßßìerìèlïŕlcr

’¿:F­r`a¿ncè :—‹ Ellen bien fai; `v<_à§r=

"dr eet re «occaŕîon-qu’caIfl;e"e¿ílŕ‘gńeÍdc'la hau'rc¿elìfì»me Ч -— ёсТЪ aequáfc demis le'.-monde ,"1­§Í'n

fiegtìiff, Efe.-áditon » души. Го119ёЩ‹

l?hoi1tf¢uŕ, Cle'. tout ¿le f'Á€3.o1f}íß`,

ô_Li.­n»’a»yan„c pasfmoinsa ińfp5%ré"la

«r¢rrel1.t.»~que.ů«lc'»Corps~.s*y«e’I%qir

trn}1v.éJcnti§t-.

' ‚ ’ ‘Èîrop



. A . . _
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G ÀLAN'¥`«t ‚т‘

fr-op loüer tous Ceux qui com-`

*pofent cet Efcadron ‚ tant Of»

ŕîciers que Gendarmes. Mr lc..

Marquis de Plamariuu Guidon

de cet Efcadtoń commandé par'

.Mrle Marquis Mfezieresà дай’

acquis beaucou de gloire dane

qe Combat où il {ей extreme­'

ment difììngué.' On a appellé

cette ef"ece'­de Bataille д let

Cvmöat elle la идете parce ЧМ!

зЁей donné au Village deVitto.~

NÍ4._T"out cela. ell (Тип bon аи

gure. pour-.le Roy d`Efpagn'equì ‹

гъсгйопарЬеНа premiere fois qu`il

a'-:eu les armes à la main. сь:

Ейпсепе parut point efurpris»

lorí`clu’ìl fc trouva à la fín де‘

ljac'7t1on 5‘ 1с feu ne l’étonua.

Рейки; I1 parut feu-lement tou/-1

diie; comme le doit eftreâ une

ffuillet «7oz..` H h. 5
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354 MERCUKE

bclleame „iorfqu.‘__`r1~ vir la ŕìvìcy

ré comblée de morts б: de mou-2

raus. „ . ‚ _.Pendanct quae. М; le вы cle

Vcndofmc ma-nchoié dfûn cAo‘£’cé,.

il cíìoic convenu avec Mr. lè

 

 

Princc, :Ie Vaudemonn d’dccxi­~

fier les Ennemis ‚ dè. l;’-aurrefg. ф}

РаЕйьъ-гс асвщпсг ,Ins -rèrŕánchïelë

xfnensůç. Mr lc Pizincß Eu‘géné__«,

Si cn dlvoyanc fouvdnt des Par.'-'

cis poni' l’inquì¢cea­. I1„l.»’cfìpit

{вычета} риЗГЧЦЁЯЁ ffy a.v_fòfi.rÍfque_,

dieux jours que Mss les Marquìg

di: Lcífzmn ëc deVauc'<'>cou-rr¿, 85'
Mr dc Brerrìllat lcfìfls-,'avoîenj:

çnriercmçnc défarir un pani. dé

quatre ccns chevaux f`ór§î'du_ Sei;

faglio, dbnt il y спасет :tengen

tuez 86 quinze Ра1:зЕг1Г6Ьх11егз‚

ázècquatrcxiingnác cvaux' prìsl



\

"GàLA oog@

LeDimancjhe.6. Ao^tilÍMon-_‘-5

-feigneur arrivar à íìx heuresdemie 'du »i`o1`r'à S.' Maur {Заfut reçû par Moneßeur le Dí1c`,“

б; par Moníleur le Prince del

¿C¿on=­ty.. Madame la Dticheí-Te

í,n’arri-vaqu’apré‘s Monfeìgnetirg'
_Illy eut promenade dans les'

.]'.ir;:li`ns. lfon le mit au’ jeu т;
Élite' ‚ on 'foupzr al clix ihetires Q

  

5:' on fe rernìrzau jeu jufqríïà

sr1";rn„n1r.‘.” ‘ ' " ’

Le Lundy Monfeigsnenr fe lei

‘I

5’:à'fept heures 8: demie, Htl

déjeuner fort 'leger . :Sc alla

rfi’ Villeneuve S. .Georgeg П

çourut ‘u-n“Loup dans la Folreff

de Sena. Madame la Princellîr’

de Conti arriva ‘po¢ur`l¢ foupexgî

f

\

quie" Гоп’ fervit là ‘feïpt heures gf"

б: lors ЧИП fue вы, ПусцЁ
««»j i«Hn@~“



356 MFКСЁЁКЕ

une Muíìque`cxecurée par les

íîcurs Cocherox: ôc Thévellańc'

_del'O_pera, êc par les Dámoì­

‘fellas Couperìn Sc M:1upin­'La

premiere. ей de’la Muhque du

„Roy & Niece du íîeur.Couperin

_Organìíìe de Sa Majeíìe' , qui

á_ecompagna avec une Epinetŕe.

Les Íîeurs Vifée, Forc'roy,'Phìl­é

bert , des Cocraux Sc quelques

„Violons fugenr auíïì de cc Com-,
cerc ‚ц qui recommença aprés

une reprìfc de Lanfquenex.

Monfeìgneur Гс coucha à mi;

nuìr. Le Mardy Me«fdemoì{`ellc&

Cáouperìn 8€ Maupin chante,-1

'rent un Moten à la Meffe de»

M_onf`cìgneur , accompagnées

par le íìeur Couper-in avec' IÍE-».:

plneçre. Le dîner fur {c~rviu.à

pne heur,e.Maclame1a Ducheiïe

.::7‘».



-vf ’ f ‚ r„ ¿zg

_ ЁАЪАЪЁ? 35-?,
*rfc Bourgogne arriva ci trois ‘Sì’

demie avec fes Dames , 8: шт;

rcljltaprés du Chalteau '‚ à vof;

une Machine qui а paru déja

aux Foires ‚ où quatrcqperfon-L

nes montées fur cle petits Che

vaux de bois ‚ courentrla. bague

avec beaucoup cle vÍtell`e­ Mon#

fèigneur; Sc les Princes. Sc Pring

celles siy rendirent un momen#

aprés ‚' ôc Madame la Ducheíff;

de Bourgogne cotrrut la Bague

':{wecîd’aut­re‘s Dames. Ce diverï'

éiífement ' dura' trois: quarts

d"heurc ,a‘pré's lef`¿1u_els la Coni#

pagnîe cntraau Challeau Ma-‘

dame la Ducheffë efe B`onrgo»’-¿'

gne- ‘Юга с1"аЪогс‹ РАЩ-гаггсд

тел-с «fe M-on’l`ei`gne.u”r , qui'. сШ

magnifiquement meublé ‚Б '82

¿éne iatcvůë `€fÈ»fò'rt‘ belle. 'Già

Hh. _



la.- ~co-nduifit. enfuite clans дым

er-es qui font encore, plus, heu.-»

iyeufemcnt expcrfez. On Редкий;

au-jeu, Гид‘ les quatre heures-, 8;

il furvint un Orage coníìdcraf.

ble- demi heure aprés. Il .cella

liar les fix heures, 8€ l’on тома:

dan-s des Caleches pour aller г}

la nouvelle Maifon qui appàrf

ценой: с1ъ91е‘гап‚с‘ à ,Mr­de.;la`

'_I`o»üannÍeL On- fervi:Sallon une tres-»belle «Sc abone#

dante Colation.-Cc furent les.

Ofìîciersde Mcm»-íieur le Duc.

_ ui la feervircnt. Lors.qu’elle fue

guíe-l’un alla voir 1'Orangeric,

8: l’Appartement des Bains,

?u’on txjouya ,trcs»bea"ux. Eu-,

gite on txasférfa le jardin Se lla,

Teraíîe qui font admiralsleáa,

pour la vûë êir pour lapeepggçig,

.«' ‹



~ см¿Acum ee@

cé.“ Поп пошла au haucdrr.Pona‘_1

qui Гсрагв l`es-d¢'ux'].a'rdim, dse.'
Calcfchcs df¢Mo-nfeigncu»r Sc da

Monfìeur le Dnc.- Onfmomat

dedans , -Sz on Гс’ promena, clans;

les grands- Iardins jufquëì ‘Геп

пёе’с1с1а п-ъъйг. Lorfqufoii fmt

rentré dans- la Ma.-ìfon' ‚ fon_joüa

}ufqu’à dix hcur-es , öl les-Oŕlì-à

tiers du Roy fcrvircnt le foeupelr.

fur dcux grandes- Tables ,‚me il fe- pra-rique ä Ma»rl^i.„Mon~¢

íìeur- le Duc en ‘ñnrauíïî Гений

сГзисгез сгсгёсйсавсз’ fpóut

tou-tes les perfonncs de la.Comf',-.

aìnfn- qu’il avoir fait les jours

pcéccdens. Qn fe- mit au jeù

aprés le fouper- , pc-ndanr le-‘

quel -Maclcmoifellc Coupcrìn

chants- ‘ quelques recits’ des

_vieux Opera àclcompagnéc

I



-Y-_„-­Y_v.., ‚

No v

fìeurs Coupeiïn SC Forcroy; Le

jeu dura jufqu-’à prés depquatrer

heur'es,8¿ Madame la Deucheffe

‘de Bourgogne monta en carolfe

pour retourner â Marly parunc_

pluye effroyable qui conrinuoit

depuis dix heures du foir. Elle

changea de chevaux à la Porte

S."A.nto~ine , ainli qu’elle avoit:

fait la. veilple. Elle alla entendre

la Melle à ‘З. Eulìachmôt fortis'.

par la Porte de S. Hbnoréfcha-n~S

gea de`ch­ev-aux â Neüillßy nö:

arriva avant hu-it heures- al Маг‘

1у Monlei пса: nerevinr deS ‘

Maur que le Mércredvfnivant:

ůè ce Prince le 'rendit ce jottr­»l'âr
а

à Маг“ r ‚ ’ —- "“-.L1‘~
Le Roy-`d’Elfpagne-eIìa'nt fore

fatisfait' des- l`e'r’vices quetzluyr

re.ncl<Mr__l'e_D~uc'-de идите;

ю



" G5 l\I.`.`A¥'~Í"!" ivi,

SC =conno'iíl`:int­ d’àilleurs l’eÍ'-`

prix , la penerra_cion , б: le zele

de ce _Prince pour luy , Sa Ma#

ljcfìe' lui а donné une place dans

fon Confeil' d’Erat , où comme

Prince dc‘{`on fang, il а pris

féanee avant les 'Confeiller/s d'E«

tar qiaivcompofent ce Confeil,

S. M. C. afïifte à tous .les Con

feilszqui feciennent. Elle fe cou

che de bonne heure , parce qu’il

n’»y а pas ordinairement d’ac­

tion de guerre le (oir, 8< elle fe

leve й :rois heures du matin

pour travailler. " _

Mon'f_ieur le Comte de Тон

1оцГс а cru que pa'ro'ifI`anc de

vanc Civitavecchia , il devoir

non `­­ feulemenc ' envoyer faire

complimentau Pape, mais choi

íir .pour cerïrefon&ion un hom-­„



wz MBRACURE

me aullî diftingué par fa fageßg

que par Га „днище, ёбрёцТф

emploi-s. „Найти: pas de pcìneì

,en trouvcrcun , puìfqtfil avoifr
avec luy Mr le Marquis cl’Oi.-ïlï

l’y envoya .avec Mr le'Chevá*ë;

lier de Comminges , 8€ Mf‘cl*ì‘:

Уа11псо—и‚гс.‚„$а Sainteté icuii,

Ã1: tout Faccuëil que clevoienìf

attendre des Envoyez' cl’u'n'grand Prince. ' ~ ‘"‘£"f

Ceux qui ont trouve le mot

de l’Enigmc du mois paŕl`é , quì

elìoic [От font Meflîetiŕs; '

’ Bardetßë fon -amid-u Plclîîs

du.Mans­; Bonet Brulaton «dè»

Rion en Auvergnei Bayle б;

Galliot. „Tamiriflre le b‘eá«t"ì`L~

Marquis de devant Saint ~­Mcf_

dçric , б: fon Ami 5 -le fameuiŕlî

_‚ t ‚д
~ «Ещё»



,»¿GALA§T me

Enìlezam G. C .— II. l’I‘nl`ortuné
I?i_-_ is ‚де la ruë S“-.~ A-ntoiueiylef

Fils de My My , ё: la petite

Catherine. Mademoi{`elle„];;..

vote , jeune Mule du coin de

la_ru_Íc' de Richelieu ;« l’aimable~

Maman Se fon ŕiclelle fils ;la

belle. parente dela Ballillc 8€

fçngpetit cou{`1n.de. la ruë de

Savoye 3 Mademoifelle Fòur~

nìere, ruë S. Jeari de Latran.

1-32": " ‘

‚ЕЪПБМЕ.

Ф Am la fleurole mefjourt on

„ — те tenoi# pour helle.

L'e’elat д» la fraicheur medail

«e noientde: «для. ’ ’

Belle „‚ ou non , ceрт: une cho/E

‚д E nouvelle. ‚

8511422: 1е шт detan: , je ne

vieilltßi: pat. _
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Ce temp: qui me _ftz'eillt't fatigue

` je/zctlffyeconde , ;—‚‚ Á

fa] forme’ des petit: qui ‚мы:

en tou: lieux , u - ’

7e le: retten: „щи dans magret.

_ ‚ te profonde ' "Г

Pour les livrer unjourá la Talle

де.‘ Dieux., '­ ‘ ’ ’ _—

A _ — '_ _ г ‚ ‚„ ,

_Ye /iti;/eiche мёда,"cepenclant`
je'/ui: honne , l

Tay le nom dun 'Auteur ¿Pun aßeà

grandrenom, ад ‹ дDan: le: fureur: de Mar: on

` voler ce nom ‚ ‘I '­ »"

‘М: Royaume en е]? digne , di noo]

d’une Couronne. ~ ‹ ` ‚

Vous liŕez avec plaiñr les Vers

çle l’Air-.que vous :rouverez icy»

gravé, ‘ „ _ „__ ` «Í

д ‚ \ ; \
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talos. м: ‘е?

:„._ax1t~§NoUvEA.u, г
ваз‘ дв-_‹ _ . “' ‘ 7.’? V

P. ¿iure ,~dmt le: venu: ¿gaine

«ia lafnaüfance д = э‘ ~‘."

'Et la grandeur de vo: A)/eux. ‘ff

Vote: фа.‘ de: Francois la plu:»óel«Í

д» 1е e/perance ‘ '

Et vou: nou: promette:q_ un Siecle

ь- 'r glorieux. Ё ’ ""5

Ie nom que vou:parten , pour nou@

‘- de ¿on augure , ""Nou: rappelle le /ang de' no: prel

Ч mier: Èaupóin: , ' ъ

Mai: on attend de vou: une face;

Ё _ future _ jl'

Y'De'Plrt:grancl: Souverain: .­JL...) __ ‚‚‹ ‚ г.„

“On rfa' jamais rien ИЗ 'de fi

furprenant ne ce 'c1ui_l`e‘paíl`e

&va‘nt`-Langlati T8: 1Ifefl:‘ìnoüi

täíuillet 1701, _Ii_ ~



375 ÍSÉHKWSUÈÈ
qu'aprés deux mois ‘SC дстйдд;

siege“, une grande ArI1’1é¢. 1'1'â.lÍ¥ë_

encore pris aucun des dehors де

ест: "Place, Il paroìíl: même

«par les bailimens qu'ou a conf-„Í

fruit'-s ‘pour loger lc — Roy- drs”

Romains., SC toute fa Maifout

que Гоп пе s’e{-t pas attendu.

que fa prefence avançaíl' beau@

coup le Siege de cette Plaee.;

L’arrì-veée de се Prince aïçillá

celebrée par un grand nombre

де coups де canon tirez сори-е

la Place , 8C._ par quantité de

bombes qui n’ont fervi quit» fai-is

te connoillre aux Afliegcz que

le Camp des Ennemis ‚едой;

gmflì , а qu’ìls avoient u_u„G,e¢-È

neraliífrmc dont l’exper.ìence„ng

leur promcttoitpas une prou@

pte vitâoire, aullì neluy avoit@

.. .



êllefpas-.preflé fes aîles pour .vae-Q

Юта p'uì{`que1jamais Pri-nce _n’a

âfàrche' В 1спвсшспс; 16гГЧиЧ1

й"‹с1’сё ЧисШоп de courir -a la.

gloire.‘S’il n’a pas iminé en cela

nos Princes qui volent lor{`qu’il

s`agir d‘allcr expofer leur* vie ‚

mais ìllafuivi leur exemple .eu

faifanr diftribuer -de l’ar.gent

aux Soldats de la rranchée , ce

pendant ‘lil’ faut des ` exemple;

plus foßts pourengager les trou

pes"â‘ affronter le lperil'. Comme

Hïïelbfprefque ìmpollibl-e de-les

fáìre;'apPro_chce de la Place ',~

parce ‘que le bruit {ей répandu

que Mr de Melac а fair miner

même 'le chemin coúver: , Me

le-Prince'de'Bade , a fáicffaire'

des ‘travaux foûren­ains:que` le

Bioy'-’des -lksomaìns а; дзйдчойщ

13 il '



‘ßufdie que ce.P.i‘ince a\f:¿t«`r_t-mer:Mr der-Melac , ’Gc q'u=’ilàuy

fxfaìtedire que s’ il vouloir-jfäpüns

'dre , il=­le „lairlfoìt maiifìreî‘â`6Sj@

»Capiirular-ion ,hör que la>ré¿ponlî:

»de ce Gouverneur.~a1efléï'qi1eîk

«Roy luy ayant donné ранга

:vire le Gouvernement» dèfsïlau is il ‘ défendroir» cette» Plläfee

jufquîàla. derniere дым ‘дтйёа

fang; _On fait parler leekoyfäà

'Romains de beaucoup d’axIt«res

nlanicres, 8: 1’onr-fait~faire:.»beats«

»tong d’autres Терме; = parrzMîg

»de/'Mìzlac ‚ mais je n’ofe-*rr"enru§

‘Риги’. S’ìl ell: perrnis~de'ne^rpxs

rler iuflc en fait de uou\ro{­

‚— c'­r­:,Íì lo1'l`qu`on „pa rïlesf/luie

@Planes-lí _ reiferrée qur’ilm~xl¢ì1

‘ßóchape »rarement `, 8: querceak

:gai len» rapportengone

¿rt д ‚Д _

A .
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Qms pom- les dëguifer ‚ ou font;

та! informez de ceqdils difcnt,

dell par eene raifon. que =je ne

rleray poìnc de la fonzie ucr

­¥îa.nâ­précend que Mrde Melac

fair i»`a-ir-fàire-. avec des Troupes

„ve"cuë's de noir. H ŕ`auc«que.l'on

-5’«expl.'5'que’fh~a1 , ou que Гоп Rain

informé; :fcependxnr il eik

„cerrzfin que' les 'forties que fait

ffmre ce Gouverneur fom fren

даете: ‚ qu’el les font toûjours

¿avœnrageales , 8: que nos crom

qvcs rinfpirenc une. :elle terreur

naar ennemis ,- que ce n’e'H:rq`u’a­­

[vec une extremcvìolcnce qxfon
--les obli lcl'al'ler à laf.t1’.%n€hé¢ ‚,

­a8t.qu"el%§s prennent сайта’: là

«fñiite lorfque l-fon. fait quclqtlc

:farcie de la Place. 'eOn:idis."qú¢

ф;General des ufonpcs de E

11 ii) .



¿Sui

conte; a .elìé «bl‘e11`é «à mont .pan

l’éclat.d-'unebombßa ôëquemulnf'

avons :perda >le.Lieuftena~n-tz Едва

lonel du fllegimkent clmîforeet

cfl; :certain Lquctflc .mnqnfdo lz#

Plaecedelole -riferita-nt -palas les

Власти, .que Mr de Melàoi

a trouvé» le moyen. de -hi 'leon

сайт: dé.~zfq1r’ilea. déé

C=`llàl'g¢Íf: 3 'qI1',láGlÚî.vfQi.lî!f1‘ÈßS

porteroù il .ne lcurfparoilì ради}

de batterie , clemanieref qu’i~l`s

„(отассаЫсг ататтчисхйЪч

'noir fçeu q:.i’il yr."en'aic;e_1ì ее:

en'cl_no.it,là; ceсудей caufe quïap

ils ne le peuvent démontert.i»Mi'

de» "Melac: les; chagrins: ¿icuii

beaucoup: par deux- batteries д

dont Китай: toûjours chargée

àucartouchb ,«.&~ ,leur tuë beard

soup de monrle lokal quìlzeagig

`.à~£ ­



gzfegcìnentr de Äwop' — prés1,»l’aut»f¢».~

uerieiell:"de Canons qui» po'r.­l

eene fort loins enforte que peraf

fon„ne’.n’»en»«efk,à ieQuvere­.qlaosî:

lef Camprtleiç Enmmis 5 ‘ßc .quei

çcs pieces portent jufques dans

l;c¿.lie’|.tÍque lion aßaìc çgnßpuird

pour loger le 1Roy.fdß_S" Romulus »»

$_`r»«~»j’;a rends ¿encore .quelque

¿hofefïe-Landaugvauefque» ma

=Iie.tr»re.« foitfferméetg jelxrousl ец

fefîy" Paf-C,;._~. ‘ч’ Hf* ‘у;‹ .Piue,«1es,».H0‘1l=naois rächen#

à"-diminuer les av,2.ntagßs„ret11~‘r

'ortcz ¿paella Roy «de»‘_Suedeïfu1'

l,ë»fRoy ‚ de: Pologne, ~ plus “ее:

'sfiîvantaegcs _ ;го!1111`епг.‹ je nÁ’en=

neray poiutvicy dans le détail.

rlîfun» Combat dont les «partictu»

la-rirezl ne fout’ pas encore ibien

@ares ‚ ‚Эедйгау feulementdeux

и



381. MEÑCÍÍRB -

ehdfeá qui font dignes атм

remarquécs, l’une que le Granö

Genefal S-alpieha l, ayanteufoq

Cheval tue dans la mêlée ‚ -le

Roy *de ‘Sûede -Yobligea» de

monter fur le lien ‚д: een»-.ág

donner un autre. (Qxandon fa-im

tlc ,pareilles aëtions au- 'mi-lieu,

du; peril, on nele craimgucrw:

feconde aëtiòn remwrquablè

-que fit ce Monarquc ‹, fut.. ‘ЮГ:

jetter â сырых 8c de-remcreicz'

Dieueleîa Viéîoirc q|:r’il ‘спада

de remporter ,"auíIì~toIl:- »qu'îf

cut gagné* la bartaille On 'die

que cette aŕtìon fe fit-dans :id

ffentefdu' Roy de Pologne,-»Sá

Ma-jelle Suedbife-y étant entnêë

aprés avoir pris poífeflîonidu

Campf. Ош prétend 'qu-’ouâëœ

_L’Artilletlel б: les ßagages.aùtg.

\.
_/



\

‚я;

:mili pris la Chatncelerie du"~R.oy

de Pologne, avec tous.l`es Pas

piers б: les- Titres de la .Com

ronneyje -ne »puis vous ‘donner

de non-velles certaines,de fa.

perfonne; mais il eliimpollible

que» vous 'n­’-en ayez pas d’ail~

leursavant que vous receviez

ma'»:L.et«tre. Les Hollandoîs

fontfextrêmement chagrins des

grands avantages que le Roy dc

Suede vient de. remporter д

parece Числа: Prince ell; un des

Satans de la Paix de Rifvicx

qú’il’S »Viennent de rompre.- Ils

lui avôient demandé huit mille

hòmmeseomme garant de ce

îïrai-té-,= dans le temps qu’il’s

:Wïoienrt «cru qu'i«ls aigri-roientt

œblement le Roy de France',

quììls.l’ghligesoient rà leur dâ#

' S
‘а

и

к
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Vittoria. La puanteur у’ eíloîc

fort grande parce\que`1’ónm’a­

voit pas' encore retiré les cada

vres des hommes ‚ 6€ des Clie#

vaux qui y avoient elle tuez 14

veille, pô: que la Rivicrcmlli

Croflolo en eíloit toute remy

plie. Les troupes qui efloient

xellées à Caílelnovo joi nireqg
le z.8.‘>I.'esi Maraudeúrs Ее Гаг

_rnée fe préfencerent cejourfiìì

devant Reggio. Le Gouverneuf

fot obligé de .fefervir ,de_.„!`

canon pour les faire ret|_ç_er Í '

endyoyaunffrompettet avecLettre d’excul`e à Mr de „.Vcn­Ã

dofme. Le Roy edf_Ef`pagne 'luy

écrivit le 1.9. _@fil e/fait Феи!) а

„(ш/Адриан conßrz/er , ф/{фцайе

рддмд @-14 :rfzngui/z;¢r”¿z':¢„PkJ;<`¿~,»,

’gag intention eßoif 91/11

i З ;‘ i‘.""“!Íês

«
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fà: troupe: follan: fa .7/’ille dont if

prentíroit la protefìion , á~ que :-’il

refu/âit ¿le le faire ,fa petfonne б’

fa Villejêroient traitée: felon les

rigueur: de la guerre. Мг d’A.lber.

gotti y_f_ut_envoyéIc même jour

avcc mille chevaux , б: quatre
ieces de lCanon.iIl fut luivy le

lîendemain par Mr d'Immeeotn'

lçsktroìs Bataìllpns dela Mari
n<;'8c'ccluiidu Cottentin. Cette

Ijlacefe rendit à difcretion à la.

prcmierefomrnation. Il у avoit

dedans quatre ccns fantafiins ,

8: cent cinquante «chevaux des-'

troupes de Modenc, On trouva

dans la Place vingt Canons ‚

avec une grande «quantité de

grain , Sc де poudre , ôc Гоп у

ёдаЫйл des Fours , tôt un Hô

Pifßlf @P fi' 141,11?‘ Mr. d.’1mm¢­_~

juillet |701.. K li
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cour en qualité de Commanf

dant. (Luelqucs Lettres,por:cne`

que Guaflalla fut' inveflzì eti

mêmeltemps s mais on avoit en

core lieu d-en douter parce que
cl’aurres ‘Lett-res de ll«’Armée¿

n'en parloìent pas. ' ‚ —

Le 30» Mr de ~Vendof`me de'

:ucha Mr_ d’A-lbergotti avec

mille chevaux, fuivis de Мг

cl’O'rÍgemom¿, Gc des Regiineiis

de Vendofme Se de Tourueíis ,

pour alleŕ à Moden: , qui fui

vit Vexemple de Reggio , ôc fe'

rendit aullì bien que la“­Cita~

delle ,‚ dés q'uÈ'el'le- eut vûi рад

mitre les Troupes. /Le Roy’

d,’Ef`pagne avoit fait "fçavoir ài

Moulieur »le Duc de Модем:

que s’il ne Faifoìt ouvrirfles por~

tes de cette“ Place-, il entrerai:
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en Vainqueur dans le Pays , д:

Mr 'de Modem: »s’e„f_ì-ima`fort

heureux devoir t­rol1V„é le moïen

d`éviteŕ lc facq tie fon Pa 5,

gu'il -avoit- lieu’d'apprehenJer.

_(Ie Prince Га кепка 'à Boln nc.

Mr _d'Org¢mont ’fu t'­»mis gan:

Модем: ‘ров; -y cemmander.

Moníieu-1' le Decide Vßndofl

gne lit 'bailfer 'le ‘Рот. ­q\1’ìl

avoit ì Cazal­ma’ggic'>re , lan»

dcffotls de Guaílalla , -dû М;

de Lai ,pmseßrqrt deja aklanâс ж’ ~
cé ave es deux байосвгппъ

s_’e_í­ìoir rendu nfizìflŕŕefdìe la па

vi ationfdu -Pô.-“ -W'. -îç :3~r.¿l’A-rmëe allrcamper

:ft-Novîellata. oía’ elle 'fejóumz -le

premie; -d'-A nuit' рот” attendee

de pain. Elle.-marcha 1: 16144

demain-, ё; fe rendit sì Tella;
t “Ke а;



т: МЕКСЦКЕ?

für la» Parmcgìana ‚ où Tes Ehî»

nemìs avoir-:nc rompu Sc brûlé:

tous. leurs Pon-rs‘ Pcnd_an: q`ue

nousavancìons vers, eux , 8€

que nfóL‘1s.'1nccrions cles» ".|;'rou'

pes dans Moèene, 8c cl/:ms Regè

gip ils q-uiccoie`nc- les' Po&es_q'u’­

iis avo-ien: devant" Mantou'ë­ â

Courcorone„' à la- Porre Pra»

delle , 8€ à: Cercfc , 8c'Mr'~ lé

Prince¿d’e: Vaudcmonr _1"cs~ fai»

Бой: démolir leurs Fó_rtìíication*s

SC les, rçrŕa­nchcme1" qu’i{'s

:valen c- ta: as.

­.' Voîcy 1а„бгъ1ас1оп«1'ез—Агтёеэ.

felon les leurres-du 5~»d'e-ccmois;

М: le .:Princc~ Eugene eP: và la;

droiwdu Po-qu’ìl= á«v_oìr paH`é­';`

ill y a devant» lui l'e~Zero. Certe

Riviere Q ou Canal’a a­H`ez de

Rßofolndèur-. @cl'ques­uns dì»

I...-.
ъ
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íènt m_&me,_ c_1u*el».le ‘ей _d’tme

lar eur raìfonnable. I..'Armée

Alŕemandcla fa droite du côté

¢_iç_ Gualìalla. Mr le»Prince1Eu

_gfene avoit lzi‘ll`e' dans Borgofor

te , les Troupes Чай! croyoir:

nec‘e£I`aires pour la defïenfe de

ce Роды On ade la- peineà pe­.

netrer frm »de£î'¢î»n. Il nemet dc

-vant Itri qxfune pet-ite «R`ìvie‘re,

pendant qu"il' en a- unc confida'

-:ab=le~_:der1'iere< luy ‚ dans laquel

le fes Troupes pourroienteflzrß

Jïenverfées , s’il elflsois preífé.

L'Armée dies- cleuqc Couronnes ,_

qui apa~l1l`éI'a Parmegìana ì Te.

flza , ‚же‘: pas :ir trois lieuës de

Шу , 8: fait face' au (его. I.’Ar­

mée de Mŕ le; Prince de Vau'cYe~

mont-, qui идей рйэщпеееПайгс

gtprés-de M„antqu_`e', mo¢:dxed`a>­

Кий;



gs, Mnnscimn
ehdfeá qui fonc dignes d"&m¢

remarquées, l’une que le Granö

Gencfal Sa/pieha V, ayanneu- foq

Cheval we dans la mêlée ,lé

Roy de Sùede Fobligea de

monter fur le lien ‚В‘ &’en

donner un autre. (bla-nclon fait

de ,pareilles aâions au milieu;

du; peril, on nele craántvguerrm

feconde aéìion remarquablà

-que fic ce Моющие , Рис def:

jener à enQL1x_8¿ deremercìes

Dîeuwleîa Viéîoìre qrŕìl venais

de remporter , auíl`r~rofl:~« Чай

:uc gagné' la bataille On 'die

que cette aŕlion fe fìc-dans 'lâ

­Tentedu~ Roy de Pol‘ogn¢~,.Sá

Ma»-je«fl‘é Sueduifey étau: enznëë

aprés avoir pris poífeßîonfdu

Campe-. On prézend ‘qu’owńm

¿’Arcìllerìc ‚ б: les Bagages uà«.­3._

\



:Xg
tuffi pris Alaî Chmcelerìe ch1"Roy

öe¿=Po}ognc , avec cousfes Pa-2

piers ôc ‚ les- Tizrcs де la Соц:

ißonncçje-ne -puis vous donner

де- апптеЦсз certaines., de Га

pcrfonnc; mais il ç[kimpo.(iîbl¢

cfuè» vous 'n"~¢nv aye; pas d’ail~-»

iwrs; атаки què vous rcœviez

msm:-Lcr»rre». Les Hollandoîs

iìíhrcxtrênzemcnr chagrins dek

'grands ävamagcs que le Roy dc

Suede vien: де.’ remporxcr ¿

риса Числа Prince CQ: un :ics

ßm;`ans«dc:1a Paige де КйГчйск

qi¿t’il'$ viennent de rompre.- Ils

häi uvóieric demandé huir milljm

hòmmcs "comme garan: dc ce

`ï>rai'rc': ‚ ‚‘—дапз lef tcmps qu`îl’s

Модем -cru lqu'i-fls aìgriroienz

œbbzmenc »le Roy de Francc`,

guìüsägalgìigezoicnt .á .leur dc“-Ä

_ „их? д

I



@s4..mRcukî!,„. ‚
elarer la guerre ,­maìs ььдпёйё

fant que fa prudence Yemporteli

roit toûjours fur leur mauvaìfç

conduite ůz pouffcz par de mall#

vais confclìls qui les ont oblige@

à déclarer la guerre qu’ils чей}

loient qu’on leur déclarafk eì

¿fell à la France que le Roy de

Suede doit donner le fccouri

qu’ils ont demandé , puif`qúe'ç`_é

fecours doit efirre donné aux

agrclfeurs , 8: que leur Décl'a,¿§_

ration de Guerre les condamne;

Si fait voir «дичь 1с font dansf

toutes les formes. Si la. \./ì&oí`re_

du Roy de Suede ìnquietttf
beaucoup les Hollandais _, `le§i

coutinuels avantages queried

François remportent en‘»ItglViç\

ne leur_cau(`e pas moinsTd,`înfÉ

quietude. On apprendtoûs lfeär



jours que les Fnnemis ont beau

coup pills perdu au Combarde

_Victoria qu’on n'avoit publié

djabord. Он а11`пгс qu’il у а plus

de quinze cens hommes :neznoyez_. Les principeux Ofhciers

d`up`R_egimenc Darmůac , de

Qommercy Si de Vifcontì font

dd nombre des premiers: Les

Qflîcîers prifonnìcrs , 6€ les

ffrompecces des Ennemis en

ont reconnu plufìeurs entre les

morts. On а trouvé parmi le

butin beaucoup 'de vaiffelle

çlfargent 8: d'ar enr monnoyé.

Qn а ris auflî ges Carroffes ,

des Cliaifes ‚ dps Chariots SC

pluíieurs b_eauxìArrelages.

‘Lc 17 juillec le Roy d‘E{`pa­

ne; _GC Moníieur -le Duc cle

gŕendofme vinrenc camper

;¿«a‘ ’ э‘ 5 ‹` ya _,¿
»_ _.

Ь
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Vittoria. La puanteur у’ efloít

fort grande parce`quepl’ónŕn’a

voit pas encore retiré les cada

vres des hommes , ëc des Che

vaux qui y avoient е11е _tuez la

veille , pô: que la Rivicrea dú.

Croítolo en efloit toute remy»

plie. Les troupes qui efloient

reilées à Callelnovo joi nire@
le z.8.'.L’esiI\/ìaratldeúrs aïe. l’ar

_n_1e'e fe préíenrerent cevjourqlè.

devant Reggio. Le Gouverneur

fot obligé de .f`eA_Í`ervi„r..„de.„í` -

canon pour`le§` faire ŕetilgçr (Ё

envoya un_Trompette_„_ avecLettre d’excufe à Mr de ,Ven

dofme. Le Roy dÍE(`pagne 'luy

écrivit le 1.9. ,QUI rj/fazrrìíeixíz es

.._Im/iapour con/eri/er , ¿~Afde'fl»g1a're

@suffers @§14 traznguz/z)¢e¿1uxP4}«¿`¿

’gar intention фиг” qì¢’;‘Z`_rç;g§§
Y .‘: ,e ъ i 1 ‹Ё5!‘ё$
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fn ,troupes »flans _/Zz Vi/le _dont »Í

prentjroiz I4 protefŕion , Ú que fil

refufoit ¿le le fèzire ,/21 pefförme Ó

р‘ Ville _/êroient» ‘найди felon les

дует‘; de la guerre. M-r d’A;lber

gotti ‚(Рус _envoyéle même jour

avec mille chevaux , б: quatre
Freces де C:m_on.'1l c,fut{nivy le

_endcmaln par Mr д 1ттесопт.

1рэугой; Bataìllpns dela Mati

r`ac¿'&c‘celnìdu Cotten«t~in. Cette

I__’lace-fe rendit à dìfcre.tìo_n à la.

premicr.e~{`ommation'. Il y avoit

dedans quatre cens fantafiîns ,

SL cent cinquante »chevaux des-'

troupes de Moclenc. On trouvá.

dans la Place vingt Canons ,

avec une grande quantité де

-grain , 8L de poudre, öc Гоп у

établi.: des Fours , 6; un Hô

Bì_,fïl_­ » @P fY 145.55 M1'. .d_’.ïr1i1me­’
ju-ill!! |702.. К .lí ` l
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cour en qualiçé de Comman-

дат. (Щысдгхсэ Ьсссгсзрргсспб

que eGuaPca~ la fut invcüi exi

même :emes ; mais on avoir en

core ’lieu den douter parce que

d’au¿rres 'Lerares де l’Armée¿

n’en parloíenc pas. ' ‚ —

Le 3o» М: de ­V¢ndQf°me dé

tncha M'r_- d'A»1befgoc-rif’ avec

mìilc cheveux, fuivîs дс Mr

d’Orlgcm.o'm-ï, Gé des Regirnçzins

де Vendofme Sc дс Товгпсбзд ‚

pou; alle? à Moden: , qui fui

vic l’exemple de Reggio ‚ 8c (‘с

nendic auffx bien que la"~Cita.~-`

дсНс ‚с dés qufel-'1e­cur vûà рад

roîcre les Troupes. Le Roy’

dflìfpagne avai: fair fçavoìr à

Monfveur «1‘e Duc дс Модспс;

que s’iel‘n_e faìfojßìcv ouvfìrflçs por

reszde cette Phceï, il cnxtreroîc



GALANT ‚м;

en Vainqueur dans le Pays ‚ б:

Мг 'de _Modena .s’e&~ima fore

heurçux датой; егошкё 1е moïen

d’éviceŕ lc fzcq Á@ fon Pa 5,

gu'ìI -avoir lieu‘d’apprehen<Icr..

Се Princefe reni-sa sà Bolo nc.

Mr „d'Org¢mon: 'fu с‘ mis gans

Mpdcne» ‘pour у commander.

Moniîcur le Dug de Vendofl

me Ht 'baìífer ’lc Tous ~qn’ì»l

avoir à Caml-ma'ggic'>re , «au»

ïHI`în1s de Guaíìalla, «dû‚ au ini@ it дед a'wanï`~

да 11911 ‚Ё1‚„_‚‚

cé ave es deux Ga oies fl5§&

s_’c_(-ìoir rendu frízìfh"e«dì¢ lana

v.ì a.cion.du Pô.-' ‘ —

‚ ‘Ё: g;r.¿!’A-rmé¢ allrcamper

а} ‹Ыо\де11ага.ай'с11е fejónmz In

premie; ~d'-Aoufb pourf arŕendrç

ф; pxìn. Е11е marcha. Ъс 1сгмё

dçmain , ё: fc rendi; sì T¢'f£&~'¿

K Fi
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fur la- Parmegìana ‚ où Tes Eril

nemis avoie-nc rompu ôc brû­lc':i~

tous leurs Ponts ‘ Penclam que

nousevancìons vers* eux , 8€

que nlousfxnccrions des» Trou

pes dans Modene, 8c dans Regg

gio ils quirroien c les PoPces_qu’

ils avoienc devant Mantouëc à

Courcotone_,' àla Porre Pra»

delle , 8€ àz €e1"eÍ`e , 8C'Mrï lé~

Prìnce¿de~Vau»demont les- fai»

Eoit démolir leurs Portìfî_cations

SC les. rçtŕanchemeiì quil:

:waxen r- tai os. ’

—‚ Уоёсу1а—б:ъ1а:1оп—‹1ез—Агтёез-.

felon les lecrresdu gde cemois;

Mr le 1Prince\ Eugene eil: ‘à la;

droitedu Povqu’ìl'» á«voic paífé-',~'

ily a devant; lui le-Zero. Certe

Riviere , ou СапаГа где: dc

profondeurî. Qxelquesmns dì..

4..~.
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kn: même, qtŕelile ‘eil ‚Жана

larpeur raifonnablle. I..'Armée

Al emandc а fa droite du côté

de Gnaílalla. Mr 1e»PrincerEw

gene avoit laiflé ,dans Borgoŕbr

te, les Troupes Чай! croyoir:

nec‘eíI`aires poutrila defïenfe cie

ce Polic, Оп adele- peineà pe­.

netter fon de£Í2­:.i«n. Il ne met d'e«

vant Itri qtfune» petite Riviere,

pendant q/a"’il en a unceconůde

-1:a;b=le~_:d;ex'riere luy ‚ dans laquel'

le fes Troupes pourroient elìre

renverfées. , s~’il ef-toit preífé.

L’Arm1ée d`es~detr-7: Couronnes ,

qui apaíl-`él`a Parmegiana ì Te

flza , .n'efl pas ё trois lieuës de

luy , Е»: fait face“ au Zero. L’Ar­

шее de M ŕ le' Prince deVat1zzFe~

mont", qui dell p,l'us_;neiceíl`aìre

âlßpréstdet M,anto1¿ë» wrd1=ed'a>-~

K к iij_
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тапсегь ёгде joindre. Sàf-‘n'r`ar=~'­

che , doit eŕlre de cinq jours, 8€"

il peut y¿=a­vo'ir u'ne'a6l:ion¿avanc­

qu’îl§ai~t~j~oint. Оп-а tenu conf

feil dans l-’Afrmée des deux Gone

tonnes., pour (`çavoir­íì orra.tta;­»

queroìt , les „мс font trou­~

vez paxtagezf, quoique- Гоп ne

doute prelque -pas du-fuccez if

mais .la­=Perfonn‘e~­du Roy- cl'Efl'­'

pague «devantf e«fl;te precieufè ‚Ь

оп а crû-~dewoir~ attendre l’Ar­-.

mée de 1Mt"- le »Prince де Уаич»

demon; : 'voilà en quelle {îtua­­-`

tìon eílzoient lesArrne'e's le 5. de

ce mois, lotfqtfon а o_uy bàtre’

anu' champs dan-s l"Armée -daß

Prince Eugene. Je пе fçay pas

cequi eil: arrivé' depuis-, fi je~

I-Í~eappren's a_-vantque ma lettre

foít“ fermée., je vous en \fe'ra)‘j
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gart. Bien des gens_ fe perfua#

clent queAgend‘aut quelè Prince"

Eugene tenoit cette bonne con

tenance', il Faìfoit’ piaífer der-

riere Шу tous fes équipages ‚ &f

Fon gros canon pour le c<_mclui­à

re à Üftiglia ‚ б: qtŕil fe reti;

reroit eniuite; je croy que vous.

en fçaurez _desf noLrv.ell'es avant

que vous receviez ma lettre.

je deis ajoûter 1ey.qtre Гоп ai

`tronve"3o pieces de Canon dansf

Moclenefůf qu’on.leà,afait.con‘-.

duire дат‘ la 'Citadelle afina

qu’elle fût plus en`.e‘Ilá.t дс fe

défendre. Oh s’eÍlî emparéde

Gorregio. ,’ «SC de Carpi. Ces.

deux petites Places appartìèn»

nent âMonlieur le Duc дс Mo-,

tiene ; aìnlìl le Roy'd°Efpagnc

_eů'â.­p-r¢fent"Ma1`Ih°e de „щ le

v
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Modßnoìs , à la refcrve de Ber,

çelle. Gn a mis dans Corrcgio

qui бед fermé' que d’une fim

le murailic, deux Compagnies

Se Gŕenadiers pour la garder.

Ona defarméles peuplés de ces

deux Places pour plus de f'u­recé.

Се n’cfi pas qu’on- n’ai:»1i:u

dfefìre :rcs-comen: du Pcuplc

6€ de la Noblcífc de Modena:

qui а ccmoigné beaucoup ,de

¿oye de voir arriver les ветре:

es deux Couronnes», fevoyann

par Iâ. d`e’Iivréie des morcçlles

. inquietudes ou efiaoir ееDuché.

Onparlc cliverfemenr de la. fi

ruacion dcs~Ennemis. On die
`u’i1is onrlcur droite à Borgo

Èorrc _‚ 8€ que leur gauche s'e'¿

rend vers Revcro. On g«£I`u-rr;

qu’i1s fog: un Poœcïà R_c,\re¿o_~¿
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ё: un autre _:`i Ofìiglia. Mr le'

`Prin,ce" „Eugene cherchant sì

groficer-d.e'la Tepararvioxu des

(сих Armées fair” aplzx-nir Lous

I"es„cl`1er'nins„p;1r les Payfàns, ¿Sti

couper les hayes Sc. les l:3uifl`ons.

Cependant. lâ terreur efl: d`ans~

foin A rmée clepuifs 1e‘c'oml5ac_ dui;

16,8: Mr du Gua s’cílanc mis enl

marche avec fix c.ensîchevaux§

а’ rencontré un gros corps de

Cuiraffìers qui pour fuir iusaifemenc ont abandonne' lìeur

cuiraffes. A.inÍ`1„il¿y. а peu d’ap~_

parence que le Prince- Eugene

rifque une bataille'. Ie fuis,„l\/Ia.,

dame ,voíïre Sec.

.¢4Í[7¿¢ï1`/.î,L`¿__L 14.011/Í 1_'7;0z~„.

` АУ 1 S.. `

Э

Е Volume; eflá ,accompa­

1 _gué d un fecond, quina pour

Turc..
\ ‚

х
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¿faires de la Guerre , rqnfendnt

le journal du B/nm: de Мапгаиё ‚

do la /nire dn yournal de Z’Arm;’c

de Mon/êigneur le Dm' de Boingo

gne. Ie ne croy pas ЧМ! ayt(pa­

ru de nos jours , 8: peut­e re

jamais un morceau d`I-Iilloire

touc_hant.la' Guerre, fr exgtfk

que "le journal du Blocus de

Mantouë. _On en fera aìfémenf'

convaincu ‚ lorfqu’on fera ré

flexion, que ce "Blocus a duré

[xx mois entiers , öl qu’on parle

dans ce journal de ce qui s’cfÍ:

paffe' chaque jour, tant dedaiusg

' ue dehors la Ville, Sc de plus

de cent combats , dans le(`quels_

les Partis de la Gamifon de

Mahtouë 'ont fait des -chofes

prodigieufes en combattant „‚

pour tirer de la Campagneydeël

г _

г

. .«
. A

`.--4
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quovftibíiflcr. Il _eik à _remar-­

Ёиег que ces Partis avoient af:

„aire la toute une Armee qui

davoir d'autre but que d_’em­¢

pêcher. qu’il entrâc rien dans

Mantouë`; au lieu que nos Par­

tis, lorfqu’i1s faifoient des for

ties, avoient à combattre des

Ennemis vingt fois aufli forts,

qu’eux, une Garnifon eflane

moins forte qu’ane'groH`e Вы

mée , б: à ramener dans la V il.'

le, dans le même temps qu’i1s

deffendoìent leur vie Qdequoy

faire fubfiíìer tous les Habitans,

l'a'Garnifon ůc les .Chevanx,

Les Fourages ötle bois zfétoient'

pas des chofes aifées à rempor.

ter par де petits Partis, devant

toute une Armée Ennemis „а;

uniquement attentive â empeíï

` 1
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eher gu’aucune chofe n’entr:'ì`t

¿lans la Place. Tout ‘cela {ей

fait heureufement Bc lorieu

fement , ’Sc l’on'peut ,agire que

'ce`u'a`pû cíire fans miracle , 8€

gtfavec des prodiges _de valeurs

n n’en peut cllre pcrfuaclë

Часы lifaut le journal du Blo

cus де Mantoue , qui Гсгс де

feconde partie du _Mereu гс де

juillet.. Qn voit aufli dans ce

journal quantité de Faits* hi{l;o­

riques, tres-curieux , ¿ii cl’_at'1_­

tres ou l'c'rudit`ion â pant. ' _

Ces fetondes partiesdu Mer.

cure fonttoûjot1_r$d'u­n li granld»

travail, ôz remplies де сЬоГс:

ŕec`l1ert:hëes .avec tant де foin

6: д’сха&1спдс,_& qtliiferoient

perdues tant pourwla _gloire дс

.ceux qui leslont faites, que Pour

- ›‚‚‘„ __ ....'»a .~~ . ‘ ;›‚ „а

‚ la

__4.,
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la curioíìcé de ceux qui fouhaina

renc d’ePcre inflruics де tous les

fairs dont ces volumes parlent;

qu'on ne doi: pas s’e'ronner Ii le

public leur fain un accuëìl Мёд

vorable 3 öc {Н les recherche

avec autant d’empre1l"emem: ,»

u’il а fair .le volume du moisrcilernier qui ferr de feconde par

tie au Mercure de juin, 8: qui

commence grr la -Relaríon delà

Journée de imcgue„AuHi doin#

on alvoüer, qu’avanc que ce Ус‘

lume ей: eflé rendu public, -on

11'avoi1: pas vû :rente lignes де

се qui s’eIl. pall`é dans cette me#

m_0rable Journée , quece V0lu­”

me едой: песеПаЗге pour la Рай:

re connoîrre à toute la Terre ,`

6€ qu’un nombre infini d’aÈtio'ns'

heroïques au-roienc elle ignaf

_wrLl

\

с
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rées 'de' la poílericé , fi ce voluì

me n’eûc jamais paru. Tous

ceux qui on: combattu dans cec

te fameufe Journée , odoivenìz

l_a1'{l`er ce Livre dans ‘leur Fa

millc , аЕп que leurs Defcen.

dans apprennent un jour de

quelle maniere ils s’y“fonc di

fìînguez. . ' ‚ ‚

' Оп avoir promis de donnerun.

journal du Siege deKcyf`ervert§

mais il ne pafoînra pas _Ii­rôc,

parce qu on n’a pas encore tous
les menùoìresiinecelfaires pour

donn-.er un journal auñî exaéì ,

que celui du'Blocus de Man

»'m.ouë. ‘De pareils ouvrages fon;

toûjours bons & roûjours nou

veaux; 'quand même ils paroî­­'

çroìenn des années aprés l"exc­

marion des »grandes . chofes quält
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contiennent ; pu'il`qu’ìls nefonu

pas faits pour aprendre des nou-„

velles , mais pour inílruire l’a.¿­

venir desigrands évenemens. '

- On donnera le Mercure:

dÍAo-ufl: avant le huitiérne de

Speptembret, afin' que ceux ‚ qui

vont en eanipagne'pendant`les

vacances , le p1riL'l`en.t'..a=voirf

avant А leur départ. Í `

‚ A.PO1STïILls.E..

- Vous trouverei dans la feg'

conde Partie де cette Lettre um

ритм! де ГАгтёе de Monfer

gneur le Duc de Bourgogne ,

qui commence' au 13. du moi;

paífé s j.-'aJìot^„1teray_f.Feul'ement ich

fon d'è`campem'eut du Camp de

B~r-iriglaen ‚ donc j.e«vons»d,`qnne«_¿

L I» а; "
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ray Ie détail dans ma Lettre du

du mois prochain. Il y a peu

d"exemples d’une marche auíïi

belle ôc auílì hardie Се Prince

a encore prête' le liano aux En

nemis ur leer faire nailtrele

де де}: де donner Bataille 5

mais ils ont mieux aimé le lail`«

fer pall`er pour aller camper au..

deífus d’eux ‚ 8€ qu’il leur cou-,

pall leurs vivres 8: leur Pays

que de ŕifquer une Bataille.

Ce Prince efl: entre Bolduc 8:

_Ieufr Camp, .dans un Pay-s qui

înïeft int mangé“, б‘ les Enne

mis git aufii confus qu"ìls fe

trouvent embaraífcz. Je me tais

parce que le temps &’. la place

me manquent. ‘

„La Flote Anígloilë qui°efloi.t

à ,Tgrbay а е é diminuée’ de
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quelques Vailfeaux qui ont por .

cé une) parvieaëde les "I_ïro'u pes си:

Hollande; 1 ’ f

‘ La (мы: des Tf'roupes«vêtuës

де noir .de Landau. eil: verita#
ble. le Tous 'ceux qui en eflìoient»

evoient noircy’ leur v-ifage.. ~

L’«Arń1ée d’Í‘talicŕ“n’af point"

pal`l`e' la“ Pafmegiana ainfi qu’il>

cib marqué ci.­'defl`us „ou du»
moins les nouvelles n’enl fono

pas encore‘arri_v_e'es ‚ dans lemo-~

ment queje ferme‘ma~Lettre :’

Elle ell:oit encoreà Tella б: â.'

Fabico: Les Ennemis' qui от:

leur Pont' de Borgoforte detri

riereeux , 8C' qui fontau devantf

du Zerofle fórtilient; Ils»ontm’is'»

clixhnit Bataillòns dans Borgo;

for-te. Iíorfque^l'orÍ»«parlemen'-"
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404 максим:
ка; avec le Gouverneúrcleugio , il demanda qu’on luy zìrall:

ieulemenc un cou de Canon ‚

.öc qu’on le fommax ,aprés quoy'

i­lr promis d’ouvrìr fes Portes ‘;,

ce qui fur execute’ un moment

aprés, б: опепсга dans la~Vil­»

le , qui ell belle ôc grande.

Ou nia pris. que trois» paires

де Т1тЬа1е$ , &’._non-cinq com

me on a. marqué dans cerne Leef

КГС. L. 1,2 "

_ I

.
‘

..'.. _
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\
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